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UKEGRARDEDEMONSTRATION CONSERVATRICE
Les conservateurs de Winnipeg font un accueil en-

thousiaste a MM. Borden et Monk

LES DEUX CHEFS SONT ACCLAMES
Winnipeg, 21, (spécial) —I! n'y a ja-

mais eu dans l’Ouest une aussi grande
démonstration politique que le ban-
quet offert hier soir à M. R. L. Bor-
den, C -R.. leader du parti libérai-con-
servateur dans le Dominton et A M. F.
D. Monk, C.-R. leader du parti dans
la province de Québec.

La salle du banquet, l'Alhambra
Hall, était remplie jusqu'aux portes,
et à part les cing cents personnes dont
les places avaient été retenues pas
moins de deux cents personnes étaient
adossées aux murs. Dans la journée
on offrait souvent trois fois le prix
d'un billet pour une place A table,
mais il était impossible d'en obtenir
même À cette prime Comme exemnle
du désir d'entendre les hommes distin-
gnês qui devaient parier. le conseil de
ville s'est réuni de bonne heure;
tapidement disnosé des affaires pres-
santes et a axsisté au banquet,

 
en droite.

 

 

 

corps sans distinction de tendances po-
litiques. ;
L'honorable Robert Rogers occupait

le fauteuil, à sa droite était M. Bor-
den, et à sa gauche, M. Monk. Par-
mi les autres convives, on remarquait
sir Charles Tupper, Bart. l'honorable
George E. Foster, les sénateurs J. N.
Kirckhoffer et T. A. Bernier, MM. A.
A. C. Larivière. M.-P., James Clancy,
M.-P., le docteur W. J, Roche M-P.
MM. David Henderson. M.-P., Richard
Blain, M.-P. E. F. Clarke, M.-P W.
B. Northrup M.-P., et tous les mem-
bres du cabinet provincial.

Après qu'on eût disposé d'un excel-
lent menu, on est passé aux toasts.
Une scène très imposante se présentait
lorsque M. Rogers s'est levé pour pro-
poser les toasts de la snirfe. A sa

a | gauche était sir Charles Tupper l’“old
war horse'' du parti conservateur, A sa

M. R.-L. Borden, le jeune et

LA SÉPARATION DE
L'EGLISE ET DE L'ETAT

 

Proposée au Parlement français. Le gouvernement re-
fuse la discussion immédiate, déclarant

que la proposition n’a pour but
que de l'embarrasser
————

Paris, 20.—A l'ouverture de la Cham-
dre aujourd'hui, Ernest Roche, député
socialisle-nationalhste de Paris, à pré-
senté un projet de loi en faveur de la
séparation de l'i“glise et de l'Etat,
de l'abolition du budget des cultes et
de la suppression de l'ambessade fran-
crime p le Vatican. C'était ig mi
se en demeure du gouvernement d'a-
voir à mettre en pratique le ro
gramme radical. M. Roche a déclaré
qu'il ÿ avait assez longtemps que ces
articles figuraient au programme rad)-
cal et que si le gouvernement était
sinoère dans sa lutte contre les con-
grégations, il devrait opérer la sépa-
tation de l'Eglise et de ! Etat. 1] à
demandé que l'on proclamât l’urgen-
ce de discuter cette proposition.

Lepremier ministre Combes a refu-
sé d'accepter la motion d'urgence, dé-
clarant que le projet de loi n'avait
pour but que d'embarrasser le gou-
vernement
Henri Brisson a déclaré que lui et

ses amis combattraieat aussi Ja mo-
tion pour lé même raison.
La Chambre à rejeté la motion d'ur-

gence par 245, contre 179, mais a or-
dunné la prochaine discussion d'une

| emtre-proposition renvoyant A une
COMMISSION spéciale toutes les propo-
sitions relatives à la séparation de
Eglise et de l'Etat,—ce qui, a dé
claré le député nationaliste Lanies,
Las iemitie l'enterrement des projets de
oi. 

LeaeAeeeeee

LES METHODES
DE GUERRE MODERNES  

agressif leader qui est appuyé par le
parti conservateur uni du Canada ; à
côté de sir Charles Tupper, M. F.-D.
Munk dont le nom a été salué d'une
acclamation, à côté de M. Borden, M.
George E. Foster, ensuite, l'honorable
R.-P. Roblin, le seul premier
ministre conservateur du Domi-
nion. A la même table
étaient assis d'autres hommes éminente
fameux dans l'Est et dans l’Ouest. C'é-
tait une grande démonstration repré-
sentant tout le Dominion, et il n’est
pas étonnant que l'auditoire ait été des : |

i coup et qui a fait & peu. IIplus enthousiastes.
M. Borden était le premier sur la lis-

te des toasts ‘‘Our leaders’. I a par-
lé des fameux chefs, sir John A. Mac-
Donald, sir John Thompson. sir Mac-
Kenzie Bowell et sir Charles Tupper.
aux applaudissements de l'assemblée. Il
a dit qu’il ne sentirait pas la force de

 
suivre les traces de tels hommes s'il ne
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EN PLEINE CRISE

savait qu’il était appuyé pr un parti
uni d’un océan à l'autre etqu'il sen-
tait qu'il avait acquis la confiance du !
peuple du Manitoba, des tfritoires du
Nord-Ouest et de la Columbde-Anglaise.
Ce n'était pas tant lui-même
rsonnellement que pour” fe parti po-

itique auquel il appartient, et
que pour sa fidélité aux traditions et
au drapeau de ses prédécesseurs. Le
tarif est une partie de la politique
du parti libéral-conservateur qu'il a
mise en regard avec celle du gouver-
nement actuel quia promis beau -

propose
qu’on adopte un plan défini et qu'on
prenne les moyens de le réaliser.
Ila été prévenu que le peuple de

l'Ouest n'accueillerait pas
ment une politique de protection; mais
ilena été tout autrement. Un autre

favorable :

s'agit pour un gouvernement d'établir
une politique en ce qui concerne les in-
térêts impériaux qui nous affectent.
Ce principe encore a été violé par
les libéraux. au sujet de la loi des
droits d'auteurs. Et M. Borden ter-
mine en disant que lorsqu'il sera
dans l'est ilne manquera pas de dire
que l'ouest se tiendra ferme lorsqu'il
s'agira de faire preuve de loyauté au
milieu dela bataille politique.
Durant tout ce discours M. Bor -

den a été fréquemment applaudi et

M. MONK.
 

Le distingué chef du parti conserva-
teur de la province de Québec a requ
de la foule un accueil particulièrement
enthousiaste. !l a parlé avec toute
l'élégance et la dignité qui le caracté-
risent. Il à dunné l'impression d'un principe des conservateurs était que le

peuple devait être consulter lorsqu'il esprit large et de haute valeur.

 

À Ottawa et à Québec, on considère commecer- ;

taine la démission de M. Tarte
 

: 7 cent par nuit.

On désigne parmi ses successeurs possibles, M. Parent et

M. Victor Geoffrion. M. Turgeon deviendrait
premier ministre provincial, et M. Tan-

guay, maire de Québec
 

Les frères Tarte auraient obtenu le controle des “Débats”’---

Gare à M. Sifton!

 

M. Tarte, depute, pour-
rait lui tomber dessus

L’ETAT DE SANTE DE SIR WILFRID

Ottawa, 20. ( Spécial). —

cabinet a siégé à une heure. Les mi-
ministres sont restée muets comme

carpe. Um continue à supposer à de-

| faut de nouvelles officieiles. Chose cer-
ese

Paris, 20. — Les importantes ma-
noeuvres navales destinées à éprouver
l'efficacité des Saus-Imarins ont été con-
tinuées cette semaine à Cherbourg var
ties mauvals temps. Les résultats
sont loin de confirmer les conclusions
optimis.es des autorités navales à ‘a
suite des manoeuvres semblables qui

ont eu lieu récemment par beau
temps. Samedi, la division cuirassée
l'escadre du Nord, accompagnée es
contre-turpilleurs ‘Cassini. * ** Fau-
conneau’ et “‘burandal,’’ est rentée en
rade après avoir terminé Ja quatrième
el dernière série de manoeuvres con-
Linée avec la flottille de sous-marine.
Voici le résumé des opérations. Le

premier jour, l'escadre leva l'ancre et
exécuta différentes manoeuvres au lar-
re de Barfleur, et le soir s'ancra a St-
Wast-la-Hougue, sans avoir  signalé
les sous-marins. le second jour, les
cuifasgés et les cuatre-torpilleurs levè-
rent l'ancre à & leures du matin et
«ssayèrent de forcer le passage d'in
chenal marqué par des bouérs. La con-
signe des sous-Marins était d'empéchor
l'exécution de cette manoeuvre.  L'es-
adre formée en higne et protégée par
les contre&-torpilleurs força le pas:a-
ge à toute vitesse. TToIs sous-marins
furent signalés, mais :ls se trouvaient
h une trop grande distance pour pou-
voir attaquer avec chance de sucobs et
la division assaillante remporta vine
victoire complète
M. Pelletan, tmnistre de lg marine,

dit que ce résultat justifie la déci-
rion qu'il a prise de modifier et de dif-
férer les plans de construction de la
flotte sous-marine propose.
Pour la première fois les autorités

navales françaises sont éhranifes dans
leur confiance sur cette nouvelle m&
thode expérimentale de la guerre ma-
ritime.

Tes manoeuvres de samedi semblent
prouver que la vitesse des cuirassés
Modernes «t des croiseurs, surtout par
Mauvais temps, sera une protection
siffisante contre lez sous-marins tant
tedoutés.

 

!ntétégraphie suns fil

fondres, 2h—Perdant lex manwu-
vres de la V“tierrance, les flottes
réunies de la Manche et de In Néditer-
ranée comprensint la forre combat-
tante la plus imposante qui ait jamais
été concentrée dans une seule met. Le
trait le plus intére-œnt des mance-
vres a ét$ le hineue d'une collection
de cuirassés, de crobieurs et de tor-
pleurs dans le cote d'Argestoli par
deux rscadre- d'ute force plre de deux
foin supériure. l'escadre lioquée, cui
PISsé enmis-ndée per le prince Louis

de Batienterg. à réuxsi à n'échapper,
à la surprise de tous, sans avoir été
Ataguée.

 

manures, dit que la télégraphie sans
fil a été complètement inutile en face
de l'ennemi qui, del.bérément et conti-
nuellement,  envoyait des messages
trompeurs. Dans sun état actuei latélégraphie sans fil est complètement |!
inutile en cas de guerre. i

|
|

Un correspondant, qui a assisté aux |
{
{

{

 

Les ‘“ Dragons volants”

Saint-Pétersbourg, 20. '— La flotte
russe de la mer Noire est maintenant
pourvue d'un grand nombre de  ba- |
teaux aériens ou ‘dragons volants", :
comme les appellent les marins russes,
ce sont de puissants cerfs-volants
dont cinq sont suffisants pour suppor-
ter un homme à une hauteur telle
qu'il peut explorer une grande éten-
due d'eau pour y reconnaître un na-
vire hostile Quand il n'y a pas de
vent, la vitesse du næire est suffisan-
te pour élever les cerfs-volants.

ee
es

Elements de succès!

|

 

Le commis derrière sun comptoir, le
courtier (nquiet sur les fluctuations de
la finance, l'homme d'affaires au guet
d’une entreprise, l'homme du monde,
trouvera dans le journal du inatin de
ao se rendre intéressant en même
temps que des éléments de succès.

etefp rmats

—Bonpin, qui a eu de nombreux dé
boites  coujugaux, retrouve, dix ans
après, une jol:e personne dont il avait
été amoureux. |
—Ah ! ha dit-il, quel changement |

dans ma vie, si je vous avails éÉpousée !
—Pourquet ne vous l'Avez-Vous pas |

fait ? Je vous appelais.
—Voilà ? déclare philosophiquement |

Bonpin. La vie est un chemin de fer |
dans lequel on s'endort ; on n'entend |
pas quelquefois le nom de la station où
l'on devrait descendre !

+ere

—Un idée heureuse.
—Pour être sûr que Mme Razouard

ne viendrait pas cette année, je lui
avais “crit que mes petits neveux sni-
gnajent ici une abominable coqueluche.
—C'est pas vrai ?
—Non. Mais elle me répond que Res

trois enfants l'ayant aussi, ila vont
venir ‘‘gaiement”’ se saigrer ‘‘tous en-
semble’.

 

 

+

PERSONNEL

Tr G. H. DESJARDINS, Oculiste,
a laissé détinilivement l'Institut Oph-
tualmique et L'arsporté son bureau au
Nu. 800 HUE SI-DENIS, près du Car-
te _st-Louis.
Heures de consu'Mmiion: 10 à 1   8.

m., et à à 5 pm T@éphone Bell: Est |
1840. UZ. A. tm.

. bats’ signé  Septime

taine, c'est que M. Tarte est sorti de

son plein gré du gouvernement. Qui va

lui succéder? Je crois savoir que A

Victor Geoffrion aura l'offre de ov

portefeuille. On ne croit pas que M.

Brodeur accepierait la position à cau-

se de l'état de sa santé.

On attend avec impatience, à Otta -

wa, les nouvelles de Toronto où M

Tarte est actuellement.

Ottawa, M — (Spécial) — L'“E-
vening Telegram'’ publie en dépêche spé
ciale de Montréal, l'article des “Da

Sévère que le
‘Journal’ publie ve matin
La déptclhe fait précéder l'article

la note suevante ‘L'article suivant,
publié dans les ‘Débats.’ qu'en dit #-
tre passé vendredi dernier sous le con-
trôle des frères Tarte. est considéré
parmi ceux qui savent chez M. Tarte
et ses Intimes, comme émanant de la
plume fidèle du ministre.”
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M. Tarte y sera-t-il ?

Ottawa, 20.—I1 V aura mercredi sé-
ance du cabinet à laquelle assistera M.
Tarte.

——

Les chances &e M. Parent

Québec, 20. — (Spécial). — La per
spective d'une crise ministérielle à
Ottawa provoquée par la démission de
M. Tarte, fait naître cet après-midi à
Québec une rumeur dont la réalisation
entrainerait des changements mn seu-
lement dans le cabinet federal, mais
aussi dans le cabinet provincial. Il

paraît. d'après cette rumeur, que si
i la démission de M. Tarte est acceptée.
le portefeuille des Travaux l'ublics A
Ottawa serait offert à l'honorable S -
N. Parent, qui l'accepterait, et en
quittant la soène provinciale, M Pa-
rent conseillerait au lieutenant-gou -
verreur d'appeler M. Turçeon à lui suc-
céder au poste de premier ministre de
Quében.
La rumeur va même jusqu'à désigner

M. Geo. Tanguay, comme le prochain
maire de notre ville.

EN PLEINE CRISE.

Ottawa, 20, (apérial). — Le gou-
vern: ment est en pleine crise. Il n'y
a que la figure placide de sit Wilfrid
qui pourrait tout démentir. Mais les
agissements de M. Tarte, des autres
ministres, le retour précipité de lord
Minto. la séance prolongée du cabinet
cet après-midi. la rumeur publique en
un mot annoncent la confirmation piei-
ne ct entière de ce que je préveyaus
hier. Les événements vont grand train.
Dans deux mois, m'a dit 2 nudi, an
Russell, ua homme politique de mar:

 

Le | que. ancien député, dans deux

 

 

mois,
la situation politique Bera complète-
ment changée. C'est-à-dire que le
gouvernement aura subi une épuration
en règle et que le vab:net aura passé
par une métamorphose complete. Poor
le moment, je ne pusx rien dire d'ab- |
sulument fondé, car pendant que 3; é-
cris, le cabinet est en session depu:s
deja deux heures. Ce qu'on y fait” ii
est facile de le deviner, car M. Tarte
seul ny est pas. Tous ses adversai-
res y sont. On y fuit naturellement
ie proces du ministre des travaux pu-
blics. Comme je l'annonçais seul,
hier, ce deinier est parti pour Toron-
to. Il duit faire. ce soir, un discours
devant I' ‘‘Imperial League’. Sex ad-
Versaires tiennent pour le moment le
haut du pavé. L'ult:matum du minis-
tre des travaux publics est devant le
cabinet. S'il doit passer sous les cou-
des de Sifton, Blair et autres, il s'en
va et ne reviendra qu'à ses propres

conditions. Malgré le déplaisir de sr
Malfrid, ce dernier va être forcée. pour
conserver l’unité dans le gouvernement
de jeter le ‘‘petit premier’. comme
les journaux anglais appellent M. Tar-
te, par-dessus bord. C'est
ce qui m'a été affirmé cet après-midi,
par un sous-ministre. et celui-c1 a mé-
me parlé avec votre correspondan:
qu'il est impossible, absolument im-
possible, qu'il en soit autrement. var
a-t-il dit, de deux choses l'une. sa
Tarte reste. c'est la discorde la  dé-
sunion, voire même
du cabinet S'il s'en Va. C'est la paix
À l'intérieur, en attendant les s1ec-
tions £én/tales. |

M. TARTE FAIT SFS MALLES

Chose certaine, c'est que M. Tarte
a vu sir Wilfrid à son bureau, pendaut :
vingt minutes ce matin, Il en est
sorti énervé et impatient. C'était av
tour de sir Wilfrid. hier, de

on dit: même d'être furieux contre
son lieutenant. Après l'entrevue de
ce matin, M. Tarte est allé à son bu-
reau. Les journalistes l'attendarent.
la refusé de leur parler. Ila man-
dé le chef intérimaire du cabinet, se-

ministre, M. Fred. (él -
nas, avev lequel il est resté A tra-
vailler pendant une heure et demie.
On assure qu'il a mis la dernière main
aux affaires de son département avant
de partir et qu'il recommande M. Gé
linas. à la succession de M. (Gobesl,
seule nomination d'ailleurs qui s'im-
pose dans les circonstances.
Puis M. Tarte «st parii

ronto.

SIFTON N'A QU'A SE BIEN TENIRK

On dit que M Sifton n’a qu'à se
bien tenir si M. Tarte part du cabinet
et que la répétition de certaine en-
quête royale se produira avant peu.
Car il va deia corruption en quelque
part et M. Tarte va l'exposer, la dé-
noncer, s'il y a lieu.

I.E CANCER DE SIR WILFRID

Je me suis laissé dire que sir Wil-

crétaire du

pour To

du moins |

la désagrécation

l'être et

d'un cancer à l'estumac.
On dit Que la ‘* Paire” ne sera

ja- plus longtemps organe du paru
« Mettréal et que la ‘‘ Presse” dunne-
11 fawr-play’ an gouvernement Lau-
r.er.

frid souffre

 

A Québec ox considère ia desmis-

sion certaine

   

Québec, 29, (Spécial) —La rumeur
nique à (uédec avec beaucoup de

tanve que hon. J. I. Tarte a
demué sa détussion à Sir Wiir:d Lau-
pier. La chose a été assurée ce matin
par un député ministériel féderai Cest
ie grand evénement du jour Un en
cause et l'un se pose à ce <uet diver-
ses questions sur la rue, dans les Lu-
reaux de courtiers, surtout dans les
cercles politiques les libéraux en gé-
néral pataissent fort anvitux et ont

co Ku,el

Un haut persontage Lhbéral de cette
| ville

dot d'un instant à l'autre une dépê-
oie dCtrawa confliroant ja dénms-
sion de M Tarte Il est convaincu que

| maintenant la sortie de M Tarte du
j cabinet fédéral est inévitable, laissant
| entendre qu'elle était exigée par les
y Duliistres anglals, gil auraicnt nwe
; présente un ultimatum & sir Wilind.
{Le corte-pondant du “sole!” à Ot-
tawa di

; ‘Un annonce, et la chose paralt cer-
, tae, gue Fhoneralle M. Tarte a mis
su démission entre les mains de sir
W:lfr:d. à la suite du désaccord avec
ses collègues sut la que-tion du tarif.
“Je duis ajouter que les relations

les plus cordiales continuent à exister
entre M laurer et 1 Tarte.

‘* Je ne crois pus que le premier ait
encore accepté la détn sion de M.
Tarte

a Je

suspens
M.
to
“IT est ailé assister au banquet de

la British l’mpure League qui a heu ce
ser

Crois que la chose restera en
er jisg’d demain, alors que
Parte sera de retour de Toron-

en juger par le trn de sir Wilfiid Lau-
rier samedi. et mAme hier, qu'il a l'in-

tention de montrer de la fermeté, dans
les circorstances, et d'affirmer son au-
tonite.
CL à l'air auxsi bien déterminé à se !

remettre au tra\ail
wueur
U y a lonctemps que la situation po-

: rique à Ottawa n'a pas cxiité autant
d'intérêt dars les deux paitis non seu-
lement À Québec, mais aussr dans tout
le district L'hon LP. Pelletier est
arrivé ce mid: du comté de Dorchester

tou 11 à parlé A Frampton et à Sainte
| Marguerite, devant plusieurs ventaines

| d'électeurs qui luf ont fait une cordia-
; le réception. 11 rapporte que dans tout
le comté de Dorchester 1'on attend
avec intérêt les dévelonnements de la
situation poittique A Ottawa.

v l'opirion générale à Québec est cel-
lef : L'on. M. Tarte a bel et bien
résigné. Ier vieux rouges font des ef-
forte auprès de sir Wilfrid nour l'enga-

aver plus de vi

  

bien Lbte de suver à quoi s'en tenir à |

a deciaré ce matin qu'il atten- !

“1 ne saurait v avoir de doute. A

 

 

i ("est A pene si cetle province produl-
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"Mon
Employée de préférence a la

La Veilleuse en Nickel
ireal Beauty”

Prams

lumiére électrique et au gaz.
pour chambres a bains, pour passage,

pour chambres a coucher, etc.

Elle donne une lumière douce, ne fatigue pas la vue, ne jette ni
odeur ni fumée, brûle le pétrole ordinaire et ne coûte qu’un quart de

pour chambre de malade.
Hautemeut recommandée par des médecins éminents

Prix 75 cts.

EN GROS ET EN DETAIL CHEZ

L. J. A. SURVEYER,
Par la malle, 10 cts extra.
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Est l'essence du meil-
leur bœufqui soit dans
le monde. Il est nour-
rissant et fortifiant et
est facilement préparé.
\joutez un peu d'eau
bouillante et il est pret
à prendre........
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LA RECOLTE DES VINS

 

Elle est inferieure au point de vue de la qualité et de
la quantité.--Statistiques fort intéressantes

afermen. wena.

Londres, 30— le Times’ publie la

lettre annuelle de M. Gilbey sur les

récoltes Vimcnies de l'année Ii dit

Que, d'une manière générale, toute

même cuose à dire des

rucoltes de 1963 quantile moindre et

qualité douteuse. la Técolte des Vins :

français est estimée à EMI.UNG GUN de

gallons vontre 1,364,0000de gal -

luns en 1401 Ce fait a amené dans

tous les grands centres une hausse

considérable du prix des Vins crdt -

Tisires.
La consommation du v.n augmente

en France d'une façon continue, Er

1898, elle était de 231 bouteilles par

tête à Paris, et de 129 bouteilles par
tote dans le reste de la France

En l9vi, elle a été respectivement de

374 et 150 boute.iles par tête. Par

contre ily a diminution correspon -

dante dans la consommation des al-

cuols qui est tombée de 11 1-4 bouteil ©

les en 1598 À R bouteilles en 1901.

Quant Ala récolte en Champagne,
ellrest tout sanvlement lamentable

l'Europe a la

 ta quelques vins vraiment dignes de
ve nom. Heureusement, d'aiileurs, de

COSCEHHNDHATHISNSDb bdés

get à accepter cette démission, mais
le premier ministre. sûrement très em-
harrassé, hésite parce qu'il connaît la
fcrre de M. Tarte
Quoi qu'il en puisse être. nine dépêche :

d'Ottawa reçue i ect après-midi pré

dit que dans deux mois la situation ;
politique du Canada noutrait bien être |
voemplètement chancée

NOUVELLES DE
LESAINT-JACQUES

St-Jacques, ler octobre—~M. Arthur
1. dvesgues, {ris de M. I. 1 Évesques.con-
duisait à l'autel. Mile Hentiette Fo-

Magloire Forest, cul- |
tuateur 14 cérémonie nuptiale fut
celébree par M. Maréchal, curé de la!
paroisse. Après le mariage les mariés !
partirent pour Montréal, où ils furent i

les hôtes de plusieurs de leurs parents. |
Après y avoir séjourné durant une se |
maines ils revinrent A St-Jacques lundi }
où plusieursde leurs amis allèrent à leur |

grandes quantités de bons
Venant des récoltes précédentes, sont
encore entre les mains des mar -
‘hands et des entrepositaires de cham-
pagne D'après les chiffres afficiels,
11 y avait, au mois d'avril, 113,000,000
de bouteilles de champague en réser -
ve. Naturellement ce chiffre ne com-
prend pas les réserves qui se trou -
vent dans les autres parties de la
France et dan- le reste du monde.
Un admet cénéralement maintenant

qu'entre les champagnes de 1592 et
1843 c'est le premier qui est le
meilleur et qu'il est même le meilleur
champagne produit dans le dernier
quart de siècle Tout a maintenant
été exporté et la plus grande partie
est corsommée Entre ces deux
champagnes et celui de 1598, qui: @9
exporté maintenant, iln'y a pas en
de récolte remargnahle. Celui de 1898
Ains! que ceux de 1849 et 1900 ant été
d'excellente qualité. Jamais anpara <
vant on navait eu 3 récoltes suc -
cessives d'une qualité si uniformé -
ment honre la quantité était d'ail -
teurs aussi grande, ce qui fait que les
expéditeurs ont pu acheter aux fa-
bricants à des prix raisonnables.

ESSHOSGHASASHSÉHHÈÈS

P. Lévesques, père du mar:é, pour
prendre le diner et ol la noce se cone
tinua avec entra:n.
Parmi les invités on remarquait M.

et Mme Maglmre Forest. parents de la
marié ; M. et Mme Napoléon Lévesques,
M. et. Mme A. Beaudoin, M J. W,
Munn et Mile Aueustine \enne, M. Mé

vins, pro-

!dérie Pelletier et Mile Dolorès Munn,M.
Williun Venne. Mile Marine Leblanc,
M. Adrien Leblanc et Mile Maria Lane
diy. M. Eugène Melancçon et Mile Jus
tive Forest, M Alfred Forest et Mile
Alrhonsine Forest. M. 3}. F. Munn es
Mile Rose-Arna Desroche, M. Napoléon
Garean et Mile Ueorgiana Richard, M.

Sam Richard et Mile Alma Mercure.
Les invités se retirèren* mercredi ma-

tin À une heure asse/ avancée, un peu
fatigués, mais en:hant*s.
M. A. Destuchers. Violeniste, à joué

de son instrument avec beaucoup de
RUCOÈS.

—etnmetre

Petites définitions.
Ballons dinigeables. —Le jeu de bow

rencontre et toux se rendirent chez M. les du vent.
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JOHN MURPHYCE
 

 

Bonneterie et “Sous-Vêtements Chauds
 

Combinaison en laine à côtes,

Completsen laine noire, pour

doubles, valeur spéciale,
350 la

1341 et 2343 rue Ste-Catherina, 

Camisoles en grosse laine à côtes, pour Dames,

Très belles Camisoles en laine à côtes, pour Dames,

Camisoles en laine à côtes, très pesantes, pour Dames,

Camisoles en gros mérinos, très douces, pour Dames,

Camisoles en laine d'agneau, valeur extra, pour Dames,

Camisoles en laine d'agneau, très chaudes, pour Dames,

Camisoles.en laine naturelle, très chaudes, pour Dames,

Caleçons en laine À côtes, pour Dames, valeur spéciale,

Caleçonsen laine à côtes, très pesants, pour Dames,

Caleçons en laine d'agneau, très beaux, pour Dames,

Caleçons en laine naturelle. très chauds, pour Dames,

Combinaison en laine naturelle, pour Dames,

Complets en laine noire, très jolis, pour Dames,

Bas en cachemire noir, pour Dames, bonne valeur,

Bas en cachemire noir, pour Dames, notre spécial,

Bas en cachemire noir, très pesants, pour Dames,

Bas en cachemire noir, pour Dames,

Bas en cachemire noir, pour Dames, talons et bouts

Bas en cachemire noir À côtes,

Les Ordres de la Campagne executés avec Soin.

JOHN MURPHY & CIE,
CONDITIONS COMPTANT.

40c chacune

80c chacune

760 chacune

50c chacune

750 chacune

81.00 chacune

$1.00 chacune

606 la paire

85c la palre

866 la palre

S!.00 la paire
pour Dames, 7Bc chacune

81.60 chacune

Dames, valeur spéciale,
90c la paire

81.158 la paire

25c la paire

35c la paire

8BOc la paire

26c la paire

paire, 3 paires pour 81.00
très jolis, pour Dames,

5Oc In paire

Angle de la rue Metcaife.

Telephone 2740
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pour le montant duquel il y à juge
ment.
Quesnel à plaidé à l'action en disant

qu'il était garant du billet, Qu'il n'a
reçu aucun avis des procédures de sai-
sie faites en vetie cause ni d'avoir de
protét et 1l demandait le renvoi de
l'action.
La preuve a démontré que lors de

l'échéance, le défendeur Quesnel a  of-
fert au demandeur de renouveler le bil-
let en question, a demandé du délai et
Qu'il parait plus tard.
La cour declare que le défendeur était

lié par le hillet et rend jugement cun-
tre lui. Quant à la saisie, la cour
trouve que les allégués de la saisie
étasent auffisanta et la maintient.

GREFFE DES FAILLITES.

A la demande de H. Laporte et al.
Emilien C.dieux, de St-Henri, a con-
senti À faire cession de biens pour le
bénéfice de ses créanciers.
4

Neuf Cadavres Petrifies
New-York, 30.—On a trouvé neuf ca-

davres pétrifiés, dans le cimetière at-
taché à l'asile des enfants de New-
York, à Mount Vernon. L'asile a été
fermé récemment, et il est devenu né
cessaire d'enlever les Cadavres du c:-
metière.
Aujourd'hui, des fossoyeurs ont trou-

vé neuf cadavres qui ont l'apparence du
marbre blanc, et sont aussi solides que
du mortier.
ere

TERRENEUVE ET LES ETATS-UNIS

M. Bond aurait conclu un nouveau

traité

 

  

 

 

Saint-Jean de Terre-Neuve, 20. —Cn
annonce ici que M. Bond, premier m-
nistre, & conclu un traité de réciproci-
té avec ie secrétaire Hay, à Washing-
ton. Le gouvernement des Etats-Unis
est, dit-on, prêt à signer immédiate
ment ce traité et attend seulement que
l'ambassadeur d'Angleterre ait reçu
l'autorisation d'y apposer sa signatu-
re. (mn craint ici que le Canada n'a-
dopte maintenant la même politique
qu'en 1890, où il à protesté Contre
contre un ancien traité et obtenu son
alrogaticn,

- ———

LES CH:VAUX CANADIEN tT
LAKME ANGLAISE

Un rapport intéressant

 

 

    
 
 

Au Faiaisde Justice’
Liste des causes in:trites don: lap-

;€l aura lieu ce matin à la salie d'au-
cence No. 24.

157 Chartrand. … C..Union Franco i
Can. |

5h60 Léveillé ..…. C Can. Pac. Ry Co
2830 LL. LC.Luan. |
-226 Cité de Mont-
treal ..……. …… C Ste-Marie.

1552 Home Ins. Co. :
of N.Y.C.. Vict. Mont, Fi-

re lus Co. |
268 Laganière . C. Lavoie. !

GC Marchand et all
Ro.C. Martin dit La-:

douceur

— |
COUR SUPERIEURE.—JUGEMENTS :

‘!

313% Duchesne
“114 Pajineau

 

L'hon. Juge MATHIEU

—H. Paquet c. Louis E. Paçeau et!‘
‘The North British acd Mercantile In- ,
surance Company ‘’ et al, t+—Juge
rmænt suivent la déclaration des tiers |
saisis. !
(Gédéon Delahay c. Octave Defayette. !

—Motion du défendeur pour réunir deux |
causes—Enquête et audition dans la :
cause No. 1315 fixées au 12 novembre !
1802.
Jugement sur la motion remis à plus |

tard.

: faire

| Charlebois—Jugement

L'HON. JUGE LORANGER

~Ciément Lafleur Shoe Co faiilis, et
Wiliam lenaud, curateur, et Cyriile

* le nombre
, date À augienter à moins que ! ele
vage

 Mande Oùnstante et

Londres, 20 — Voici Un extrait du
rapport de la commission chargée par
lv commandant en hel, jord huberts,
de faire une enquête sur l'affaire des
remuntes . Le rapport dit que le Ca-
uèda ue semliue pas pouvoir fournir ut
tres grand nombre de chevaux et que

disponible na pas de ten-

ne suit encouragé par une de
I pertuainenie ae

chevaux pour l'armée. et à moins qu'on
| n'y introduire des étalons cho:sis.

erartpre as

Bal! Cain en Amérique

New-York, 18 —M. Hall Cain, l'au-
teur, était au nombre des passagers

© du stealer ‘Lucania’, arnvé de Li-
verpuci aujourd'hui.
ee eee

‘Docteur CHRETIEN-ZAUGG

Thouin, réciamant, et William Renaud, -
contestant

nue.
— Contestation mainte-

Le réclamant demandait à être collo-
qué pour la aomme de S4tin. pour
lusre. I
par la compagnie fuiilie à raison de
V12 par semaine pour un an. ll n'a pu

sa-

L'HON. JUGE PAGNUELO

—Dame Célina Lecavalier ¢. Arsene
- pour $2101.20,

montant d'une obligation.

 

L'HON. JUGE DOHERTY

—L. O. Bergevin c. Hector Lamarre.
—Jugement pour $246 50, avec frais.
Le demandeur poursuivait le défen-

deur en dommages pour exécution mal
faite d'un contrat.
coniracté pour la construction
cheminée pour le demandeur. I à em-
ployé à cette construction de mauvais
matériaux, ce qui a
deur à faire reparer cette (Lemince. La

prétendait asoir Été engagé

“net pour remplacer le ministère qui
ä la preuve qu'il était engagé à :

- l'année et son action renvoyde.

: Corne d'Or.

Le défendeur avait .
d’une .

obligé le deman-

preuve a établi les ailégués de la dé- .
claration du demandeur.
—Dame Florenre S. Smith ce Dame

J M. Lonz et vir, et al, et Wm Mac-
Kenzie.
Jugement pour 8212.50. contre le #6 :

fendeur Quesnel endosseur du billet
+
|
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Là Grande Conven-
liondes Mineurs

Rien n'a été décidé aujourd'hui,
mais I! certain que la grève
sera déclarée terminés

Le grand discours de Mitchell

Wilkesbarre, Pe., 30.—La convention
Jes muleurs s'est reunie aujourd hui,
lueh n'est encore decidé, mais il est
celdlu que La grève sera deniain décla-
rte Lermunée.

Wilkesbarre, Pe., 20.—Voici le texte
du discours pronuute par le presiaent
Mitchell A la conventiin des mineurs:

Messieurs,
‘En vuvrant cette convention, c'est

avec plaisir que je souhaite chaleureu -
sement la bienvenue aux représentants
acureGiles des lou,VvU bonnes et jeu
nes garçons dont la lutle hulOique pour
ul salaire Qui leur peruæetio de vivre à
fai. nastre | admiration du monde civi-
lisé cout entier.

‘‘La langue ne peut décrire la fierté
que je FOseens pour CrUX que Vous Iv
prusentes voue nuvle uclense des

pribLipes de l'unionisme Vous rend
«b:rs & tout Dome eb à Loute ferame ue
ce pays qui travaille pour v1.re. «quand
Où LCLKILA à bMatuise dacs lutles ouvile -
es il ny aura pas d'evenement pius
mpottait daus ses pages, nl de pun -
cipesylus havilement dufunaus, di de
Lälaille plus cnvigiquelnent Soutenue,
que celle qui, je | cojère, est près de
nic à une façon heureuse.
“Je ne me propust pus do passer en

revue les puases de la gréve, ni d ccu-
mérer les évenements imjortanis qui
s'y rattachent et appartiennent IDAIn -
teuant à l'histoire. Le souvenir des
souffrances qui ont été endurées est
imprime dans les cœurs en caractères
iudelrtiles, ;
“Durant cing longs mois les yeux de

la nation ont été tournés vers vous,
et 11 est agréable de dire que le grand
cœur du peupie américain & battu 2
l'unisson du vôtre 11 est, ratureile-
ment, très regrettable que des mil-

- lions d'ouvriers mal payés de nos gran-
des villes aient le plus souffert à cause
de oette lutte entre nous et "os pa-
trons. Mais, quelque étrange que Cela
puisse paraître. des centaines de ceux
qui ont le plus suuilert du manque de
combustible nous ont envoyé des let-
tres d'encourayement et ont déclaré
qu'ils endurera ent toutes les  priva-
tious pour que :es mineurs et leurs fa-
milles puissent :’tenwir des salaires
qui leur perme:zent d'avoir un piu de
bonheu: au lieu de la misère qui a été
leur lot depr.: un grand nombre
d'années.

‘* Notre dette de reconnaissance eu-
vers nos Ounfrères, envers un géné-
reux public et .ne presse amie qui

| nous ont aides diuiant cette grève me-

! calomniés, ils nous ont attribné
mots

f

Ex<hef de Clinique de Pans, 137 .
rue St-Denis. Maladies ues yeux, dy
nez, des Greilles et de la gorge. Con-
sultations, 1 h 4 heures p.m. Excepté
le samedi. Tél 130. Est. 236m-)-s-n

—_————

Nonvecu ministère serbe

© semble

Belgrade. Servie. 2u —Le général Zia-
zar Marosics à formé un nouveau cabi-

à
résigné le 13 octobre.

eepe meen

Désantre a ( on~tantimopio

Constantinople, 19.—Le pont, sur la
gui relies Constantinople

au Fnubourg de Galata, s'est affaissé

; leurs chefs.

morable ne pourra jalnais être entit-
rement payée

PAS DE H\INE POLR LES AD
VERSAIRES

“Pour nos uiversaires rous ne con-
servons pas de rancune. lls nous ont

des
que Lows Navions pas et ont

recherché la vi:ioire par des méthodes
-Que nous D'œuriols pas voulu employ-
er. Cependant aujourd bui que a
réalisation de nus espérances et de nos
ambitions senible proche, quand ia
perspectise dun avenir plus brillant

assurée nous devrions leur
tendre une :main amicale et leur de
mander de se joindre à nous pour éta-
blir des relations qui assureralent
pour tou'nurs la paix et la tranquilli-
té dans les régions munsères.

“le jour est passé où les grands
syndicats de capitalistes pouvaient 1C-
fuser à leurs employés le droit de s'or-
ganiser et de parler par la bouche de

Nous reconnaissons aux
“ capitalistes le droit de se syndiquer et

hier et quinze psrsonces sont tombées à
| syndicat des capitalistes et l'erçanisa-l eau,et cinq se sort novées.

+

Ch:rurgilen Dentiste

Docteur J. G. A. Gendreau, Chirur-
f'en-dentiste, 32 rue Saint-Laurent.
Bell Téléphone Main, 2818. Montréal. a
Po

Nouvelle papeterte

Toronto, 20. — Les directeurs de la
Sturgeon Fells Pulp Co, qui ont déjà
désensé §43.009 pour leur établisse

; Von des ouvriers,

de parier par l'intermédiaire de leurs
représen'arts; Mais en accordant ces
droits et ces privilèges aux capitalis-
tes nous réclamons le même privilège
pour ceux q.:1 travaillent. Entre te

fl ne doit pas y
"avoir de conflit irréeonciuable cha-
cun est un facteur du développement
économique ds notre civilisation, et

ment se proposent de dépeuser 32.600, - -
tou pour ajouter une papeterie à leur
pulperie.

ff

Une mére sourfeuse

du BAUME RHU
124

Elle à toujours
MAL Lou. lu mais.

l'application du jugement des affaires
u sens commun par chacun doitet

: permettre de travailler d'accord
‘Bien que. d'aucune façon, les inté-

rêts du Travail et du Capital ne soient
identifiques. ils sont, cependant. réci-
proques. Chacun d'eux dépend de l'au-
tre. :t sous notre forme de gouverne-
ment l'un ne peut prospérer sans l'au-
tre.

‘’Abrahara Lincoln avait raison de
dire “le Capital est le fruit du Tra-
vall et ne pourrait exister si le Tra-
vail n'a a:* existé d'abord Consé-
quemment le Travail mérite la premit-
re considération."

‘Je n'ai aucune raison de douter que
c principe …{ondemental Kera reconnu
par le tribunal choisi par le président

Etats-Unis.

LA PROPOSITION D'ARBITRAGE.

‘La grave question que vous avez
été appelés D considérer aujourd'aui
demande et doit recevoir votre plus
grande atte*:ion. Persunnellement
J'aurais préféré un règlement des diffi-
cultés existantes par une conférence a-
vec les propriétaires de nunes, nas
je reconnais que les relations entre
nous et leu patrons sont devenues si
tendues que des négociations directes
sont pour le moment uupossibles. Si
les conséquences de cette grève n'al-
fectaient que les intérêts des patrons
et des mineurs, il y aurait moins de
raisons pour l'intervention d'un troi-
sième parti; mais vu qu'une disette de
charbon meuaçait le peuple des étais
de l'est et du littoral et pouvait de-
venir une calamité nationale l'action
du chef de l'exécutif de notre nation
se trouve justifiée.
“La proposition soumise à votre

considération peut avoir des détails
auxquels on peut s'objecter; mas
elle est énormément préférable à celle
qu'olfrirent d'abord les représentants
es corporations minières. Je suis con-

vaincu que la prompte acceptation - de
celte proposition assurera aux mineurs
et à veux qui dépendent d'eux une jus-
tio meilleure que celle qu'ils obtien-
draient en continuant le conflit. Je
crois Que la prompte acceptation de
cette proposition fournira aux mineurs
une meilleure justice que oslle dont
ils ont jou: Jusqu'à présent.

LE PAYS ATTEND.

“La population de notre pays  at-
tend avec anxiété le résultat de vos
delibérations. Les yeux de la nation
sont tournés vers vous et les amis
comme les ennemis demandent que les
questions en litige soient soumises au
tribupal nommé par |» président des
Etats-Unis. Je Vois parfaitement qu'il
y a dans cette convention aes élé-
ments discordants, mais, mineurs, je
vous prie très instamment de donner
votre approbatiu à l'action de vos
officiers de l'Exécutif qui ont recom-
mandé l'acreptation de la proposition,
que la grève soit déclarée terminée,
que tous les ouvriers retournent à la
place qu'ils occupaient avant le com-
miencement de la grève et que toutes
les difficulté scoent soumises au tiibu-
nal choisi par le président des Etats
‘nis.
pet

MIEUX VAUT OOUCEUR
QUE VIOLENCE

La nouveiie fagon de dumpter ics lions

Paris, 2U.—Tilly Bébé, une jeune fent-

 

me remarquatl., est en ve mowent au
le ,circle Medrano où elle figure sur

LSoxramme comme dompleuse de lions.
r:lle dilfere de ses cclldgues en ce que
ceux-c1 tenn: nt les fauves A distance,
par la peur et! les coups, tends qu'elle
les conquiert par la douceur.
Elle

sur les lèvres, et se couche au milieu
des fauves qui font cercle autour d'eile
comme des chiens affectueux. lui R -
vhen* les mains et jnuent avec elle. El-
le se lève ensuite et saute à la rorde
sans ‘e préoccuper des lions, qui de
leur côté. ne s'occupent pas d'elle
Soit qu'ils montent sur des ta”ourets

soit qu'ils la portent sur leur dos tout
autour de la age, scit qu'ils dansent
une polka avec ell”. les animaux exécu-
tent tous les tours sans montrer la
roimndre résistance. Tilly n'a qu'à
Jour dopner une tape amicale sur le
m'srau et les lions ohfirsent A ses
moindres désirs.
Tilly rst Antrih'erne Avant d'é-

‘re domnterse elle ftait dactrineranhe
File rr’trnd mme la seule ¢ ose cui
rende le lion dangereux est d'en avoir
neur.
fp

ENFANT EBCUILLANTE

Mercredi dernier, pendant que Mme
Oliva Juhinville, du Font Viau, faisait
son la age “on jeunc enfant de deux
ans s'ammusait auprès d'une grande cu-
:e templie d'eau Louillante, et en se
penchant, il faut croire, au-dessus de
cette cuve l'enfant tomba dans l'eau.
Tous les toins possibles lui ont 6:6
donnés pour le sauver de la mort; mais
tout fut inutile, et samedi, l'enfant
mourait après avoir enduré d'horrities
souffrances.
dp

LE “ MERCURY ” SERA LIBERAL
PROTECTIONNISTE

L'honorable M. Tarte confirme la
nouvelle de l'a-hat du ‘Mercury’, de
Québec, par ses deux fils, et il ajoute
que l'administration en sera confiée à
M. Eugène Tarte. son ‘ils cadet qui
fera de cette feuille un Journal libéral-
protectionniste.

 

 

entre dans la care, le sourire ;

difficiles.

   

VERT OU NOIR
Donne une meilleure valeur qu'aucun autre thé sur fb

marché à cause de sa pureté et de l'économie. C’est

ce que vantent les ménagères, et c'est pourquoi l'usage

de ce thé augmente constamment. Il satisfait les plus

357-16-18-81
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Maison
Foucreault ...COMPTOIRS DE...

FRUITS, HUITRES, HOMARDS et BONBONS

TOUTES LES PRIMEURS DE LA SAISON
.... A DES PRIX POPULAIRES

br balons privés pour Dames ct Messieurs Ga

29 COTE SAINT-LAMBERT,
ANCIEN HKSSAURANT BOU 2KAST  241-1
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Québec, 20
que le caisson du pont aur la rive sud,
est désorinais fixé : :r un fond solide
ll est enfone à une proïoudeur de 65
pieds au-dessous du lit du fleuve et à

(0 pieds du niveau de l eau à la marce
haute. On travaiile maintenant a 1€m-
plir le caisson en pietre et en ciment.

—Une certaine quantité de pierre, et
de terre s'est detache du cap, a pu
près VIS-A-Vis du quat Allan, hier soir
vers 6 heures, et cest tombée dans ia

tue, Qui à cté se:icusement obstiuée.
at
nes. S auloritfs se sont empiessees

de iaire deblayer la rue.

—Le Bureau de direction de l'écoie
des arts, ouvre, ce suir, eu celte ville
deux Cours pouseaux très pratiques .
un couts d'électricité denne par M. L.
G Denis, ingénieur électricien de la

de z.“inture décorative et de dessin de
perspective qui sera donné par à. À.
SMarcoux, un ancien élève de | École Ce
~0at 12 deur cours Gui seroit certaine-

ment très apprécics du publie.

—l.es travaux de cunstruction du clie-

colonial. Elle sera complétée dès cet

quartier de ce nom.
circuits seront construits l'été

prochain. On annonce aussi que la
compagnie a décidé de construire un
grand hotel à Lévis. Le site nest pas
encore choisi. On croit qu'il sera €n1-

gé sur la rue Fraser au sud de la rus

dans le
tres

UNE GRAVE AFFAIRE
Les autorités postales sont a

faire une enquête, pour sa-
voir ce qu'est devenu le

sac de la malle de St-
Eugène qui est dis-

paru
La

  
{ Une enquête est actuellement À sc

faire à |l'Hôtel des Postes de notre

ville, concernant la disparition d'un

sac de malie venant de St-Eugtne,

contenant onze lettres chargées et

environ une centaine d'autres : C'est
M. Nelligan l'assistant inspecteur

! des Postes qui dirige l'enquête. 11
: appert que lundi dernier le maître
1 de poste de Si-Eugène a remis à M.
Micharl Kelly le sac de malle en
question pour être délivré à l'employé
ordinaire proposé aux mailes sur le
train du Pacifique, À distination de
Montréal D'après l'employé qui a re

| gule sac de malle à bord’ du train,
- le courrier a été livré à la gare Wind.

‘sor Rk un agent spécial du Pacifique
: Canadien. D'après M. Nelligan ce sac
"de malle n'a pas été délivré à Mont-
; réal, l'enquête se poursuit et l'on se
| demande si on se trouve en présence

d'une erreur où d'un vol.

Dy A pas eu d'accident de person- |
e

compagnie Jacques Cartier, et un Cours |

automne jusqu'à la H…lle Notre-Dame. !
Les au- :

 

min de fer électrique à LéVis sont
paussis tres activemernt La ligne est ;

(déjà coustruite depuis la gare du
i Grand-Tronc jusqu'à la gare de l'Inter- :

!

 

COURRIER DE QUEBEC
——

Le caisson est solide--Un éboulis au quai Allan--Deux nou-
veaux cours--L’Electrique de Levis -- La cloche du Lac
des Commissaires--La Saint-Vincent de Paul.

 

ttarte

(spécial) —CUn annonce Eden. Ce sera un hôtel de première
ciab e.
tu tspère que la construction de l’a-

queduc suivera bientôt celle du tram-
wav électrique. Le comite nonimé pour
étudier les plans aura prochainement
1xsolu le problème qui lui à été aQu-
mis et l'on s'attend que dans une
quinzaine de jours l on sera pret à de
manger des soumissions.
—Lla bin'diction de la cloche destiné

9 la nouvelle chapelle de la colonie du
Lac des Cummu:ssaires, a ou Leu her
apr:s-midià a uelise Saint-Sauveur.
(est Mgr Bégin qui a présidé la céré-
monie. la cloche, qui «sf un don géné-
reux de notre concitoyen MA Louis Bi-
lodeau, porte les noms de Lows-Jean-
Baptiste, ie premier en l'honneur de
Mgr B gin et du donateus M. Bilodeau,
et I'autre en l'honneur de la Soctété

| Saint-Jean-Baptiste de Saint-Sauveur.
Ou remarqua:. aux places d'honneur

un grand nonhre des principaux cito-

vers de Québec. On a été surpris de
constater l'absence du premier minist:e
provincial et de ses collègues de Qué-
tes.

La nontele  clocte doit être trans-
porte cette semaine au Lae des (ome
m'ssaires, car la bénédiction de la cha-

pelle-école de Vi teure colonte aura lieu
dimanche prochain.
Le sermon a été donné par le R. P.

Tourangeau.
—Les conférences de la Société St-

Vincent de Pau! de Muébec s'aocenvent
trie activement depuis quelques semai-
nes, de trouver les movens nécessaires
pour procurer: du combuatible à nos
pauvres durant l'hiver prochain. Ptu-
sieurs ronffrenes ont déjà acheté leur
provision de dois.

SHHHTÉtOOH1-6-1-HHHO11H5EHHHÉMT-CHOTLS4HHO-t-S-dE0
Ceux aut aestrent we procurer un don efticle & on prix rassonnuble devraient eche

ar se''ement
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te aux cConsuinimaieurs SU puur Ceut moins
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Tes.
La véritablepoudreCook Friend’ ess

MUS Lhgir use Bu ke us picipiére

prepartes par HEN, Mon
@t ia Iuafque Ge Comiperce et sur cuaque
pequet,
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Eh bien ! la vue tous ces hommes en-
dotinis paisiblement autour de lui et
gut, fout à here, par sa reule vo-
lonté, allaient être écorgfs, massacrés,
mutilés, dont quelques-uns dont plu-
sieurs Même pass‘rateuf sù < transition
du sommeil à la mort et tout cela
parce que parmi eux il en ftait up. un ‘
seul, sur lequel lui, Walter Bright, i
avait besnin de mettre la main, la vue, |
disonm-neus, de ce campement où plu- |
sieurs: centaires d'exixtences se trou- |
vaient réunies, le laissait impassible. !
Si encore, entre Serge Oirensky et |

lui. 11 se fût agi d'une de ces laines fé- |
roces, implacables qui, pour se satis-
faire, répandent le sang et amoncel- |
lent les cadavres sans aucun remord. |

i
i

Ou bien s) l'Anglais eùt Été un de ces
soldats qui, Avant :Çu une consigne,
quelle qu'elle soit, en dépit de se criau-
té, de son horreur, l'exécutent sans
frissomnner «t sans faiblir, uniquement
parce que c'est le devoir .
Mate non. 11 n'était nonssé ni par une

haine personrelles (il re connaissait ;
Serge que de vue). ni par l'esprit du
devoir : peu lui importait au fond que
l'Angleterre. la Russie ou la France
fissent triompher leur inflrence en Abve-
sinie. Une seule chose l'int/ressait l'ar-
gent ! c'était l'appât seul de la prime

 

Promise qui le poussail, et il n'avait
pas le merite de met're au sérvice
sa cupidité une exceptionnelle bravou-
te, autrefois sous-officier à l'armée
dex Indes, 1] avait, par tempérament,
l'amour de te Qu on appche SUigaire-
TELELL ‘’ies Coups de chiens’, al on

de :

- vertes grossissant de sa lurgn- tte,
“Ait ces points

L Anglais s arréia net dans cette sé- !
tie de supposi.1cMs et. d'une Main nêr- ‘
veuse, prenant sa lorgiette :! fouilla la
cafapaine, le regard suudainement atti-
ré par certains points, unperceptibles |
presque, qui lui semblutent avoir surgi
k J horizon. ;
Lt votia, ou en effet. à travers les

il
se déplacer lentement

! au milieu des hautes herbes ondalan -
tes, grandir et prendre la forme de sil-

. bourttés humaines.
C'étaient eux, ceux qu'il attendait et

de la Vente desquels il commençait à
: désespérer

Pourvu que les sentinclles là-bas, cn
avant du campement,
vos de s'éveiller en sursaut”

; te.

ne s'avissent |
Assuré -.

men. micur que Érs sentinelles euro - /

: péens c'était dese faire courageuse-péernes, les Abysrins, habitués à ces
" ravsages familiers, découvrraient en.

l'avait chassé de sou regiment, ce n'a- !
Vail pas €1€ pour ŒULAIGISE, ILE pout | pt

! var les armes à rép‘titinn des yens deindélicatesse.

La vie ae Serge OLrenshy représtn -
| tait à ses yeux ube furiune; pour avoir
cetie fortune, là aurait la sie de Ser-
Ke, €L corne il ne jsdVail a\uir cetie
vie qu'en en sacrifiani beaucoup d'au -
tres il'allait les sacrifier. voilà
Conane où ‘oi, c'était trts simple,

et il n'y avait Vraiment pas de quoi
»'étrotionner le moins du monde.
Tout en sifflotant cn:re ses

le “God save the Queen”.
donc devant lui, surveillant

dents
il rea: .a1

la brou: se
et la seule anxiété ou'ii eût, c'était de ‘
voir au cfel pélir les étoiles. sicre pré-
curseur que l'aube ne tarderait
naître. et jusqu'à préweat la campa -
zne était déserte, nul bruit ne te fai
sait ent-ndre.
Si cet Aaulcar Caracailn s'était joué

de lui. si, farcé d'abandonner à son
associé ure partle de la prime promise,
if avait, après som départ. tenon € as
rlan arrété entre eux si les Somalis
n'avaient polot été prévenus. si.

pas à |

 

nemi et le si-naleralent avant qu'il fût
à portée.

Alors, cu'arriveraf? 1° 11 seralt-il
nossihle de préparer lu “icteire en fa
veut des Somalix, arrAtés brusquement

la Caravane”
Que pourraient ces hommes armés de

lances et de sabres, contre une poignée
d Es:rupéens dout les balles les frappe-
raient K deux ou trois cents mètres”
Ce serait dr nc un coup manqué.
Tout à coup, au milieu du silence, un

hurlement retrntit, hurlement d une LC-
te qu'pB Érorge, suivi aussitOt de Cris,
d'appels de jurens, tandis que, des ba-
caries en feu. des flammes n'élançaient
vers le rirl. inondant le rampement de
rinres Jueura; en Mêtne temps, une
horde sauvage, enmambart Ios cadavres
des Abvssins asassinés pendant leur
sommes}, se ruait à travers l'incendie,
brandissent leurs armes et fousrant
des crin forcenée.

Fa tne minute le camrement fut eur
pied. les chamliers, affrié, courant
a~r*s leurs betes, qui tentajent de

rompre leurs entraven. et mix aux-
quels la confiance de Parsolli avait
donné des armes à feu cherchant

; petit

railier les Européens
ce désordre ;
Demi-vêtn, Pépoff s'était précipité

hors des =tente. le resolver au
pming, cherchant A se rendre comp -

tout en faisant le coup de feu,
masière dont se présentait

l'attaque, appelant à jui, A grands
cris, Pa-zoils, le guide Bourron et
jusqu à l'officier anglais, qu'il s'éton-
tait dene pas voir dans la mêlée...
Mais voilk que de l'autre côté,

vers la cempagne, des détonations é-
c'atèrent . c'étaient les sen*inelles a-
syssines qui étaient assaillies à leur
tour par une troupe qui venait de
surgir de la brousse.
Attaquée de partout à la fois, cer-

née, la caravane était perdue; tout
ceque pouvaient espérer les Euro -

au milieu de

de ia

ment massacrer.
A la lueur des flammes, on se

battait comme en plein jour, et Pé&
pofl pouvait voir avec inquiétude le

nombre de ceux qui s'étaient
groupés autour de lui; À l'exception
d'une demi-douzaine de chameliers qui
n'avaiert point pris la fuite et deux
où trois serviteurs abyssins qui seuls
avaient échappé au massacre.
A ses côtés, Serge. armé d'une

carabine à répétition faisait le coup
de feu, à rhague instant prêt à s'é-
lancer en —avant et toujours retenu
par un ordre bref du soi-disant Hol-
landais.
Les détonations, l'odeur de la pou-

dre, les hurlements de guerre des
assaillants faisaient monter au ccr -
vean du jeune homme comme une
griserie évor sant le souvenir des an-
nées écoilées en Asie, années rem -
plics de rourses contre les Kurdes,
de combats, d'embuncades et, ins -
tinctivement, ti! cherchait à son Côté
son épée ahrente.

I} ne perdait néanmoins pas le
rAng-froid et comprenait qu'un futur
clergyman. tel qu'il s'était donné, ne
ouvait paraître avoir une aunsi bel-
iqueuse ardeur, sams être suspect à  

ses compagnons , ft c'est pourquoi il
se modérait docile à un mot, à
un regard du maître.
Dans :a puééipitation du lever, ce-

lui-ci avait négligé de se vétir entid-
remen: et Serge. pendant, "in moment
ol les assaillants, intimidés pai la
vive fusillade 1 les accueillait, re-
prenaient haleine, ayant regardé Van
Kneipelt, fut frappé de son peu d'm-
bonpoint. On se souvient que, pour re
mieux transformer, Pépotf avait a-
dopté l'usage de vêtements fortement
rembourrés qui le rendatent quelque
Peu ventripotent ‘ or, en manches de
chemise, tel qu'il était ence moment
il n'avait plus la même silhouette.
Heureusement que le regard de Ser-

ge était tout machinal et qu'il avait
en téte bien trop de préoccupations
pour s'arrêter longtemps à une sem-
blable remarque, qu'il atiribua sur
l'instant A une illusion d'optique ;
d'aiVeurs, une brixe légère rabatta
sur le campement la fumée qui s'élevait
des colis incendiés et il était fort lo-
ique de supposer qu'an n'avait pas
à vue très nette.
Mais, t1 y eut une chose dont le jeu-

ne homme demeura {rapvé davantage.
ce fut de l'étrange éclat du regard de
kon compagnon; comme, bien entendu,
Pépofl ne dormait pas avec ses lunet-
tes aur son nez; éveillé en sursaut par
les coups de feu, il n'avait naturelle-
ment pas songé, en se jetant à bas de
son lit, À chercher son étui à Junet-
tes.

Maintenant que Ja lutte était com-
mencée, ce détail lui était complète-
ment sorti de tête et, dès qu'il l'avait
aperçu ainsi. Serge avait été frappé
de l'expression nouvelle du visage. C
n'était plus cette placidité immuable
en laquelle se figeaient sempiternelle-
ment les traits; ce n’était plus cette
bouche aux lèvres épaisses. presque
continuellement entr'ouvertes par un
sourire plein de jovialité; ce n’était
wus ce regard un peu éteint par le
bieuté des lunettes mais respirant ce-
pendant une ineffable bouté.

Non, privé du voile des verres tein-
tés, le regard apparaissait vil, lumi-
neux, brillant d'un extraordinaire é-
clat, la face, toute bouleversée, respi-
rait une ardeur quasi-juvénile, en dé-
saccord complet avec les habit. des pa-
cifiques du savant, et la bouche, tor-
due nerveusement., paraissait préte 2
lancer à chaque instant un de ces  ju-
rous énergiques par lesquels, au nu-
lieu de l'«ction, Jes officiers ont cou-
tume de ranimer le coudragede leurs
honimes.
Ah! combien il étais 'oin, le nlacide

chasseur de papillons, et comme le re-
volver fumant dont il était aumé jui
paraissait mieux en main que le filet
à gaze Verte au moyen duquel il em-
prisonnait les eracieuses hestio'es dont
la recherche semblais être l'unique pré-
occupation de sa vis.
Ce fut cette transformation dans la

physionomie du prétendu savant, bien
plus que la perte rubite de sa corpu-
lence, qui franna Serge, conne aussi
l'intonation de la voix qui n'était plus
la même: les mots étaient secs, durs,
sentant d'une lieue le commande-
ment militaire et machi-
nalement le jeune officier ob€issait,
comme s't] et eu affaire A un supé-
rieur
Aux premiers “oups de feu Pazrolli

s'était élancé de sa tente et,suivi de
sa nièce, était “enu rejoindre Van
Kneipelt et son vecrétaire. non pas —
comme bien on pense—pour leur don-
ner un coup de main. mais bien plu-
tôt pour se mettre sous leur protec-
tion

T1 avait commencé par vouloir cher-
cher un refuge auprès de l'Anglain en
lequel—vu xa qualité d'officier— | a-
vait une confiance nlur grande que
dans le collectionneur de nauterel ea ,
mais sir William Burnett. quand 1! ‘’a-
vait vu entrer chez lui, l'avait rans la-
çon, presque brutalement mis dehces,
en clamant que c'Atait foiie à lui de
venir en cet endroit, l’un dex plus ex
posés du campement. où l’on allait
certainement se battre avant pew 

corps à

 

corps, qu'il ferait birfo
mieux chercher pour sa nièce un refug.s
plus certain, qu'ensuite—loragu'il  au-
rait mis la jeune [ilie er sûreté, it
pourrait revenir prendre part à la
danse—xi l'envie lui eu disait ….
Lavérité, c'est que l'Anglais ne se

souciait aucunement d'encombrer sa
tente de gens dont la présence devait
le gêner de ingulitre la,on, pour a-
chever de mettre à exécution le plan
arrêté entre Amilcar Caracallo et lui,
on se souvient que c'était dans sa
tente que devait être transporté lo
corps de Serge Obrensky, sur lequel
les deux complices comptaient trouver
les pajiers qui représentaient la prime

| promise.
En airidre de Van Kneipelt et de

son secrétaire, Pazzolli se’ tenait hie-
me, treinblant, les mains crispées rur
la crosse de sa carabine dont il ne
congeait guère à re servir et, au fond
de Ia tente, asmse sur la couchette
du Holland»is, calme et sans grande
appréhensics, Anita reçarait le se
crétaire du chasseur dc papillons, &
inerveillée par son courage et par sou
audace.
C'était même cette audace que Pé

putt cherchait à contenir, car il Ia
ugeait dangereuse aux yeux des gens
qui regardaient.
—Un peu de calme, donc disait-là en

Allemand à son jeune compagnon, uu
peu de calme | À vous voit, on he se
douterait jamais que vous ne vous oc-
cuper quo d'astronomie.

1 ajoute, ricanant :
—Franchement, le revolver vous pa-

ralt un inatnment aueni familier que
le télescupe dont vous vous servez pour
admirer fes étoiles.
Le jeune homme se mordit les lèvres,

comprenant son imprudence, et, C-
pendant, en lui-même furieux du don
d'observation de son compagnon ; aus-
si répondit-il d'un ton aigre-doux.
—Vous m'avouerez, mon cher mal

tre, que ce n'est pas une raison dure
qu'on admire les étoiles, pour désirez
les aller contempler de plus près…

(A suivre).
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Toute cette semaine.
ACADEMIE } Matinge samed!.
Corapaguie purticulidre de Mile Aniéiia Bin
ham, coinprénant JOHN ¥. KELLER dans
6 chof-d'œuvre du Clyde Fitch

THE CLIMBERS
A veulr: “HEARTS AFLAME "2% —6

FRANÇAIS | Matinges: Mercredi,
Jeués et samedi.

Touta cette seimmaine, KIRK E LA SHELLE
présente In production Lhéatrale

“SERGEANT JAMES"
Uu brave Hôroïque. Exoellunts auteurs
Prix-—iu, D, su, 46 et EUR, 261-2

 

ROCTOH'S Bri HTuex Co. & 15668 15 tous
lea jours Hom Luou kKr—* An Knemy :o

the Klong.” James J. Mortun, 'humorisie, ob
108 vuos utilmécs. I'rix comme d'habltude. La
serasine prochul ne-—irsnde royréazutetionde
“Trllby,"

Tel. Hell,Est 16Théatre des Nouveautds “cutee
“Chatenn Mistorigue’® ou

Les Femmes Sentimentalies’’
Prix: loc, 2c, He, To Larges 7c ct glo.
Buirces de gain, Mureredi ot Vendredl. Mati

 

 

 

née: ratnedi. Re

Théatre National Français | canon:
Tél. Meil, Hat 1758 Pel Macchonds 52.

Fe maine dn 10 octobre

où la iuerre
LES BOER du Frans: ami

raul CAZENED VE dane Van Tropp, Hearn
NANGYs dans Kai, H MORE dans Withel-
mine, HH PALMIERD dane Ves Prats, J. 1
FILION dans Henwood.

FAUST drive mele, chanté pur Mme © pa
Tuyior, MM, Geeciars en Varcrc- it ay

Frix-—Matinées: 10,15,0 250; soirée: 15, 24,
Wh die, 2. es
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de. Matindes, Al@zes prour les dames, lv et ze. ;
cu

THEATRE ROVAL, Fix!0prer
Cotte semaine, <0 Metohie.

THE BUN TON BURLESQUERS
Ftouaah: d'octgininiite ef de special ior sabe

rationnites Pri c— lw, 2 ul don la soe
issue procoaine, The spas of Lifs. 260-8

3 Monument National

vs Soirées de Famuile
Ne HOUR be pats oasge de Cllonsrabie

Ménaeur Déjque,
l'Asso la on $t-duan-Hap:t de.

‘Le FParricide
drame en > act-u 17 tableaux. Jaudi. 2 Octo-
hire, more de Guise. prix Moi duc. lets vn
séntechix J A, Hurb-an & Cie, 16% rue Nee
catherine Toll Bel Bat sen Hk

ARENA, LIENSISSUES
ru Rk vocrées de Grand U péra.

MASCAGNI
La veuté puc wouacrip:-on des segs pour

jês deux oirées Mu full tapldement au ‘ann
Winn Fordgn Music Store, 346) rue Sie-Cutin -
sine l'rix: 31.293 2400, Logos, £5. Laux

PRE SLUMTIRE, WHBLS cl proportion. On a
servica dun pea 0 Weber tomd
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AAA IAE
Mognifiques tabicaux historiques,

illustrant tes faits les plus glorieux de
l'histoire du Canada.
Revue complète de l'histoire crimi-

neile de notre pays.
Ouvert Lous les jours de 9 hrs s.m. à

10 bre p.m. Les dimanches, de 1 h.
.m_ 4 10 hrs p.m. Admission, adultes,
VC ; enfauin, oc, 265-n
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VENDRE. — ‘'Honmten Marchés ‘ —
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trate it ci-dessus Veepeit di tre reçus
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Pinet LH OQUERL ES — TUSTRICT
LE MONTRI AI. — Cour de Cireuit.

UgHL. -. Beiraite St-Aubin, dev an
défendeur Le

-< No
deur, va Fiihas Not, Ale
jour d'octetire 162 à une house de l'a-

ai domiviie dudit (æfeadeut, auBatSITTER
LN 29 rue Howe, en la vité de Montréal,
Aer fl Vendus par autorité de Justice jes

Llores et effets surtt ditendeas saisis en
crite carne, consistant en meubles de inf
page et machine à cowlre Comlitions
Arpeut comptant. — Anatole Cherrier, M.
LS, — Montréal, 20 octobre 15027
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PIROVINCE, DE QUEBEC. — DISTRICT
BE OMONTREAI. -—- Cour de Cawuit

- No 11944 - Arthur Chagnon, deman-
deur, ‘a RQ Brown, délendeur. le dae
cour d'octobre 1902 a deux heures de l'a-
wres-mdl, au dote dudit déjecdeur, au

k 229 rue Perl. en la cité de Montréal,
erunt vendus par autorité de Justice jes
biens et eftets dudit dufendeur bBaisis en
cette cauté cankistant cn tneubles de mé
rage Conditions
Anatole Cherriee, CS
eetobre luo.
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(1 a ête prouvé à l'enquête qu'il avait

effectivement tenu un retuge de nuit

Son HMuonn.ur le jupe Choquet à hier
ell Lull ue puke, abqulils IC Boba

Frauqul, Lalli. 4ul a>all ee arrete il
Ta QUEIQUE ctitgs sous À ACLUSÉLION
d'avir tl-galuimenu colivcte cet wines
SOMMES d argent des €i0eR, pour un
refuge ue nuit. A lenuese qui a vu
seu «en cor de jolie. lad (vuse a
prouse ali cn affet l'accusé avult teny
uti ref.ge ‘of ls pauvres. des te-
moins  sOuL Vehox decl.rer qu'ils à -
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LALUTT

Kennedy-Wylie
Une magnifique lutte en pers-
pective. Record des deux
champions lightweights

les amateurs de lutte montréalais
vont enfin avoir l'occasion, vendredi,
d'assister à une lutte de premier ordre
enire deux champions. George Ken-
nedy, champion du Canada, et Max Wy-
lie, champiun du moude, en Viendrout
aux ptises pour le titre et un enjeu de
2250.60.
JAMAIS Nous N'aurons vu encore pa-

! reille lutte et de plus, le public peut
être assuré que le vainqueur sera le
plus habile lutteur, car la réputation
des deux homuies est au-dessus de tout
1eprocLe. Nous cunnaissons d'ailleurs
kenn.dy, et nous le savons ennemi dé-
clare de toute tricherie. Tout son re-
cord est là d’ailleurs pour le prouver.
De l'autre côté, 1 est bien certain

que Wylie pe vient pas ic1 puur perdre
le hamptonnat sans Latoiller. La corde
n'en Vaudrait pas la chandelle. Aussi les
deux lighlweights vout-ils nous donner
une exhibition comme nous n’en ver-
rons pas souvent.
Wylie est un Américain âgé de 260u

27 ans. Kn 1899 il prit part qux cham-
pionnats internationaux tenus à New-
York, et sortit Victorieux dans toutes
ses luttes. savoir celles pour lutteurs
de 125, 135, 145 et 158 livres. (le
beau succès lui valut une œinture d'ar-
gent qu'il porte actuellement. li van-
quit en outre:

Kossini, le Russe.
Tanaka, le Japonais.
Bouldin, le Cubain.
Herrick, l'Anglais.
Lourzeine, le Français.
Chadwick, l'Américain.

Fit lutte nulle après 2 heures 31 mi-
nutes, avec Luttberg, un Suédois, et
perdit finalement contre l'Américain
Parker, le champion middieweight, a-
près plus dè deux heures de lutte.
Kennedy come tous le savent, est

Il est âgé de
20 où Z1 ans. l' n’a jamais Eté défait
et a vaincu Bell, Tompkins, Tremblay.
Lindrees, Topp. Smith, Roberts, Ro-

tous de Mattréal, Sirver, de

ming, de Buffalo. Son seul insuccès fut
une lutte nulle avec le Juif Simon.
(“est dene un record très enviable,

qu: nous fait dire qu'il est quasi 1n-
vincible

La lutte de vendredi sera entreprise :
selon le mode attrappe-comme-peut et
celui qui aura re versé deux fois sur 3
son adversaire, sera déclaré champion.

LES QUILLES

La Ligue de Quilles
A élu ses officiers samedi soir.
Cédule officielle des par-

ties de la prochaine

saison
 L'assemblee annueile de la “Canadian
Alsateur bBuswliig Assovidaeh à eu
Hey daduedl suid Lavi] windsor. Loe
lection des ollicleirs g donne te resuitat
Bulrant
Prcaident—M, AH. Hersev.
Vice-president-M. Lewis MeRohie.

 

   

 

Secretaire-(résorier-M. D.J. Mat -
son.
Lomité exécutif-Ca;itaine GG. C.

Miam, capliaine OU, Stewart, solda.
Milis, R. Gamule, A.M. Rose. À. Mor-.
rison, E.L. Brown, L. Rubensiein, chi-
rurgien-niajor Cour'euay, capitaine J.
¢. Hutc.ison, heut. J.P. Lickson,
George Hud:on, major P. Gorman.
La liste des parties est la suivante:
26 déc—43e vs OA.AC

20 Déc.—M.A A.A. vB Se Victoria.
10 Jan,—MA.A.A. vs 48e.
19 Jan —M. \ A \. vs OA.AC.
15 Jan —Réser\e des Victoria vs M.
AAA
22 Jan.~3e Vics vs Résarve des Vie

toria.
21 Jan—43e vs M.A AA.
24 Jan.—4%e v8 he Vtrs
31 Jan —Réverve des Victoria vs O.

AAC,
31 Jan.—Réserve des Victoria vs 43e.
5 Fév =O. AAC vg 43e.

5 Fev—3¢ Vics. ve MAAA
12 Fev—~M.AA A. vs Régerve des

Victoria.
14 Fev —O A.AC vs Réserve des

Victoria.
91 Fev —3e Vies vs 48e
214 Fev .—3e Vire ve NA AC

OR Foy43e ve Réserve d-e Virtoria.
f5_Vars-Réserve des Victoria vs

Pe Vire

14 MapOA AC ve Te Vire

14 MareeA AC va MA AA

ATHLETISME

Les Cadets Ecossais
Ont eu un concours athlétique |

samedi. Ils ont obtenu

beaucoup Je succès

Samedi dernier en présence d'une as-
 ristance foit considCrable, avaient leu

|
|
|

|

en la sale ue tnubéres de la rue Craig
de con ours atrlois ues, 1 ont & pur
les Ca 01s (CSRS SONS IE tatrionage
du 11. Lo! Gotuon, 12 050 te fun

gin ely sup toute Ia ligre ce cui cncou.
1€ Lien foit no jens 1 ilitaires à
jot neice chaque ,n. € leurs ex-
phoits pes
tapiven
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les résultats des dif pert

¢ ree de 10 CE 0rs

TTT STOTT an cen ee 2e 1

Fil Cul 8 tries varensesr sve eas . 2

Ce : © À trois iamtes :

U ‘-xrret F Baker Cee ee 1
J. Lydon et J. A, Anderson 2

Core en hauteur :

J Lockwond 1
G. Clarke ...... 2

 

     
  

   

Course d'un demi-mi..c n

G. Goodbody ......... coco reves oe
J. A. Anderson ...... ........ ......... 3

Course en sac :

F. Baker ........ ….….. vies eres 1
G. Grimsdale ......... .......eneme 3

Exercice militaire. La Compagnie No

    

4 sous la direction de Serg.Col. Ly-
don, gagne.

Course de 320 verges :

Laviolette ........ ....... ...... 1
J. Waugh … ……. ecencers ens eee. 3

Course au patates :

G. Goodbody ………….… 1
J. Clarke ......... teres meine eee 3

Course en brouette : ;
C. McCuaig et W. Bedford Fee |
C. Lester et F. Baker ... ...... .... 2 Course à relais, équipe de trois, 1 mil-
e.
J, Marko, J. Waugh et O Briset-
€en ee eevee

G. Gooudbody, G. Grimsdale et T.
: DoyleLoel 2

| Course, cbetacle, en costume :
F. Jenkins ...... . 1
G. Goodbody.... ........ 2  
Course Lioyd-Lindsey :

La Compagnie No 1, sous la direction
du Serg Lot. Price, gagne.

Course de 1 mille.

F. Baker ….…...…... vercscreesareirrcmes
F. Jenkins ….….….. ......... «ieee 2

 

  La
—Le ciub L.-P Barrette, aura une as-

semble de ses membres mercredi
le 22 octobre et ceux qui voudront y
prendre part scnt priés de se rendre au
No. 1383 Ontario.

Par oidie.
J. LENOIR, Sec -trésorier.
parer

i Nos Théâtres
ACADEMIE
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| “The Climbers", le chef-
d'œuvre de Clyde Fitch,
à obtenu hier soir un succès mé

: rite. Ce drame de société est bien
connu du publie montréalais, car il a

! ELÉ représenté ici A plusieurs reprises.
Mais 1l est toujours nouveau et on

| retourne l'entendre avec plaisir. I
; nous serait ridicule d'y chercher ma-
* tière à cutique attendu que la presse
américaine toute entière, sans considé-
ration monétaire. n'a eu qu’une voix
paur louver “The Climbers'’. Bien sin-
cèrement, nous ne pouvons qu'admirer
le grand drame de Civde Fitch, le
Patl Bourget amérmain, avec un peu
plus de terre à terre que le grand
auteur français. La pièce est merveil-
leusement écrite et l'action et l'intri-
gue en sont superbes.
C'est l'histoire d'un membre des

“‘400"'. qui pour acquérir une fortune
plus grande n'a pas reculé devant la
fraude. Avocat dépositaire des biens
de ses clients, il s'en est servi dans
des spéculations hasardeuses, et il a
tout perdu Sa femme et son meil-
leur ami réussissept A calmer les cré-
anciers et à étoufler le scandale. Mais
sa femme lui retire son amour, et tous
ses ainis et parents le méprisent. Dé-
sespéré, et Voyant que sa présence ou
niutôt son existence est à charge à
tous les siens. 11 se su: «QG n'est
que les grandes lignes ou le sommaire
de la pièce, 1 faut l’entendre pour en
goûter le charme ct ep comprendre la
leçon.

bille est superbement jorée Nous
n'avons jarnais entendu une troupe
mieux &quilibrée. Tous les acteurs
sont A la hauteur de leurs rôles et
counaissent bien les personnages qu'ils

: jouent. Jolin E. Kellerd, qui joue le
principal rôle est un artiste dont la
réputation n'est plus 2d faire. Dans
Richard Stering U ne remporte qu’un
triomphe de plus. William H. Pascoe,
l'ami intime, est très fort, il est d'u-
ne élognence prrsuasive et joue avec

| une belie énergie. Mlle Gordon, fem-
me de Sterling est touchante et pa-
thétique sans nerdre un instant sa dis-
tinction de grande dame. Mlle St.
John. Madame Hunter, cst une excel-
lente actrice, de même que Milles Sto-

; ver et Marion Bert Mlle Lilia Vane
est très forte et pnssède une personna-
lité magnétique. Elle attire son audi-
toire par sa franchise et sa charité.
La mise en scène est très jolie et

les rostuines des dames sont des mer-
Veslles d'élérance et de bon goût.

Dna

THEATRE FRANCAIS
Un auditoire

  

nombreux a accueilli
avec de chaleureux  applaudissements
les passages les plus saillants de ce
drame militaire de Eugène Walter,
intitulé ‘‘ Sergeant James ’. La direc -
tion du théâtre Français mérite des
félicitations pour s'être assuré les
services de la troupe qui. cette semai -
ne, interprète avec tant de sucoès
© Sergeant James”.
La scène se passe au Mexique, dans

! un camp milttaire, le héros est un ser-
gent de cavalerie, rôle nobiement
rempli par M. Henry Kolker, il est
admirabblement bien secondé par
Mile Olive White dans le rôle diffi-
cile de Mme Lucy Burridge Ferns,
cette femme qui tue son mart sans le
Vosioir, croyant qu'elle a affaire à
des \oleurs.
La pièce est en quatre acteset est

‘es plie de situations empoignantes et

dramatiques. M. Harry Gibbs dans le
tule de Wo Davenport Brisea: proprié -
taire de 1a mine Ajax est supcrhe il
est irès bien secondé par Mlle Carrie
Lamont dans le rôle amoureux et
naïf de Lliabeth Burridge. la pièce
‘st excellente et donne une excellente
ide du caractère militaire chez un
tra e soldat Une seule chose que la
cirection du théâtre Français pour -
rat améliorer scrait de ratcourerr
la longueur aus entr actes.
—

| au FR CIOR

Aires ‘‘Secre Service, une pièco
milit.ire contemporaine. on prisente au
tutu te de la Tue Guy “An emmy to
m  nirg. ine pièce mill aire ancien-
ne: et ma foi, ki les costumes sont plus
beaux et la mise en scbne plus pittg -

 

 

 

 
 
 

Tobyut Galle CBU GeIlivic J iadisgy
vas Sotlleitle OB léveur de la pscuse
ze.
"AD cBemy 0 We alug est ue

nBfique puisque DOURIL y a Lodipusre
LU Bubles CusQsSai, aia, pour ulle

luie, SVOUOEL LIOUEL LU chu pa LOUL à

sait & sa place Uêus le rue jous pas
Dubern, 6L Apilgie sea cuups u cet et
20 UCHE preslalite, u Les. pad ausal
fort que d uaDILUGE. Sey acelich 4 a -
JUOUT inaliquelt GE naturel ev Ul Bat
lui-mérie que lex passages vio -
lents et énergiques. M. lLair, le nuu-
vel AFLISLE & FEUMOILÉ LL Lead KC
cbs dubs laude ic Lhaire, pouver -
neur du Berri, @L Minsainin 110.0.08,
wou B. Walker et Wie Carr sont
convemables. Les acinces sunt res
fortess Alies Bonsteile, Jacason et
Iva Vincent jouent leurs roles respec-
tiis avec b.aucoup de alent.
La scène se passe (n France, au

temps de la guerre des Huguenous. La
Châtre, gouvernecur du Berri, est à la
recher du Sieur de la Tourroaire.
Mlle de Varion dont le père est em-
prisonné pour cause de trahison, s'en -
«ace à capturer de la Tournoire, sl son
père est libéré. Ayant rencontré de
la Tournoire, Mlle de Varion ne le re-
connut pas sous son déguisement, et
celui-ci, ayant gavné son amitié par
ses manidres cheValeresques, elle lui
confie son projet. Après de nombreu-
ses aventures, Mlle de Varion découvre
que son compagnon tt plus ta:d son a-
mant est celui qu'elle veut vendre. 31
s'en suit nombre de complications d'où
le héros et l'héroïne sortent triom -
phants. ;
La mise en scène ect magnifique et

les costumes splendides.

|

Les régis -
seurs, ailleurs et dcorateurs méri-
tent toutes nos félicitations pour avoir
bien su conserver la couleur locale.

AUX NOUVEAUTES
am———

 

 

Après'‘Sapho’’, qui a obtenu la semai-
ne dernière un immetse succès, succès
qui rappelle ceux obteuus ici par Réja-
ne et Madame Hading, le théâtre des
“'Nouveautés’’ nous « donné hier soir
une des plus fines et des plus déso-
pilantes comédies de Alexandre Bisson
et de Berr de Turique. Cette comé-
die tient du Vaudeville par les moy-
ens qu’elle emploie et de la comédie
ar la délicatesse des sentiments qu'el-
e exprime.
C'est une fine satire de l'engouement : J

qui prend certaines ger-, surtout les
femmes de quitter la proie pour l’om-
bre. C'est le cas de !hémine de la
pièce, qui au lieu de jouir du bonheur
que lui offre un mari idéal, s’éprend
d’un poète qu’elle pe cornalt méme pas |
et se détache de son tari. Celui-ci,
entreprend de guérir sa femme et aidé
d'un ami intime, il y parvient ; mais
à travers quelles complications ; c'est
ce qu'il faut voir et entendre, pour
s'en rendre bien compte
Les acteurs des ‘‘Nouveautés'’ char-

gés de l'interprétation de cette comé-
die, ont soulevé les applaudissements
de l'auditoire qui du ‘mmencement à
la lin, a ri à se tordre. Les situation
comiques abondent, toujours sotilignées
par les rires du public
Cetle comédie nous rappelle ‘‘Jalou- °R

se'’ et les ‘Femmes Nerveuses”,
ont été si fort goûtées
nier.
Dhavrol fait un Claude de Barrois

des mrieux réussis , il soutient sans
faiblesse un role écrasant où il lui
faut peindre tous les états d'âme. Gui-
raud incarne admirablement le rôle de
Gaston Beaudoin, le mar: amoureux.
décidé à ramener sa femme par tous
les moyens. Darcy est bien le type de
Colombin, le paresseux naif, admira-
teur passionné des célébrités. Ca-
briac ne peut avoir un meilleur inter-
prète que Kelm et Turcan, dans le
réie de Cotonbin fils a obtenu un suc-
cfs bien mérité. Du côté des femmes.
Miles Meissonnier, Debruyne et Jean-
nin, fouent à la perfection des roles
difficiles et variés. où elles ont l'oc-
casion de faire valnir toutes les qua-
lités d'artistes consciencieuses qui les
distinguent Avec ‘les Femmes Sen-
timentales’’. la direction des Nouveau-
tés a un autre succès en perspective
pour cette semaine. I y aura soirées
de gala mercredi et vendredi.

THEATRE NATIONAL FRANÇAIS

Le grand drame de MM. Meyuot ct
keruoux, ‘Les boücis Où la guerre Ju
1Tausvdal , yul à viÉ repiseale hier
UN LALiLLE €: CL DUITEE AU LULÂTIE Nu-
tiohal Flaligäis, à Mlleralement eu-
Poigle 165 cpeclaitula, Qui GUL Ja)lL QC

Vetivables valves AUX principaux al
LIS.ES EL À Ceux Qui FEPFrtSeNLaieLt avec
Uli pdrialie rebseinvlance de tigule, lu
Vieux president Aruger, les gahtraux
Dewnet, Botha, Jouvert, et fe colon
de Vuitebois-Mareutil

intescale havsacwent au milieu des
émouvants Cpisuues Militaires qui Cons-
Lituent le fuiia ce la pièce est un dix

me d'amour profondement intéressant
dont | heroine est une intrépide ’ltaus-
vaalleune,  Wilieinune, et les heros,

aarl, un jeune Boer, et Walters, un au-
glals. Ce uernier se livie à toutes sor-
tes de manwuvres indignes pour obte-

qui
l'hiver der-

 

nir celle qu'il aie et se debarrasser
de son rival 31 va jusqu'à se servir
des nègres Bachoumas, mais ses plans
sont toujours déjouts par deux amis de
Karl, les amusants Van Tropp et Van
Pratte, deux toustics qui font rire aux
larmes et ont toujours la note gale
même dans les circonstances les plus
diifictles. Il y a naturellement une
foule d'incidents dramatiques cuipor
gnants. Ça sent la poudre d'un bout
de la pide à l'autre. au figuré conime
au propre. Les décors qui représentent
maints paysages transVaaliens sont su-
perbes, et les uniformes militaires des
Boers et des soldats français de Ville-
bois-Mareuil, airs: que le khaki
Anglais produisent un excelient effet
L'interprétation est tds bonne. MM.

Cazeneuve et l’almiéri sout les bout-
en-train de ia pièce , M. Daoust excelle
dans le rôle de Walters; MM. Filion,

dans llenwood, Nangys dans Karl, Ha-
mel dans \uiledois-Mareuil, Terdié dans .
Joubert, Tougas dans DeWet, Souler
dans Joubert, Leuts Godeau, Vilieraie,
Floux, etc, ont mérité les plus vifs
éloges. MHe Morct à fait une Wilhel-
mine très srmpathique et pleine d'éner-
gie:; Mme Nozière à été très remarqua-
ble dans Mme Henwood, ainsi que Mlle
Verteuil dans Robert,
Dans le dgn:er acre de “Faust” Mme

Orpha Tavidt, MM. Occelier et Valère-
Rémy, chanteurs de premier ordre, ont
obtenu les applaudi sements enthousias-
tes de l'auditoire Somme toute, spec
tacle aussi agréable qu'intétessart.
“les Boers’ ferent salle comble tant
qu'ils seront à l'affiche.

irene

PALAIS30TAL
Après le tite our re cessa d'animer

le public pendant les représentations
de |'1intel du Labre-Echance, on se de-
mandait si la direction du l’alais-
Roval pourrait atteindre un plus grand
sucoèa de galté, Excelsior ' ce phé-
nomène est artivé * ‘les maris de
Téontine'* qu'on à Joué hier suir, sont
du commencement à la fin, le plus ex-
traordinaire, le plus fou des éclass de
rire.

 

Qui, ayant vécu un peu à Paris n'y a |

des

 

Adressez vos lettres:

Enguérissant M. Adolphe Robert, les Pilules More donnent
encore une prouve indéniable de lours vertus cura-

tives dans les Maladies des Hommes
 

‘Les Buit boites. de Pilules Moro que
j'ai prises m'ont tout à fait changé ; elles
out chassé les mauvais aymptôimes qui
me troublaient et ont fait pour moi plus

que jes soins assidus Ge deux médecine.
Je ne suis plus faible maintenant, Je ne
manque pus de courage, je travaille faci-
lemant et suns fatigue, j'ai bon appétit ot
mus vivreos digèrent bien. Inutile de dire
que je suis trèe heureux d'avoir recouvré
la santé que j'avain jeedue et d'être déli-
vré des maux que j'avais eu À endurer de-
puis deux ans. Je me fécilite donc d'avoir
employé les l'iluies Moro, je ramercie les

Médecins de la Cie Médicale Moro des bons
conseils qu'ils m'ont donnée et jengage

tous mes amis qui souffrent à les consul-
ter et À 2e ser\ir de leur puissant toni-

que.’

ADOLPHE ROBERT,

Stafford Spring Co., Conn.

Les PILULES MORO se vendent partout 50c la boîte ou six boîtes pour

$2.50 et sont aussi envoyées par la malle, sur réception du montant.

COMPACNIE MEDICALE MORO,
1724 rue 8te.Catherine, Montréal.
 

 

Le vieux Cigare fial le de
Egal de n'importe quel Cigare de 10 cts.
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Fumer une seule fois
vous convaincra   

nada.

GRANDAS
PURITANOS
est le meilleur cigare de 10cts
qui ait jamais été offert en Ca-

Ce sont les meilleurs
Cigares à 10 cts de Grandas.
     
 

 

rencontré ce petit monstre adorable-
ment inscumant qui, en l'occaston,
s'appelle Léontine ? [éontine, l’affrio-
lante et mutine parisienne qui fait
sensation an Bois, au spectacle, dans
les différents Vernissages chics, Léon-
tine l'irrésistible voquette, l'inconsé-

quente mondaine ?
Nous l'avons reconnue, hier soir, sur

! la coquette scène de la rue Lagauche-
tere et disons, dès Maintenant, avec
; que) charme, quelle légèreté et quel

 
; talent Mme Fouguet-Vérande 1'a per-
; sonnifiée ;
! Lévntine va d'un marin à l'autre
+ comme un papillon change de fleur. Le
divorce permet de ses fantasies ! Hé-

‘las, ve n'est pas elle qui en souffre.
mais plutôt ceux à qui M. le ware
l'ont momentanément liée D'abr:d
Dubois. un homme austère mais fa:tle,
puis le petit La Rambière. légère-
ment 1diot, mais qui, à force d'affec-
tien parviendra à faire cumprendre
ses torts à l'iInconstante ct saura se
l'attacher.
Ce La Ramb:ère, c'est M. fiurmant,

toujour: aussi finement comédien ct
qui, dans cette piè:e, s’est taillé un
succès digue de son talent. M. Dane

i dans le mart lwubois mérite les ap-
plaudissements qué le public ne lui a
pas ménagés, M Dormer est un dépu-
té Plantuin tout à fait Palais-Dourton

gne de j'Institui
Nous avons parlé de la délicieuse

création de Mme Fouquet-Vérande dans
ie rôle de l.éontine, Mme Irma Per-
rot dans la marquise et Rhéa-Har-

j mant dans Hortense, lui ent donné
trés savanusent la réplique
Les autres rôles sont ies bien  te-

: nus par MM. Delville, Delaunay et Le-
comte , Mme Pezcet. J Landre et
l'emponnette
Ef maintenant ne nous étonnons pas

si tout Montréal se presse au Théâ-
tre du Palais-Roval, et si les recet-
tes sunt abondantes cette semaine.

THEATRE ROYAL

La compagnie de burlesque ‘“ Bon
Ton’ qui tient l'affiche cette semaine
au Roval. est sans contredit l’une des
meilleures qui soient jamais Venués au
thrâtre de la rue Côté. La représen -

| tation que donne cette troupe sous la
direction dé son populaire gérant M.

: AD. Gurman est un Véritable succès
; sous tous les rapports. Comme lever
‘de rideau on dunne une pièce intilu -
"16e “Tutti Frutti. 1 v a de tout
_la-dedans de la danse du chant, de la
musique, de gentilles soubrettes riche-
ment vêtues avec une mise Cn scène su-
nerbe. ll serait trop loug d'énumérer
jer les noms des principaux artistes,

* au il nous suffise dy dire Que tous

sont au-dessus de la moyenne. Au

cours de la pièce où à iniroduit

=

des

chansens popul-ires telles aque “Good
Qld Summer Time Pinkv Panky Poo,
et “1 wonder chere she sits at nicht. "'
(‘es Chansons ant rendues par ua
chœur puissant qui mier a eu les hon-

neurs du rammed
i Les musiriens Simpson James et
| Fiow ont été très bien abnréciés. En
“somme nuitonque ‘eut s'égaver pen -
dant deux Leures, ne peut faire mieux

| vue d'aller vasser une soirée au thé -

I tre Roval cette semaine

| SPIRFES DF FANILLE
C'est avec un grand soin qu'on mon-

te “Le Parrinide‘, pour

=

Jeudi pro-

chain. 23 octobre. au Monument Na-
tional. Cette soirée est d'ailleurs don-
née spécialement par l'honorahle SE

nateur Héique. président de l'associa-
tion St-Jean-Paptiste
“Le Parricide”, drame qui est d'un

intérêt saisissant seta rendu avec un
; ensemble surprenant Nous y verrons
figurer tous les artistes sous un nou

  

 

 

; nombreuse.

 

J

veau jour. La sone des déguise-
ments et la chasse aux assassins
promettent d'être tout à fait réussies.
La distribution des rôles est très

Nous y verrons MM.
Tremblay, Bédard, Emmanuel, Turri-
que, Ed. Daoust, Dercourt, Pænneton,
Leveau, Simaise, Brion, etc. Pu côté
des femmes : Mesdames Chapdelaine.
Rend-Bédard, Bomari, Bella d'Astrées,
Mathilde lara, Desgallières, Annette,
Pellicule, et-., etc.
Aux entr'actes tout le public sans

exception est invité à pusser au foyer

COMME DANS
LES MELODRAMES

Paris, 26.—Un Espagnol connu sous
: le nom de baron de la Torre, qui était

i maladie, mais de Lavergne fut

recherché depuis dix mois pour avoir
tué UD aVenturier nommé Henri de
Laverane, a été arrété par M. Lépine.
lui-même, pendant qu'il regardait l'é -
talaçe des magasius.
La Torre avait été très ami avec de

Lavergne qu'il aVait soien: nendant une

assez
‘ ingrat pour lui enlever sa maîtresse.

et M. Vérande un savaut Grimard di- |

 

Les deux hommes se battirent en
duel. mais la rencontre se termina d'un
façon inattendue. Voyant qu'il était
le moins fort, de Lavergne saisit l'ar-
me de son adversaire et lui passa sa
bronre épée uy travers du corps

Le baron de la Torre. une fois réta-
bli, retrouva son adversaire à Marsei'-
le où 1! le força à se battre au couteau
catalan, et le tua d'un coup au cœur.

lldisparut ensuite et on n'entendit
nlus parler de lui jusqu'à son arresta -
tion, mercredi dernier.
EE

LES AVENTURES
D'UN SOMNANBULE

!t tombe de 40 pieds sans se faire mai

 

 

New-York, 20.—Fritr Brenner, at -
teint dr somnambulisme, est tombé de
la maison où il demeure, à Verona
(New-Jersey ). sur un ponmnier sauVa-

(ge, sur les branches duquel il a été
retrouvé profondément endormi. Quoi-
rue tombé d'une hauteur de 4 pieds,
il ne s'est fait que quelques égratignu-
res et s'est montré très étonné de se
trouver dans cette position.

GARE AUX PLACAROS SANITAIRES

Son Honneur le recorder Poirier a
candammé hier en cour des recorders,
un nommé Thomas Kent de l'avenue
Laval. à $3 d'amende et à $4!5 de
frais où À 10 jours de prison pour
avoir enlevé un placard qui avait été
placé par le bureau de santé sur sa
maison, pour indiquer qu'il v avait
les fièvres scarlatines chez lui. 1
appert que le nlacard a été mis sur
la maison en l'absence de M Kent et
que celui-ci l'aurait enlevé à son arri-
vée à la maison.
Le recorder en rendant jugement a

fortement réprimandé la conduite de
l'accusé.
rt

CHANGEMENTSFCCLESIASTIQUES
Par décision de Mgr Racicot. admi-

nistrateur du diocèse de Montréal. en
l'absenre de Met Bruchési, M. l'abbé
T-H, Mangeau est nommé aumôniet de
l'Asile Saint-Jean-de-Dieu, cn rempla -
cement de M l'abbé J Rohillard.
nommé curé de Saint-Eustte: M. 'ap-
LÉ J.-M.-A. Bro:seau, est nommé vi-
caite A Saint-Louis-de-France, et M.
1'abbé L.-P. Choquet, vicaire A Sainte-
Brigide.
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CÉENINS DE FER

gPACIFIQU
CANADIE

service d'OTTAWA perfectionné
Départ de ia are Windsor, 6 65 à M, DH

am. 510.00 a.ni., 4.00 pin, *10.08 p Mm
Arrive à Ottawa, 1L66 am , °18.63 p.m. LE

mm, 7,00 p.m, *1 Sam.

Départ de ls Place Viger. $am, Gé pm,

Tous les jours, dimanches enmprie $Les
dimanches œulement, Les sutrva trains les
jours de semaine wœulem-nt

      
  
  

Cote du Pacifique
Jusqu'au 8i Uctubre LL taux pour les

Cojons de Montréal &
Seattle, Victoria, Vanceurter,

Portiaad, Rossland,Nelson,
3 ratl, Rocson

   

SPRINGFIELD, Mass. coosaorta
a gare de la rge Windsor &

1.45 p-m.. Lous les jours, exceptle dimanche.

Bureau des billetsdetaville ot lu télé
graphe. 139 rue lit-Jacques, à o0:6 du buress

GRAND TRUNK
Taux Spéciaux pour les Colons
FOUR LÉ PACIFIQUE KT L'OUKST

Jusqu'au 31 octobre 190%.

 

 

    

 

le, Vic I v °giERARE548.6
Spokane00 00.6 — #46.15

Anauvunda, Butte, Helona........….. 45.63

AltanaPeaver,Fuemle. 45.65
Ban Francisco... ... ......... 49.00

MONTREAL-NEW-YORK
Ligne la lus courte, service le plus rapide.
1 ffaine ds our, Lous lee jours sxupté le

dimanche dans les deux sens. 1 trasu de jour,
wus ies jours, dans les deux sens.

MONTREAL, Pa
Dépurt: *7,55 pom, +11.00 am, +7.15 à 7a.
Arrive: $#15 p.ru , 1 7,35 pm, °7.15 a1.

NEW-YORK,
Arrive, ¢ 7.0 am. t10,50 p,.m., +8,30 p.un.
Départ : T12 10 us, $ Sm, SE DM,

*Tous les jours tTous les jours excepts ln
dimanche. Ygailte New-York tous les jours
cxceple le lundi el d"Albany, tous les jours «x
cepté le dimanche.

 

Pour le confort, voyagez par le réseau
du chemin de fer du Grand Tronc.

Bureau dex Billets do la vilie, 147rge St-Jas-
ques, Téléptionez Muin 400 et 4di oùà la gare
Bonaventure
 

\ ONTREAL PARK & ISLAND RAIL.
ALWAY Cu — Ligne de Lachine. — Ser-

Déturt de la ville
(Bureau ¢. Puste;. de V.QC au, à 11 LU
pm. Darmier char, à maviit. ge Lac:s-
1e de 55U alu. à 11 50 pm. Dernier
char & 12.30 am. — Sault uu Hécoilet—
Service du chars du Sault au Hécuilet,
toutes les  dewwi-heumes, de 330 Kau. i
7 80 pm. et toulus les heures de 7 pm. à
11 pin. De l'angio des rues Craig et sst-

Loutes jes demi-heures, de 6.00
7.60 pm. € vn service de Loutes

ies heures de 7 pu. à 13 pu. — Ligne
de Cartersville et St-Laurent. — TiC
de chars toules le& 40 unniles de Carticr-

ain. à

ville, de 5.40 nv à LVdL pa. Da
Snowdon's Junction, toutes les 40 ninu-
tea, de 6 am. à 11.20 jp ru. — Ligne cc la
Montagne. — Service de Vingt misutes.
lépart He l'angle des avenue pu-bosal
et du Parc, de 5.40 ART. À 510800 tm. ba
l'avenue Victoria, Westmount, de 6.10 à.
nm. à 1130 pm. Chars supplémentaires
sur toules les lignes suivant le besoin.
Your les chars supplémentaires au Sau.

a Récullet, prenez les chars de la rue Si.

Denis. pour raccordement à la traverse du
Pacifique Canadien.

 

NAVIGATION
 

ELDER, DEMPSTER & CIE
Lignes Royales de Paquebots-Poste

DEPARTS D'ETE.
MONTREAL à LIVERPOOL

Montréal

    

 

   

 

   

80
7 Lake Lira...

14 .. Lake Manitoba
21 . Lake Mrgantic ..

Lake Chamilaan, ......
..... Lane untario —

FRIX DE PASSAGE D'HIVER.

PREMIERE CLASSE, PRIX — $4500
en Imontant suivant  sincnagemenls et
riean.ir.
DEUXIEME CLASSE, PRIX ~ $3500

en montant suivant aménagements eb
steamer.
FRIX D'ENTRFFONT — A Liverpool,

Londres et Londunderry, $24 50 en mone
tant.

MONTREAL a BRISTOL
MELVILLE... wn crs vines =e36 août
MONTEREY... «eo oe ee2®  QOUS

MONTREAL à LONDRES
:K … 28 août

6 septernire
13 septmub.re

ELDER, DEMPSTER à Cle€xs

  

  

 

 

QUEBEC
COUCHETTES DE CASINES GRATUITES

A partir da 18 Uetobre

De Montréal à Québec, 63: Hetoar, 0

es bateaux de la LIGNH QU BEC pare

tere tous les jours, exoepth le sizeanche,

& 7 pan. Les batea:x de la LIGNE LU

MAGUENAY partent de Quélsc ie mardi
et le same. 8 am i

bateaux de ln LIGNF HAMILTON.u

oomaAONTEAL partent se mardi

et le vendred; A 7 pm. fing prix apé-

CIAUX, y cow Ta les repas rt les cabines.

‘Tous les Nateaux «nt éciairés à l'éeue
tUricité et chaufiés partout à ia vapeur.

 

LE BARQUETDU BARREAU
Le banquet d: Rarreau de Montréal,

qui doit avoir hea le 25 de ce mois,

pramet d'être un grand succès. Plu-

sieurs  sommités des barreaux Amé-

ricains y seront

|

présentes. ainsi que

les juges et les bâtonniers de quel-

ques districts ruraux. Les billets se

vendent rapidement, et, comme lon à

retenu, cette année, la petite salle de

festin de l'hôte! Windsor, il est pro-

bable que te nombre des couverts ne

sera pas égal à celui des demandes.

IL SUCCOMBE

A

SES BLESSURES

Le nommé Thamar Callaghan qui a

été victime d'un accident de tramway,

samedi soir est mort her midi à l'hô-

rital cénérai.

|

Le coroner à été aver=

ti et tirndra une ennuête.
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La grève génerale an Portugal

Li-bonne 20 —Le mouvement en ta-

eur d'une grève générale se prononce

dans tout le nord du Portugal.
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Le Siear déconvre une montagne

d'opales

Provo, Utah. 20—On rannorte que
Qt. VV. Le Sieur de cette ville aurait

découvert dans 1'ldabo une véritable
| montagne d'opales.
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LA VRAIE DOCTRINÉ

'AIR est aux conjectures sur Ce

qui va se passer dans le monde

politique d'ici à deux ou trois

jours. M. Tarte va-t-il démissionner ?

Restera-til ministre en dépit de MM.

Bernier, Sifton, Fitzpatrick, Fisher®

Sir Wilfrid sait ce qu’il doit au nu-

pistre des Travaux Publics. une gran-

de partie de son succes en i8Y6 et

l'augmentation de sa majorité en 1900.

Le premier ministre doit se dire que

8’1l n'avait pes suivi l'avis'de M. Tar-
te dans la revision du tarif de 1857,

il ne serait plus au pouvoir aujouz- |

d'bui; s'il n'avait pas permis à son

habile lieuténant de donner à la ques-

t'on du transport par les voles caba-

dienres use importance s. grande et

ure aussi vigoureuse poussée, :l n'au-

rait peut-être pu aller comme premier

ministre parader au Couronnement de

Sa Majesté.

M. Laurier sait tout cela et 1l est

naturellement anxieux de mettre une

sourdine aux clameurs de ses collègues

en révolte, que NM. Tarte a traités a-

vec méprs parce qu'il Jes considère. j

pour employer ie langage de Septrme !

Sévère dans ‘Les DéLats, comiue ‘un

pauvre cabinet.”

Mais que faire?

 

Il n'y a plus moyen

d'inviter à se rencontrer autour de |

ia table Circulaire du Conseil Ces

nieSsieurs qui ne se parlent pi qui se

saluent. qui pe traitent de ‘‘sectai -

res. d'incCapabies. de ‘’bouche-trou. ‘'  I: ne s'agit plus ce savoir s'ils vont se

battre coinme des ‘'diables ’, mais sil

re faudra pas appeler le colonel Sher-

Woud et sa poi:ce pour maintenir ia :

pax.

Des sages du part! libéral. de vieilles

têtes, qui auraient rendu des points à

Salomon, sils —eussent vécu de son

tempss ont, paraît-il, trouvé un moyen |
suprème.

Tout reme‘tre dans la fournaise ar-

derive d'une électuon générale’

Il iaudrait consulter le peupie pour |

comgalile son opinion vrale sur ies mé.

rites réatls de la protection ei dup
tarif pour le revenu, sur l'intérrssan-
te question du Lari! de préférence et
sur la nécessite de resister aux ten-
taliVes LGLAÇANtES des Ipéria:.stes.
Dans le tumulte d'une élection, le

Dominion Bérait profondément remué .

de multiples questions naltraent, des
intérêts divers s'entre-choquerazent et
M. Tarte, Fans portefeurile, sans pa-
Lrona£e, sabs Infiuence autre Que Lee
que lui donnent

=

son activité et sa
souplesse, serait perdu dans je méêii-
mélo.

Pour ces messieurs, tout ça se fait
comtde ça se dit. ‘C'est à nous au-
tres, ce Lraurlà,” criaient-ils le 27
Juin 1K96 en parlant de l'Intercolonia).

Le Gouverneur Général, pardon,
“ Minto'’, (a ne owpte pas. I} est
ici pour servir ors messieurs comme
l'avait fait avant lui son prédécesseur
Lord Aberuten. .

Excusez, messieurs, en pareille oceur-
rence, le Gouverneur Général a des de- :
voirs de la plus haute importance à
accomplir. Il n'est pas ici pour faire
l’affaire d'un parti plus que «iles de
l'autre, mais il doit tenir la balance
€quitablement entre les deux, n'ayant
pour se guider que le seul intérêt pu-
blic. La Chambre des Communes doit
être son ‘‘€wile polaire’, comme di-
sait Lord Dufferin. Fralchement is-
sue du peuple, elle représente l’opi-
nion du pays jusqu'à oe qu'il soit
prouvé qu'elle s'est rendue indigne de
la Cunfiance que I'on a reposée en
elle. C’est à elle que le Cabinet doit
s'adresser pour savoir 81 kh peuple
veut juuir de la protection ou du
libre-échange, donner pur nos marché,
une préférence unilatérale aux marchan-
dises anglaises, crier haite aux ultra
loyalistes.

D'ailleurs, :! faudrait peut-être dans
six Mois, recommencer, Car les cai-
culs du recensement vont nécessiter
un remaniement dans la représente-

tion des diverses provinces et par con-
séquent des élections nouvelles.

Todd, après avoir rapporté au long
tous les précédents sur cette inté-
ressante question du droit de dissou-
dre lex Chambres, résume ainsi la doc-
trine :

“Au Gouverneur ou au Lieutenant-
Gouverneur seul appartient, en sa
‘qualité de représentant de la Courom-
pe, dans la Puissance, la Colonie ou la
Province aux affaires desquelles il |
réside, en vertu de sa commission,
e droit absolu de dissoudre les Cham-
bres. ll est personnellement rapon-
sable à la Courume pour l'exercice
légal de cette prérogative, mais 3} lui
faut aussi consulter le bien du peuple,
‘parce uil ne peut rejeter la grave
tosponsebtiité morale : : -rard de Ja
Colonie qu'il ext appelé à gouverner ….
Ji est du devoir du Gouverneur de
conridérer la question d'une dissolu-
tiua éu Parlement cu de la Légisiatu-
re uniquement au point de vue des
intérêts généraux du peuple, et non
pas au point de vue d'un parti. Ii

- Nous née nous en somries pas

; traitre

| respect, les

 s'est aucunement obligé de maintenir

uent, id est justifiable de refuser une
insolution demandée par ses Minis

tres, quand 11 est d'opinion que cette
dissolution a pour objet seulement de
renforcir un li politique, et moa
dane Le but ; e connaître le sentiment
dlic sur lee questions controver-

usées de la politique générale.
—epammen-eretme.

IL EST PAME

E directeur de la ‘Presse’ est
dans l'extase. Il se pâme d'ad -
miiativa devant le prenuer minis

tre federal. ll se tord sous l'enthou-
siagme delirant que lui causent les déls-
bérations encore inconnues de la (a -
meuse Conférence Coloniale.

‘Rien, dit-il, ne pouvait émouvoir
“plus profondément l imagination des
““ciboyens imbus dcjà d'une grande idée
‘““patilotique que l'aspect soudain, sur
“le balcon,à l'Hôtel Place-\{ er de leur
“grand compatriote, à la figure pâle et
‘‘noble, mais portant, dans sop émg -
“ciation évidente, la trace des angois-
“ses par lesquelles il avait dû passer
‘‘pour la défense de son pays.”

Suit un long dithyrambe suz l'impé-
rialisme.
D'abord. comment la ‘Presse’ peut-

elle savoir ce qui s'est passé à la con-
férence coloniale, quand sir Wilfrid a

annoncé que les rapports de celle-ci

sont restés secrets et ne deVicndront
publics que dans quelques jours. -Nous
n'approuvuns pas le mode de gouverne-
ment de sir Wilfrid, mais nous ne croy-

ons pas qu'il ait pu avoir l'indélica -

tesse de dévoiler à M. Dansereau des

secrets d’Htat aussi graves que les dé-

bats de la commission coloniale. Et,

ce qu'il y a de plus étrange, est que
MM. Barton, premier ministre de ja

Confédération Australienne, et M. Fiel-

ding. ministre des finances, ont décla-

ré que M Chamberlain a laissé aux
renrés. n'ants coloniaux la plus

entière liberté sur les sujets concer -

nant leurs divers pays. Est-il rai ~

sopnalle alors de supposer que sir

Wilfrid a ruiné sa Kanté pour défendre
nos intérêts?

Lu flagornerie dont la ‘Presse’ se

rpi coupable est indigne d’un journal

sérieux et trouverait sa place tout au

pius dans le “Soleil de M. Pacaud.
La ‘'Presse’' est devenue l'organe des

libéraux; elle arbore ses couleurs de-

puis que nous aYcns dévoilé sa traki -

son de 1900. Les conservateurs ail -

ment mieux cela. mais ils devraient
bannir de leur demeure une feuille qui

les a si icnominieusement reniés aux

derni‘:es élections æcnérales.
fpr

NE VOUS AVEUGLEZ PAS

UEL est le détraqué dui s'est

Q rué sur le * Jouinal’, dans |

les colonnes de !a ‘‘Patrie”

d'hier ?

““ Seul, dit-il, en parlant des ré
* ceptions Laurier, le ‘Journal’ a cru
** devoir dénigrer, rapetisser et faus -
‘“ ser de toutes façons le caractère
‘et la beauté deces manifesta -
* tions.”

Si le confrère est honnête, il nous

dira en quoi nous avons faussé le

varacière des manifestations. Nous a-

vons assisté à la manifestation de

‘* dos allections de leur chet.
** Cela pout duaner une 1dée de la va-

‘* lour des dires du ‘Journal’.

Voici co que nous disions en dernière

page :
‘* Enlin lé train rentre et arrête. M.

* Tarte a dirige vess son chel conati-
* tutionnel  auquel il donne, chapeau
** bes, une chaleureuse poiguée de luain.
‘Le “maitre de 1admupistration’
‘ veut une seconde de plus reteair dans
‘ la sienne la main du chef, otats ocelui-
‘‘ ci se degage par un mouvement brus-
‘‘ que mais habile du bras, pour, à
** quelques pas de là, donner ses deux
‘ mains au rédacteur en chef de ‘‘ La
*“ Patrie”, qui, lui, est un vieux rouge
‘selon son oœur, et auquel il dit quel-
‘‘ ques mots aimables en s'arrétant

Commentant ce rapport, et nous ba-
sant sur ce que personnellement, nous
avions pu Voir nous-même à la gare
Viger, nous disions, en premier-Mont-
réal :

‘* Le public attendait avec curiosité
“l'accueil de sir Wilfrid à M. Tarte.
‘* Pendant que M. Laurier serrait les
“mains nombreuses qui se tendaient
** devant lui, on vit approchez le minis-
‘“tredes Travaux Publics. se dand:-
” nant comme un toréador, la tête al-
“ tière, les yeux perçants, le sourire
‘* adx lèvres.
« —Ah! bonjour, dit sir Wilfrid, en

““ pressant la main du “maitre de !'ad-
‘* ministration’’

‘“ Inutile de dire que les vieux rouges
** étaient tout abasourdis et 12gar-
" daient avec envie l’irrépressible mi-
‘! nistre qui était l'objet des affections
‘* de leur chef.”

Ou disons-nous que M. Laurier a fait
un très cordial accueil à M. Tarte ?
Nous affirmons aux deux endroits que
sir Wilfrid a donné la main à M. Tar-
te. Dans notre article de fond, nous
ajoutons que le premier ministre a dit
à son collègue : Ah' bonjour. I! faut
avoir la mauvaise foi et le dépit qui
rongent actuellement les rédacteurs de
la ‘’Patrie” pour prétendre que nous
avons dit que M. Laurier a fait à M.
Tarte un accueil tout à fait cordial. Ii
est absolument vrai que les vieux rou-
ges étaient abasourdis de voir leur chef
serrer la main au maitre de l'adrminis-
tration. Ils trouvaient cela beaucoup
trop sympathique, car ils aurazent vou-
lu que sir Wilfrid ne fit aucune atten-
tion à M. Tarte.
pr rare

rerLE DOCTEUR LASNIER

& y à quelques jours, nous avons
publié une rumeur à l'effet qu'un
personnage éminent de la Facul-

té de Médecine, de Paris, à écrit au
Dr Lasnier, médecin distingué de la
rue Saint-Denis, que sir Wilind Lau-
rier est dans un alarmant état de
santé. Nous tenions nos renseigne
ments du ‘Journal’ d'Ottawa et d’un
libéral bien counu. En fait, nous a-
vons découpé de ce journal la nouvel-
le en question, comme cela se fait
dans wus les bureaux de journaux,
icrsque =l'on”voit chez un Confrere,
quelque Bouvelle intéressante.

M. Lasnier nous a écrit à ce sujet
une lettrefinjurieuse que nous Auriuns
cependant publiée, s’il n'avait pas eu
l'indélicatesse de la faire paraître dans Montréal, et nous savons à quoi nous

en tenir. La réreption a été froide, !

trop froide, et nous l'avons regrettée.

réjour.

A" contraire. nous avons affirmé qu'el-

le n'était pas digne d'une cité com

: me Montréal.

La ‘ Patrie’ aurait bien voulu que !
nous injurions sir Wilfrid, afin qu'elle ;

puisse mous accuser, A son habitude. !
d'étroitesse d'esprit. Nous nous en

somuues bien gardé. Notre copduite

a glorieusement contrasté avec celle ;

des libéraux d autrefois qui cCriaient

renégat ‘ vendu' Bur le

passage de sir

tier à ses retours d'Europe , des

b'raux qui, au lieu de saluer avec

restes mortels de lan -

cien chef de cette province, criatent

‘’Op la traine dans les rues. cette

charogne Il faut avoir l'esprit é-

troit de certains des rouges qui res

tent k la ‘‘ Patrie ' puur s'évertuer

à trouver du fanatisme dans un rap-

port scrupuleusement exact que nous |

avons publié de la réception de sa-

med: dernier, Ala gare Viger.

M. LAURIER ET M. TARTE

 

 

songe suivant :
L- ‘Patrie’ à publié hier le men- ,

M. LAURIER ET M. TARTE

‘* Le ‘‘Journal'’ dit ce matin en der-
‘“ nière page que M. Laurier a accueilli
‘‘ froidement M Tarte. en descendant
“‘ du train samedi, à la gare Viper
‘ Dans le même numéro, en quatrième

** pare. le ‘‘Journal’’ dit. au enntraire, |
‘* que M. Laurier a fait très cordial ac

; négatien, mal

! nent de publier la lettre de M.

© pier.

tGreurge-Etienne Car -

h-

i nel

les ‘“Débats ’ de dimanche dernier, a-
près avoir reçu notre promesse qu'ell.
serait à bon endroit dans le “Jour-
nal’ de lundi ji. Lasnier dit qu'ii
n'a reçu d'aucun professeur de Paris
des confidences au sue! de la santé

| du premier ministre, et gue. sl er
avait requ. il ne les aurait pas dévoi-
iées. Nous prenons acte de cetie dé-

nous Tefisons =
carré-

Las-

 

ares

i MM. TARTE E
LE “ MERCURY ~
—

: Æ Mercury 7. de samedi

en premier Cuébec :
“ MM. L. J Tarte et Frere,

Montréal propriétaires de la ‘’Patrie’”’

disait

! ont asheté le “ Québec Mercury ‘’, e: y
instalieront

tout
unmédia‘ement

neuf.
un mnaté-

de ! 
de nouvelles presses |

d'imprimerie. de inême qu'un excellen- |
! te presse à journal.
, le pousair moteur.

! ventes seront installées, et le person-
“ nel de la rédaction et du reportage se-
ra augmenté. La rédaction en chef res

“tera entre les mains du titulaire ac
[ tuel. le decteur Stewart M. Thos,
Teakle et M. Chas M. Teakle occupe-
ront des positions importantes dans

}l l'administration. M. Arthur Demers,
de Lévis, à alussi Été engagé à une po-

| sifior importante et resporsable dan:
:Je bureau d'affaires =

| D'autre part, nous
; ** Soleil , de samedi

!* Le montant pavé par l'honorable
M. Tarte. pour l'achat du ‘* Mereurs”
est de 53.600.

j ‘C'est M. Arthur Demers, de Lévis,
qui en sera le gérant *’

Jisons dans le

L'électri 16 sère ,
Les machines & |

composer les plus belles et les plus ré- |

: Atlantique a été très

chaque fois que la revision à
été faite ds mmaidre A empêcher nos
oprdes Etats-Unis d'envahir nos
ne .

11s ont été désastreux aux indus -
tries que le tarif à laissés à décou-
vert,— c'est-à-dire à la merci des
puissantes comuinaizsons de capital qui
contrôlent les industries américaines.
Toutes nos manufactures de ficeile à

lier le grain, sont aujourd'hui fermées,
Pourquo: ?
L'ancien tarif était de 13 1-3 pour

cent. En 1897, la ficelle à lier fut
placée sur la liste des objets admis
en [ranchise.
Depuis, d'année en année, nos ma -

nufactures ont perdu du terrain, jus-
qu'à ce qu'enfin elles aient été obli-
gfes de succomber. Au delk de soi -
xante-quinze pour cent de la ficelle
à lier consommée en Canada, e6t au-
ourd'hui manufacturée aux Etats-
‘nis.
L'an dernier, quelques-uns de nos

établissements étaient parvenus à ob-
tenir, des grandes manufactures amé -
ricaines, umn certain montant de
commandes. Cette année, les Améri-
cains, se sentant maitres du marché
erde la situation, ont réfusé tout
net.
A moins qu'un changement de tarif

n'ait lieu immédiatement, toute la
ficelle à lier qui sera employée au Ca-
nada, l'an prochain, aura été munu-
facturée aux Etats-Unis.
Cela nous rapportera-t-il des béné-

fices ?
Plusieurs millions de piastres sont,

engagés dans ctte industrie, plu -
sieurs milliers d'ouvriers canadiens
devront chercher du tra\ail ailleurs.
Pour rendre impossible la produc -

tion de la ficelle i:er dans les pays
étrangers, les Etats-Unis ont imposé
un droit d'exportation de 75 cents par
kilo sur la matière première, les fi -
bres de Manille. Ce droit d'exporta -
tion équivaut à trois cents et huit-
dixidmes, par livre. sur la matière
première exportée des Iles Philippi-
nes.
Le gouvernement américain a adop -

té. en mars dernier, une loi par la-
quelle les manufacturiers américains
qui importeront cette matière pre
mitre pour leurs manufactures, se-
ront remboursés par le trésor des
Etats-Unis. En d'autres termes, les
manufacturiers américains sont en
position d'acheter leur matière pre
mière trois cents et huit-dixièmes par
livre à meilleur marché que les ma -
nufacturiers canadiens -
Le tarif américain impose un droit

de 15 pour vent sur ia ficelle à lier.
Notre marché est libte de droits.
En d'autres termes, le manufacturier

américain peut venir vendre ivi sa fi-
ceile À lier sans payer un sou de droits,
vendant que le ma: .facturier canadien
est obligé de parer 45 pour cent de
droits, s'il veut aller Vendre ses pro-
dits aux Etats-Unis
De plus, le nianulactirier américain a

:à remboursmen de trois cents et
hutt-dixiègnes par lire sur la matière
rremi’re.
La conséquence de crt état de choses

est facile à conce-c.r L'industnie de
la ficelle à lier es! 1rorte et enterrée à
amais s'il n'V ara- une refonte du
tarif ‘anadiern.
En fait, nous savons de source certai-

ne. ‘ue les inst:t.* ons financières re
fusent absolument d- faire des avances
aux manufactures de ficelle à lier, dans
les condi ons présentes.
Les © nséquenc>: de l'état actuel peu-

vent dé 0T ‘ri <.ATEFEYSES,

La ficelle à her est manufacturée aux
Etats-Uns ver ic omjpa.Mes d'instru-
Lu nts aio, C .81-k-dire jar les
‘combines’ vuard nos manufactures
de ficeile à lier seruat dimotres d-
fond en Cora:ie. les mañifacturiers a-
mer ahs oo vepdront la ficeile ©
her le prix çà eur contiendra.

tl nest fa. afossiolr, qu a un mo
rant denn:. no - ayuBs ici uue famine
de ii elle à H 7 — comune nous venon:
d voir wna is. ne do charoen.

il pv aan doute que les man-  

factuiiers an tons se Viyen. d'aio:d
tes fermiers , + Acaine, le marché ue

Ftas no. ¢  e nous “iendrons €
eC nd lieu

Nous aipel.» : atten‘inn des culty -
vate rs el g- \cuinnes d'aliaire- sut
les CoD+5 € ut résulient métr'a
blotaen: de : a .-jren Lune polio ue
qui RES ‘a ‘p conformité de,
“e ain: de no T6 TaAVs.
Le pis tét rau camorendrons que

non. deven . stfûrre à nous-mêmes
dns toute 3. :,e<0re du possible. le

; Mtrix Ce SEIrS

Parmi ! = - nles mautfictures d-
firel clip d \Mun:réal vient en Dre

mir H- Fire ext, pws nhatsns pro
eat de le romome par ie
tarif actuel
ta t im Can d'un droit ratootn.-

ble sur la 9° 1e à her n'augmenteraiu
soin le prix d vet ariile. mais au-
rait poor rés} l'emnlor de plusieurs
cen saines d'a crier, car adiens, la dé-
vepse de pi.-u rs millions de dollars
d:ns nor:

NM TAPTH affirme qu'il

‘ nlig <es oripcines que

tefeuille.

lever contre

  

La ‘Tatrie
eds 

estime

on por-

Ne. se pas assez pouf SGU-

tout le parti libéral?
——
ont cortre sir: Wilfrid

Sa traversée de l'océan
Ofaceuse A

 

 

F& dicux

“ Laurier

, Quéhec. sa dérionstration a été ratée

nar la pluie à Montréal par Ja bru-

me, à Ottssa…. par une temnête géné

rale. Tes éléments se déchaînent con-

tre le nrem:er ministre. C'est encore

un signe des ten:re
 

Les Condenseurs

Cosmopolitains

mis en communication avec le
service de l'aqueduc n'exigent
pas de pompe de circulation, et
cela est encore une économie.

N . BORDEN, chef du partd conser-
Valeur, à Créé à ses auditeurs

une très agréable surprue en répon-
dant en français à une adresse {rau-
case. C'est mieux que sir Wilfrid

Laurier qui répond en anglais lorsque
les députés de la province de Quebec
l'interpellent en français.
pme

LE CORacSPUNDANT
Revue périodique paraissant le 10 ot ie

ag de chaqus mes—i0 Oct. 1908

 

 

 

Il—Souvenirz politiques—Les Tenta-
tives de restauration monarchique après
la guerre.—li.—Vte de Meaux, ancien
ministre.
«a=. (Esprit National chez les Polo-

Dais d'aujourd'hui.—Paul Delay.
MI —La crise d’Ame d'l.rnest Renan,

à propos d’une future statue et d'une
récente publication—i. de Lanzac de
Laborie. :
IV.—Le congrès des catholiques Alle-

mands à Mannheim et la politique du
Centre dans l'Empire.—Fin —Rodoiphe
Heimann.
V.—Laquelle ? —I.—J. d'Anin.
VI—kEmiie Zola.—L'œuvre et l'Hom-

me.—Maurice Spronck, député.
V1I.—Les Sous-Marins Anglais.
VIIE.—La Renaissance catholique en

Angleterre au dix-neuvidme sitcle.~Les
divisions des catholiques (1851-1865).
~11.—Paul Thureau-Danein, de l’Acadé-
mie française.
IX.—L'assistance aux ouvriers sans

travail—Colonies agricoles et indus-
trielles aux Pays-bas et en Allemagne.
—Louis Rivière. ’
X.—Revue des Sciences.—Henri

Parville.
XI.—Chronique Politique.
XII.—Le centenaire de Mgr Dupan-

loup (1802-1902) —H. de Lacombe.
Prix de l'abonnement .—Paris, Dépar-

tements et Etranger, un an, 35 fr. ;
six 18, 18 fr —Les abonnements par-

de

tent du ler de chaque mois. On s'abor- ;
ne à Paris, aux bureaux du correspon-
dant, rue Samnt-Gwillaume, 3i. dans
tous les bureaux de poste et chez tous
les libraires des Départements.
rer

Maniere de s’euntrainer pour le.
sports et les athletes amateurs

Voici, d'après un des plus célèbres
athiètes anxricasns, la mectiieure wa-
nière de s entralner pour les spoils
Aainaleuis, C ESt-a-dite ceux qui, tout
en s occupant d'athiétisime, ne veulent
pas nulie à leurs OCLUApPALIONS.
D'abord, il faut se lever et se  cou-

cher de bonne heure. Aussitot debout,
ie malin, faire pendant dix minutes
des exercices avec des haltères, puis
prendre un bain à l'eau froide, daus
lequel on ajoute quelques gouties
d'ammoniaque. Faire une marche d'u-
ne demi-heure avant le déjeuner qui
consisteza d'œuis bouillis ou de boel-
steak.
x. diner, on prendra de préférence

du bœuf peu cuit et une demi-heure a-
près ce repas, où relera pendant vinq
minutes quelques exercices asec les
haitères.
Le otf, il ne faut pas trop charger

l'estomac au souper et attendre envi-
ron lune heute apres ce repas avant de
se livrer aux exercices Vialer!s. Un
doit s'abstenir de fumer et suriout des
BOISSONS enivrantes

Avant et après chaque exerrice vio-
lent, on dot prendre un verre de Vin
~t-Michel, l'ami des sports. Sous les
“ifets reconstituants de ce grand ton-
que. la fatigue disparaît, l . muscles

Siant stimulés e: nourris, © tendert
+ fonctionnent sans laisser ni douleur
ni tnême de raideur, les bras et les
‘ambes deviennent nlus nerveux, les
‘orcent augmentent, enfin la vigueur,
fa vitalité et l'énercs cui font la gloi-
re de l'hamnie apparaissent comme
rar envhantement 361-1

amerrt

AVIS PECIAL
‘* le vienr-r' toujours‘
 

Depuis auelque ars il et arrvé
dix pianos neufs Morris, aux salles
Leach 2440, rue Etes 2thrine
Evidemment les demande. your re

ponulaire pang, devierrent de plus en
plis nombreuses. jm]

—————eee
Au <antor ft

Le Journal du matix vous reuscizgne
sur tout ce qui s'est pans’ depuis l'a-
près-diner de la veiile, tandis que le
ourhal du soir ne Vous aofire. réeile -
ment, en fait de dernières nouvelles,
que
d'un avant-mnidi sans importance
point de vue des évéremen*s.

da... em,

Dr J. J. PANNETOM
Chirurgien-P'ent ste

Donne des consultations tous les
ours à sob bureau, 1598 So e-Cathers-
ne Tel. Bell, st 1291 10V0-la.

+

Le jovair al du matin

Le public intelligent de nos jours
veut savourer les d rnidres nouvelles,
et ce p'est our Jo journal du matin qm
rénond A ce hesoin.
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Livre Gratuit! Hommes Faibles !
Venez à la Fontaine de Jouvence, Etes-vous malade ? Avez-vous besoin d'une nouvelle force e

/ ._- « .

d'une nouvelle vitalité ? Sonffrez-vous du quelque-unes de-ces foiblemes particulières aux hommes
résultant de l‘indiscrétion ? Etes-vous nerveux et manquez-vous d'ambition ? En un mat, n'dtes vous

pas l'homme que vous devriez être ? Si nui, pourquoi hésiter à protitar de cet excellent restaurateur
qui est un remède natarel aussi nécessaire à In vie que l’est l'uir à la rospiration

Si l'Herculex Electrique du Dr Sanden était un remèe non éprouvé on pourrait douter, mais il
représente la concentration de trente annéus d'expérience du Dr Senden commespécialiste.

Notre Herculex Electrique se porte confortablement à la taille toute la nuit, pendant que vous
dormez. Il envolo un courant vivifiant agréable de furce norveuso dans le symtème, renforgant les

organes affaiblis et tonifiant le système général.

Notre livre illustré cacheté gratis par ln poste. I dit tout au msct d'llerculex et commentil
guérit les pertes, écoulement, impotunoe et résultats des erreurs de jeunemse,

DR B. C. SANDEN, 132 Rue Saint-Jacques, Montréal, Que.
Heures de Bureau: Chaqne jour de 9 hrs a.m.

 

à 6 hro p.m. Le Dimauche de 11 h. h 1 h. p.m. m2. youw
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ce qui s'est nas-é duns le cour|
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APPAPS

ROD. CARRIERE,
IiEstedote
Les iptione de Mousioura les Oculsstes

sont mrivr win et à des prix modérés
Ajustement parfait
15-40 rue Ste-Catherine, Montréal
Entre lor rues Bi-André ot *t-Timochén

Laila

 

 

TEL. BIL UST 338).

ELECTRICIENS

EL LsBavs M. ns VILLIERS

Electric Eng. & Supply Co.
ai, RUE BLEURY

Manufacturiers d’Appareils Elec-
triques, LDynamos, Moteurs. Appa-
reils Spéciaux dessinés et Construite.

1481s

 

MARCHANDS DE |! OIS

Ô, Dufresne, Jr. & Frère
BOIS DE SCIAJE,
EN GROS. . . .

rue Notre - Dame,
MUNTR;AL.

2388,

 

 

  
  

  Yureau principal et Cl»
812 Lagaucieii-is Tej. voi)

Los coïn, Marcus 7, ie PB

BOIS ue

LOIS DE

CHARPENTE

Utoa-rue ht-iaurent
Hi-Louss du Mile-knd
T. . dus Maren, 134d

 

  

 

  

   
 
   

HOTELS
 

  
   

   

    

   

  

 

HOTEL ST-JAMES
En aoe du Dépot G T. K et Lout vrès du

Dépôt C I. R,

PLAN EUROPÉEN ET AMÉRICAIN.
Muni de toutes les améliorations

modernes.

THEO. LANCTOT, Propriétaire.

HOTEL RIENDEAU
ARTHUR TANGUAY, Prop

Préa le Falnis de Justiev et 'Hote-de-Ville)

58-60 Place Jacques-Cartier

MUNTHEAL ible

HOTEL JACQUES - CARTIER
La plue Central et Ie plus Popuiaire— Voi

tutre & l'arrivée den Trains et dos Hatcsus.
aux, de S:.0U à $3.00 jar jour.

Flace jacquen-Cartier, Montréal.

L DUFRESNE & CIE, - Propriétaires
een

 

 

 

 
  

RESTAURANTS

Un Bon Coin
Bons viveurs, aur la route,
Si vous avez hesotn

De vous payer la goults,
Je conna,s un bon coin

 

Très chic et trde attirant,
L'Aicide Restaurant

Coin St-Dominique et Lagauchetière.

 

Café de la Presse
63 Rue Saint-Jacques

Le rond-s-voua des journatisies et du bun

monde,

Kien que des produits de honnr marque.

J.1. PHILLIPS, prop.
1 Ex-gérani du Club Canadiru.

 

Crown Café
LE HESTAURANT des bons vivanieet des

éportets 1 Toi vai de choix.

1992 rue Sainte-Catherine
{Via à-vis l'Ecote du Phatéaus

ABRAHAM DUPERE
ja

 

iain A.Teiaphane Bot

  

M ISONS EDU ATOIN

 

Pizce d’Armes, Montreal.
COURS D! JOUR &5 DC SOIR.

Ernseignemen. in dvidueei, Lei. us n 309,
Thm. - eu SAZ AN & LA Ki. 1 irveteurs

 

DENTIS IS
ALNate VE ng oa

  

  
 

Nos dente sont d'une grande beunté
LA UPRIIES, Intisudiée Îcans Diés, sans
Tries d'ortifcers et donnent la plus

ratasinction 4 foun Elivs nout
géante, Or, ciment, arysal pour
plomtbag- Electreit,

INSTITYT DEXTAIRE
FRANCO-AME RICAIN
Thd cur AUNT JOE NN,

Beier bet,

MEL

     

 |
Eden,

i

LaCompagnie cu Musée
Leue e vend'les fameux ap-:

parelis Edison, à vues animées;
et fordantes, “ Kinétoscope ”
pour soirée. et assemblées de
toutes sortes. S’edresserà

_ 206 rug St-Laurent, Montréal,

RI"A'N'S
M ast Wee jeu 10 CAN de wauvaite sand
GANS wry «is si L WPL Pas arulLlepeul de

iavuie HIG ANY ce

.

 

fara «tape d'une

Lernye & autre. Fa voute +, » poar-
maciens Le pace’ ar Cing-Lent ent sut.
fnant ve les vas ordinaves La Low
toille famille. HU cle, eo conte: * anncg
QUEUE BUS ankles ti

‘ LE JOURNAL, MARDI, 21 OCTOBRE1909 J
—

. au voir lo parti qui est, s'il ‘ouesl à M. Tarte ot que mêce les CARTES D'AFFAIRE
LE JOURNAL| EP eeauae eeas Siosses UN EXEMPLEFrAPPANT L'AURIE ENGINE CO. = !Le ce parti t eorvi- ‘ et regas avec envie ; ; .. . “pre , ES résulte { à JEN AVOCATS| IMPREUS ET PURLIS PAR ce au public en général ; par consé Prossible umunistre qui était l’objet tani de 1807 atétéexcellents, OPTICIEN . ~~

¥. J BisaiLLOW or LR
REUL HOSSA 3

HISerer Bis AILLON, Ke L. B

Bisaillon a Brossard

 

— AVOCATS —
13 27 13 COTE vu LA PLACE D’'ANVSS

1a MONTREAL

McGibben, Casgrain. Ryan & Mitohal
4 svocA rs

Bâtisse de la Canada Li,
Rue Bt.Jacques, Montréal.
 

BELL TXL, 1615 BP. Botru 23686

BEAUDIN, CARDINAL,
LORANGER & ST-GERMAIN,

AVOCATS
1608 Run NotawDaxs

& Bwauvin. C RK. J. T. Cardinal. L.L.B., L J,
Lorauger, Liaia, P. st Germain, LLL,J.
H. Loranger, LLL.

Campbell, Meredith, Allan & Hague
‘ ….. AVOCAIS....

gRitmpes ke LE Mmmm. xa
Bureau: — ntRueMatisse de ln

Manque des Musulimsde, nis

LeBlanc & Brossard
.... AVOCATS ....

66 RUE $7. JACQUES, 60
Tél Balt units 418

Simonsbnossiniriot” { MONTREAL

CALIXTE LEBEUF
07 rue St-Jacques imperial Puiiding

AR PACK LE 5. RQLIDKE NUIMK-DAMKE

MONTRAAL Canada; 215.18

P. B. MICNAULT, C.R.
LAY. LADS.

Editice de ia Bauqued’Hochelaga,

97 RUE ST-JACQUES
| bureau, Mau ;

EsPhones À hiésidence, Est 1506

 

 

 

 

 

F.iaMonx, Ci:M1. W.A.BAxER, LLB

Tel. Main 1718

MONK & BAKER,
AVOCATS.

ss Me-François-Aavier, - MONTREAL

 
 

NOTAIRES

Tel, des Marchandssié. Tél Beil i135

LEANDRE BELANCER
Noiaire, Comptable et
Coniuissaire . . . .

{8 RUK 81-JAOQUES
116 RUE VisiTATION, MoxrRéaL.

an

 

 

CALIXTE COYETTE, N.P.,
R1-4,NCBS4 DK PAUL QUE

Burvau à Montréai, les Mardis et Veadredis

Nu ls RUE NT-JACQUES,
Chambre 3, Téi. Dell, Main 6330.

Argent à prêter eur hysvthèues, à 5 «4 9
POUL ceDL, à in vilie 61 à a campagae. 27-01
 

3. A. H. ST-Luwis Oscar Mésuex?

St-Denis & Hébert
Notaires

58 Rue Saint-Jacques
Atgeulà préeraus hypokhèque

 

2 >

AKCHITECTES
 

Uk; BRLL 237

L. ÆZ. GAUTHIER
ARCHITECTE ET ÉVALUATEUR

bâtises Haiiqut d'Epargne, haumbre Na?

150, Kue : aimt-Jacques

MONTREAL mis

G. A. MONETTE, _.... ARCRITECTE
Lipiome «.¢ PAs.at ou des Arciiteciss

de in Province à Québre

97 HUM NI-JACQUES, - . MONTREAL,

% é'éphone Hell Main No 2408
” siepissne jPs Marchande co, 4334

 

 

COMPTABLES

CHARTRAND & TURGEON
COMPTABLES

180 ST-JACQUES, - - Montréal.
Marchands 643

 

Tél Bell Main 66233
11s-6n

JO MuTARDS

 

ViTas. Rant.

RABY & MOTARD
Comptabics, Auditaurs ot Cominissaires ot

Agente Géuéraux

71a Rue St-Jnacques, -

Tal, Beil Main (354.

Montréal

March. 1673

SOLLICITEURS DE 13itEVETS
 

 

WotmEuns Orne et Ansesteune
207 RUE S7. JACQUES, MONTREAL,

tre p18
MARABRIQUEBREVETS Lai!

FETHERSTONHAUGH & CIE,
Canaux Lise Bulidiag MONTREAL

Die

 
 
 

SALONS DE BILLARD

SALONS OF BILLARD ET POOL
BT

Magusin de Cigares

F.-X, SAUVIAT,
18) run Noree-Daun

kdifice Batmnoral

10-11-08

 

 

 

Le Jeuruai du malin publ © le
à.retmler Ces nouy. jes!

Les dernières cotes de la Mourse et
des marches sual counues le soir, les
éliinrations du nos parlements, de
808 organisations civiques et ae
sBsiltuliuts se font l'après-midi et le
noir; le théâtre et le sport jouent tuu-
jours aux mêmes heures, les reunion.
mondaines, les banquets, les asseu -
bices poiitiques, leu réunions de Wwute
nature se font le soir.
Et toutes ces nouvelles importantes

paraissent dana le journal du ma -
tin, puis soût reproduites dans ceux
on °  
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Le Magasin qui donne le Ton

Les Annonces de tous
les Jours!

Une disposition récente de choses nouvelles tous les jours avec uns peu plus pour
votre argent ici que partout ailleurs, nous savons cela. Nous voulons être conaus

pour ce Que nous sommes, pour ce que nous faisons sous le rapport de l'économie,

pour ce que nous transigeous sous forme d'affaires.

Dès quo les chances d'achats se m- nifasteni nous vous ie disons et ceci rend

cette colonne aussi intéressante que tout ce qu'imprime le journal. Nous recher-

chons le commerce des personnes intelligentes où économes. Ces marchandises 6e-

ront mises en vente À 8 heures ce matin :

 

C'est maintenant le temps opportun d'acheter des étoffes À robes noires.

Drap Eudora. en isine, pour robes de maison ou de rue, 46 poures, un
tissu trés fashionable. Spécial, la verge, 50c & $1.25

Drap Vénitien, pour robes faites par tuiileur, 34 pouces, d'un beau noir
riche, pesanteur moyenne. Spécial, la verge... .…….… .….…. .…… $1.50

Drap Broad, 54 pouces, fini Pabne ct Sedan. dans diverses pesanteurs.
pour costuines demi-tuilits et costumes-tailleur, notr  lustré, les plus belles
Qualités. Spécial, la verge. 73 cents A, Ce meee eee en seems eee aes $3.60

Etofles Canvas pour costumes, tissu fin, fin! doux et effeta poil de cha-
meau. pour jupes séjarées, 52 pouces. Spécial, In verge, Th cents a . $1.85

Zibaline et Fitoffes 1'0il de chameau, avec grandn effete veidé, aussi Mimi
wni, B3 poucen ; ca sont les plus élégantes Ctafica pour l'automne. Aussi,
dans toutes les principales couleurs, 54 pouces. Mpdcial, la verge, Bûc à... $1.50

Ftaofte Biarritz finte Henrietta tout laine, revers finis en noie, effets de
corde en pupeline, ume étoile très utile, 40 pouces. Mpéciai, la verge$1 à $1.25

Armures en Melrose tout laine et taifeaine, magniliques étoftes de tai-
ne se déchirent pas. ISpéciai, la vorge, SUC à. … PE cee 2. 81.28

Crôpe de Chine et Folienne en suie et laine, magnifiques Ctoffes Je Loi-
letle. 46 pouces de largeur. Spécial, 75c, A, la verge... ..... ...... . … $2 &

 

au Troisième
Plancher !

plus bolles nouveautés de

en satin, hrocart de soje, tapisse-

turcs, en Denim artistique Bokhard, A des prix très raisonnables.

Draperie Artistique,
Nous venons de recevoir une cullection complète des

haute classe en Draperie Artistique, en silkolmme
rie ct effets

Nous vous Invitons Cordialement à venir visiter notre salon de la Draperie Ar-

Kistique tout en inspectant notre immense collestion. Iles commis courtois et des

drapiers compêtents so feront un plaisire vous faire Voir les nouveautés, de vous

donner des idéee, ct d'estimer pour toutes mortes ds draperie.

 

Manteaux en Raglanette pour
Dames

Elégants imperméaiies en crasenette dc ‘qualité supérieure, dans les cou-
teurs gris Oxford et vert, finis avec porher de biais et poignets retournés.
Valeur trèe spéciale. … $12.50

 

Jupes de Toilette pour Dames
Jupes À ‘na Latit en beau ‘ran Ar-70ne. dans les couleurs de noir et

Dlau-marin, coutures rayérs de satin, et {{ ‘en avec remjtia noirs et blancs,

trés nouvelles et tris Gilguntes. pour dumes. Spéciel. $9.00

 

Blouses en Soie Taffetas
Nous cnnaidérons notre stack de blouses dg dames comme étant l'un res mesl-

leurs cn vilie , remarquez vote valeur pour nujourd hui :

Elégantes Blouses de soie. faites en wie talfetan de première qualité,
dans lea couleurs : nair. vieux rose, turquoise et crème, garnies de plis Box
vurlés et de rangs Ge piyôres «'bpingies  =ploal oo . $4 50

 

Jupons en Flanellette pour Dames
Jupons en fleneliettæe de très veile qualité, de couleur unie : blanc, bleu et

 

 

rose, finis Avec quatre pijûren d'ourtot et avec broderie autour du bas Tne
apéciai. .…. . © eve vies anaces veneer nu vueneesrs avenue œueuse ecrase eames bectes weirs a $1 05

Fu flanellette de qualité agilendimte, : rayuros sSsoTties, pour enfants,
Agétiie 1, 2 et 3 ans Lane s 12 000 0 eee Levsrsseuceees sities ascuus esse 41 Len as guess 4y

Do 4, 5 et 6 aus . 55  
 

Une autre Semaine consacrée à la Dé-

monstration des Corsets
Les Coreats A A 7 ent obtenu un tel stccèe chez nos clientes que nous avons

décidé Mme ins, [a saine experte qui les démontre, À continuer pour une autre
semaine. Nous faisons cela dans l'intérêt de nos clientes. car les Corneta A à Z
sont les veuls cormets dont les fabricants garantissent les baleines, celles-ci ne rouil-

leront pas, ni se briacront, ni ne passcrat À travera le corset. Les dames feraient

bien de conaulter Marame King. quant au Atyle et À l'ajustement des Corsets. Si

elles ne perivent venir. qu'elles Acrivent et toutes lex informations leur seront en-
voyées jar Madame King  

Notre commerce cet sur le même pied que celui des autres magagina qui x<endent

eu Comptant, nous ilsistorS pour avotr de bonurs marchandiscs, nous avons les

ménies Agards pour tous les clients et nous remboturtona l'argent ei les marchandt-‘

wes ne donnent pas parfnite satanfaction Nous voulons faire de ce nragasin le

meilleur endroit où l'on peut acheter tous les jours de la semaine et tous les mots

durant l'année

les clionta en dehors de la ville peuvent acheter par la poète et recevoir ce dont

{ls ont hesoin.

 

Catalogue envoyé par la poste sur demande.

W. H. SCROGGIE,
AVIS DE DiVIDENDE Nap. St-Martin. Sorel ; C. Biondin, Mont

| ical 0. NO dVrugueyv. Lahaie ; Lhe Clair-
mont, yipringield . Che Mil t, Ste-Moni-

Richelieu & Ontarlo Navigation Co'y
— ir. Merthtervilie . W. Lamarche. R-rthicr-

que, afebvre, l’ierrex lie : Jos, La-
vuie, Plessis lic | Lug. Mireauit, (1. Le-

Un dividende memi-annuel de trois pour

|

ville: M et Mme J. R. Lipps, Joliette,
cont (8 pc.)a 6th déclaré payable le ler |PQ . J. À Milut Trode-lilvières . J. À

 

Angle des rues Ste-Cathe-

rine et Université,  
 

 

‘air, (Mtawa . l Plourde, Montréal: UIl-
rie Roch, St-Cabtiel Ur ; O. Lamerche.

novembre nchain aux actionnaires enre- | Lambert. St-Paulin ; J Tebœui, Val-
glotrés le courant à 85.00 pm . et nera : levfield_ Jos. Coulson, London: Albert
pAyé aux bureaux de la compagnie, J4K Long. The  Clumbert Co. ; Geo Morria-
rue Ht-Peul. meute Trote-Rixiires : hos Parent, Ya-

A nine . Là ewack, Raxton Pond; P
Par ordre du burenu de direction, l'éosuin, St4re: Euclide CatA ate.

H. M. BOLAGFR, Agnthe a tame Henet L'Heurvux, la-
257— 21-22-23-25-28-20 Becrêtaire Livan et Mme FOX Carrier Quâter
sa7—16-1-3 Alp Manguy, Sorel J} J Curtin, The 

Climbers Ca M. Heanneleil,x Sit-Gatrtel
I Ur , 7% Gravel, St-Timothée OU Cantin

Québec : Ele. St-Amour. Acton Vale. G
Alot Water, Comeau, PQ... A A. Mon
dou, N U', Pierroville. 

Avia est par les présentes sonné qu'un
dividende de trois et demi pour cent (à
1-23) pour le pmnestre courant, Étant au
taux de sept pour cent 7 pe )par anabe.
rue le capital payé de cette institution, a

été déclart et sera pryerte au buteau-chef
da cette hanque et sen surcuraaies, lo et
après lundi, le premier jour de décembre
prochain.

1.08 livren de tranaierta seront fermés du
16 au RO novembre inclusisement

l’ar ordre du Conseil,

Sont au St. James : --

M et Mme M I. Tangtnin, QuAtec K T
Brassard, St-Jean, PU., M et Mme W
11 Raker, Merric«vitie, Ont. : M et Mme
Jos Martin, Ile Rizard | et Mme A!
Sinclair, Mi Ph Lapaime, Nt-Hy-
acinthe, M. «A me Lindsay et entanta.
M. Arnotd, Toronto, EL. © Smooder,
Qu'Anpelle THU . VV. R. Artois, C
Touttiud Leo J Sharland, Londres. A.aw

MJ A PRENDERGAST, Paterson, (alt. Ont Arthur Du
261 —~n Gérant général. chesncan,  Lacolte Mme J IN. Vanasee,

- Champlain. Alp. Desiarding, &t-Athanare:
 

et Mme N J Lamontaghe, 1 fvis ; W
J. Rameay, Toronto John Masst, Rox-
ton Falls, 0. Fournter, Montmagny ; J}
Mélanger. Sherbrooke HH.  [anthier, Mt-
Polycarre : M et Mme C Bilodeau, u-
ee. A I. St-Louin St-Jean Chriscatâme
Joa. longnré, Se-Césaire : Mme  Gragory
et enfant, Partiand . €. Doughty, Bur-
lington , Mile LL. Lucas, Ottawa.

Aux Hotels
a

Mont au Riendeau : —

E H. Mounier. Sutton : John Chermont.
’ iætebvre, Montréal, Ls   
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MarchéFerme
En réponse à la hausse du mare

ché de Wal: Street

LE PACIFIQUE,LE STEEL ET LE
DETROIT

Se partagent les honneurs de la jour-

née. Le Powsr, ls Twin et le

Coal sent fermes

(Des bureaux du “‘Journal.’’)

Lundi, 20 octobr:.

Les cours marchent de progression

en progression et le marché retrouve

tous les jours davantage son équili-

bre. La fermeté persisiante de Wall

Street, alors que tout le monde pré-

voit une réaction et la désire, pro-

duit sur notre place une :impulsion

considérable, et, pour manquer de

sobriété, l'amélioration de la cote n'en

est pas moms manifeste. On oublie

peut-être que si l'argent es: mainte-

nant en abondance à New-York, eth

taux faciles, 11 n'en cst pas encore

ainsi à Montréal, et que pour l'heure

les hanques ne semblent pas dispo-

sées à faire des concessions extraor-

dinaires. Mais la spéculation voit le

beau côté de la situation et évite de

voir le mauvais.

Comme toujours en effet Jes extré-

mes se touchent, et il est possible

qu'après avoir été écrasés de mauvai-

ses nouvelles, nous soyons littérale-

ment soulevés par les bonnes, qui se

succèdent en ce moment et dont les

haussters ont fait ample provision
ces jours derniers. Le public, éprou-

vé par de récents accidents, table sur

des faits nouveaux et double son en-

jeu, tandis que les valeurs à la mode

présentent encore des chances d'affai-

res lucratives.

Sur notre place la fermeté des va-

leurs favorites, la semaine dernière,

ne s'est pus démentie aujourd'hui. Le

Pacifique gagne 21-2 A 13K 3-4 : le

Steel un point net à 59 8-4 : le Coal

3 1-2 à 134 ; le Twin City 8 à 120

3-4 , le Toronto 34 à 118 ; le Power,

un point à 99 1-2, le Détroit ! 1-4

à Su.

La clôture s'est faite

 

un peu plus

lourde, en sympathie avec la ten -

dance réactionnaire du marché de

Wail Street pendant les dernières

quelques minutes. Les cours actifs ont

fini une fraction au-dessous du plus

haut niveau dela journée, mais con-

servant en général une plus-value sur

celui de ia précédente clôture.
 

Les cotes suivantes ont été spé-
cialement câblées de Iondres aujour-
d'hii AMM. L.-J. Forget & Cie
Grand-Tronc: 1ère préf., 106 1-3 ; Ze

84 3-8; 3e 41 5-8.
Pacifique Canadien : 141.
Anaconda : 514.

 

BOURSE DE MONTREAL

MM. L. J. Forget et Cte. courtiers. 1713
rue Notre-T'an:e, nous fournissent le ray
port suivant :

 

 

3$1.3

EL IE|*VALEURS   
180et 17 Oct

fj2%wm. 8.00pm
 

Pacifique Canadien xd; 138 | 1874
Detroit Electric se 88} wy
Dututh tom. .. tu 19 A 1%
Teledo Ly ..... ven
Tram Kiec., Winnipeg! ..... Ï ca. Cod
», H'y, Montrés’ - .
West India kiss

 

 

 

do Toronto. . 118 17;
do Halifax... Ho iw
do Bi-Jean .. 180 iS

Twin Clty Trangit£ 2 {121 | 2 1121 ia
Cen Pac. nouveau Las à 17 Lui
(I Re .& Unit Liege Wd Leg ee
Cable Commercial x 18 178 io 176
Téjégrapue Moutr'i,zd; lu

|

Jde 1170

|

le
Telaphone Boll... xd] 170 100 176 | lu
Dom. Iron Steet ....| DOI) hey 88;

|

50)
do do pref. ...| Wy WN iw

Mont. Heat Lt Power | Wi ® || w
Nova Beuila grec Comj 4lu | 1641 li0  i04
Nova Scotia Stecl preii .- ; Cel Lo.
Laureatide Pui 4100 % ie 5
slon, Nontrénl fesse surf +00 fran»

ç do  Deminion... se 5e 5
do Cen.Coul ...j4..... ceases
do Marchands . - ~~ 6 6
do Montisoreney. +++}... jus.

MINES

warkagle.............

    

Republic..

 

North Saf. 221100   

 

  

   

     
  

   

  

 
Oglivie Fm oom |... |1874 |182 188
Doml'alon Coai Com iss ry
do pref. .... _

Inter, Coal Com. T0
de do pref 0
B (, Pokr's Asa'n …

0) do ….l.,
Windeor Hostel... cess

BANQUES

Bauque Montréal. ………. À269
dos votario i» 129
de NA... efoofen
do Muisons 248 314
do de Toronto . 240

des Marchands|...

: zCom... fee
Noth West Land. I'tdi... ..}.. 106 ®

DEBENTURES

Dom. Iron Steet … ..! © |8 |9 |
land Grant....... . >
L'oin. Cabié Conpon
do do Reg.

Peuples Heat à LE
y.

   
Halifax Electric
Beli Téléphone. …

 

   
 

   

Can, Cul Cotton Rds. ze LE D fu 100
Innninuion LCOnt Hda. 1... CL
LarcutidoLlp. _ ve. 107 re

Seis do...aes ais is ils

Ventes de la matinée:—

65 Can Pae .…. . ………….. … 138 1-4
235 Can Pac … .... 138 1-8
50 Can Fac … 138 1-4
50 Can Pac ….…...…. … … 138 3-8
5 Can Pac ......... .. 288 1-2
20 Can Pac 138 1-4
25 Can Pac . 138 2-4

200 Can Pac … 138
150 Can Pac … 138
10 Can Pac 187 834

200 Can Pacen cnn187 3-4
50 Do Coal Com … 1231-3
15 Do Coal Com ... id
3 Mchts Rk ....... 160

100 Do Steel Com … bR1-2
50 Do Steel Com …… wee SR A4

58 14
Ba 14
se

 

 

 

69 Do Steel Com ........ ..... 5034
350 Do Steel Cum ........ ..... 581-3
50 Do Bel Com [7.10 7 50 84
150 Do Steel Com77, 70 89 14

   

  
  

 

  

25 Detroit Hy …
3 Detroit Ry ….
25 Detroit Ry ..
150 Detmit Ry

5 Detroit Ry …
75 Detroit Ky ..
90 Detroit Ry .
225 Detroit Ry …
sa Detroit Ry … … .
835 Detroit Ry ... |
50 Detroit Ry ..
38 Do Steel Pid
80 Do Steel Pid
15 Laur PulpLL

135 Twin City … … …
50 Twin City _
25 Twin City ………
25 Twin City …. …
150 Twin City .....

5 Mo Power ……
175 Mo Power …. … 99 1-2
25 Tor Ry …….… 117 1-3
7% Toledo Ry .. ....... 38

6000 Do Steel Bds ........ ……… #0

Ventes de l'après-midi:—
150 Canadian Pacific . . . … 138

  

25 Canadian Pacific . . …. 188 1-8
75 Canadian Pacific .. . ,. 138
100 New Cun. Pac …. … … . 138 1-8
35 Can. Pac. New............. . 187 84

160 Do. Coal Com . . . 138 1-3
125 Do. Coa!l Com .. .

8 Mois.Bk … -
8 Mois. Bk … … … … …. 214 1-3

50 Do Steel Com... . … 581.2
25 Do. Stee) Com ... ...... .. 59 14
100 Do. Steel Com

125 Do. Steel Com …
25 Do Steel Com . .
10 Do. Steel Com . .... .
50 Do Steel Com . ..
25 Do. Steel Com . .
50 Do. Steel Com . . ee
50 Do. strel Com ... ... .....
9 Bell Tel. ... .. ... ...

25 Détroit Ry … …… .

 

175 Détroit Ry … … ..... .. 89 34
50 Mo. Power ... . … … … 99 14
100 Com. Cable . … … ..... 178

2000 Can. Col Cot Bds . . .. 100 1-2
100 Twin City .
175 Tor. Ry … . .. … …… 118
25 Do. Steel Pfd . . . . … 96 1-3

L'argent à demande à Montréa!l est
ferme A 6 pour cent

 

A New-York les taux ont été faciles
de 6 à 4 pour cent

 

Yes recettes de la Compagnie du
Twin City Rapid Transit. pendant la
deuxième semaine d'octotre, accusent
une augmentation de 53.596 et du ler
janvier, une augmentation de $342,849

Londres, 20. — Consolides au comp-
tant, 93 3-16; idem, à terme, 93 14;
Anaconda, £ 1-8; Atchison, 98 1-4 ;
do, pref., 104 14; B. & O., 114 54 ;
Can. Pac, 142 1-8; Chesapeake et O-
hio, 55 1-4: Chicago, G.-W., 31 14 ;
Chicago, Mil. et Saint-Paul, 198; de
Beers, 23 1-4; Denver et Rio Grande,
46 34; do, prel., 84 3-4; Erié, 405-8;
do, lere pref., 70; do. 2me pref, 55 ,
Ill. Central, 156; Louis. et Nash , 148

1-2; Mo., Kas. et Tex, 311-2; do, pf,
62 1-8, N.-Y.-C., 1821-2, Norf. et
West. 81 84; do, pret. 95 1-3; Ont,
West, 35 1-4, Penna., 85; Rand Mi-
nes, 11 34: Reading, 85 34; do, Ire
pref., 4514; do, 2me prel., 40; Sou-
thern Ry., 39 348; do, pref , 97; South.
Pac., 78; Union Pac., 1093-4; do.
pref., 931-2, U.-S. Steel, 43 14; do,
pref.. 82, Wabash, 88 1-3; do, pref.
52.
Quatre Espagnol, 86 5-4.

BOUKSF DB NEW-YORK

M. C. D Monk. gérant de J. S. Bache
et Cie, de New-York, nous fournit le rap-
port suivant :

 

 

2 Oct

VALEURS : 3 i ! £

38/2318
£ |»!

Amaigamsted Copper.) 98) Ci es 684iAwerican loeo .
do pes | 0

Am. Sugar Roün. Oo |126 |1264 |125 : 1
dv do bédlà Carat

Am. Bmel:tag& her Coi 672 |831 47, 7}
AnacundaMiningCo “3g 122 * 102
A. Top & 8i. Fe, a: ‘
ao’ "6 pra. .| Ji 101}

Baliimore & Uhio., …. lie ‘
do o pa ...|..... . Co

Brooklyn Rapid lrans./ 64 “| 4 Ir"
Cute. 4 Alwn Com ....] 88 2 its;
Ceusdian Pacific ...... M7} 1884 1874 1874
t'auada southern. ....|..... fo odo, sage
ÊÎhes. & Ubio.... -..….| 604 |884) 834! 83)
Chic H. 1. & Pac. com} .... {......
Chic. M1. & M: Paul 19
Colorado southern...
Cunsuildated ius N. Y.! SR}
Coluradu Fuel & Iron.
Corn Produc.s
do do pra... .....

Cleveland C. UC. & sk Lai...
berroir United oy ....| B®
beinware & Hudson 48
Denver & Kio GU. com
do do Ww. gl wv ois |ou

Duluth 8. Shore &AC vos PL.
do do 1d.

Great Northern ty §
enoral Eieciriv
Hooking Vauey, …
Jerm:y ventral .........
lows Central, coma...
do do pd .| ®

Kansas À lexas cum soi
do d td où,

 
;

22  

  

 o pid...
Loulssilis & Maanvilief 189 '
Manhaitau Elevated

|

las)

|

106g

|

1
Missouri Pacino... ..... ug lu i

N.Y. Centra, & Hud :
N.Y. Lake Ertea Woell wy,

|

49

d Iptd | of :
do do  Iipd

N Y. Outar.o & West »,
Northern secustues Poe daTHT
Nortoik & Westorn....| ‘$a| "aby ml

i
€

Me.ropolitan inc: lon} 1ebg 148 1415 | 14d
ui 1871 |

 
  

 

    

Paotue Mailty 1 ass ia ae
+ Vvanifé ny... 1Benny Sreecom’ …. Hi 1% | 8 185

Pot nd pitt WM of “ 3
Patte & Meadine-. RE LS] eu i
do do ip |8 |€ 1ss |a8

Sern fy.2" By BR 2ueRSI
Houthern Facific .. .| 70 TE | mi
deun, coal & ron ....| ey 67 | GB hy
Trwus lucide... oy 454 js

Twtater com’ = ur! Kan |e
do do pra. |W] WwW

U. 8 Bteel, com... .. ai 4) ol 4
J pfd. $l LH ot 0

U A. Rubber. .... we Lob een

vÉtun Peuiie, Br. .l'a06g v5 |1084 |106tar . ……

do do prt. | ong at of ou
Wabash ........ | Be >} ad »
du fa... À Dé] 564 | 54 80

Western Uniou Tel... |983 |#2 ” "3
Win Cen., coinoo] M4 D | 34}
do pd oo 88] ML BE] by

MARCHE DEB CHICAUO

20 octobre 1903.

Ouver- Plus Plua Clo -
ture. haut bas. ture.

Blé, décembre :—

72 1-2 7374 72 1-2 78 1-4

Blé, mai. —

74 34 7534 76 1-8 74 1-4 13

Mais déc: —
58 31-3 5 3-8 51 34-1-1

Mais, mai :
4 “Wis 48 1-2 43 1-8

i sor le ‘Lake Erle.”
© mon nom et ceux de mes amis que le were
: vice Jurant la tavcrsée à êté exceptionnel- 

Avoine, dérembre =
81 5-8 81 74 81 3-8 81 5-8

Avoine mai:—

33 5-8 83 56-34 83 1-6 32 14-14

Lard, janvier:

1563 1585 1878 1580
Laid mai —

1495 1497 1490 1403
Sainéous janvier:—

117 220 913 813
Saindotx mai:

4S 350 842 845

Côtes jan :

837 842 835 887

Côtes mai :—

793 705 787

 

Le Monument Deziel
Un outrage à la mémoire du vé-

nérable curé de Lévis

Québec, 20 (Spécial). — Le monu -
ment Ue.el qui s cldve en face de
| eglise pa.oisaiale, à Lévis à la me
moire de l'illustre fondateur de cette
ville, à été hunteusement outragé du-
rant la nuit de samedi à dimanche. Un
ou des inconnus, pour des motifs que
per onne ne peut s'expliquer, ont sali
avec d: la peinture rouge les faces du
monument portant des inscriptions, et
ont placé sur la tête de la statue, un
vieux chapeau qu’ils ont pris ia peine
de coller avec du goudron. Hier du-
rant toute la journée des centaines de
personnes sont allées voir le monument
ainsi outragé. Tout Lévis est profon-
dément indigné de l'insulte faite A la
mémoire d'un homme qui fut si vénéré
par ses paroissiens et dont le souve-
nir est encore vivace dans les cœurs de
cette population. On est à faire des
recherches pour découvrir les coupe -
bles. On est généralement porté à
croire que cet outrage est J'œuvre d'un
misérable ivrogne. D'aucuns pensent
cependant qu'il a été commis par quel-
que fanatique. Quoi qu'il en soit, on
a bonne confiance que le ou les coups -
tles seront bientôt pincés.

NouvellesMaritimes
SONT ARRIVES

le “Coban,” de la ligne Dominion, de
Mydnoy. avec cargaison de charbon

—Le “Onledonian,” J. R. Ellerman,
d'Anvers.

-Le "“Catalone,” de Sydney, av:c car
guison de charbon pour la Dominion Coal

—Le ‘Lakonia.,’” de Glasgow. avec une
cargaison générale.

—Le “Jacona.’ de Newcartie, avec car-
gsison générale et 2000 tonnes de hou Île.

 

SONT PARTIS

L‘*'Fecalona,’’ ur Aberdeen, -
gaison générale. pe avec car

—Le ‘’Potormac.’’ pour Anvers, avec car-
Kaison générale.

—Le ‘’Catalone,”’ pour Sydney.

DANS LE PORT
 

—Le “Sydenham.” F. A. Row
à Hochelaga. &. Routh & Cie

—Le ‘TFrisia,” près du parc Mohmer.

—Le “Jecona,”” Reford & Ci
Victoria. 4. au quai
—Le ‘‘Sardinian,”’ iigne Allan, au quai

King Edward 1
—Le ‘Davona,”” R. Reford & Cie, au

quai Victoria.

—Le “Brazilian.” H. & A. Allan, au
qual Allan.

—L''Inishowen Hand” Mclean, Kenne-
dy, A Hochelaga.

—Le ‘Manchester City,’ Furness, Withy
& Cte, au quai King Fdward,

~-Le ‘Manchester nginser,’’ Furness,
Withy & Cle, au quai Jacques-Cartier.

—Le ‘’Lakonia,” R. Keford & Cie, près
du Parc Sohmer.

 

CHARRONNIERS A SYDNEY
 

Sont arrivés à Sydney : L'‘‘Averiev,’ de
Now-York . le ‘ ngo.” de Rotterdam ;
l’Urania, ‘ de Québec ; le ‘St. Andrews,‘
de Poston. le ‘‘Pritannic,”” de Saint-
Jean , l''‘Atholie,’ de New-York ; le "Cote
cordia’' est part! pour Montréal.

 

YETITES NOTES
 

Le “H. MS Tribune'' est arrivé des
Ilermudes à Halifax.

-—Le ‘’Cambroman’’
ton à Gênes.

Sont arrivée à New,York, je “Zeeland,”
d'Anvers ; le Georgian.’ de Liverpool.

—Le ‘Lake Champisin.’’ Elder-Demps-
ter, de Montréal, est arrivé & Liverpool.

—Ll'’’lona.’ de le ligne Thompson, de
Montréal, est arrivé à Londres, avec une
cargaison générale.

—Le ‘’Lycla,” Flder-Dempeter, est parti
de Londres. A 2 heures pm, saned{, avec
une cargaison générale de 1500 tonnes
pour le Saint-Laurent.

—

LE “LAKE FRIE‘

est arrivé de Boe

 

Fn latssant le ‘Lake Erie’ de la ligne
Kider-Dempater, vendredi dernier, Je pre-
mier ministre a laissé le témoignage sui
vant sous sa fignature : ‘’’Avant de laie-

je désire exprimer en

lenient autisfaisant Tout a &4 fait pour
nous rendre le voyage agréable et nous
tn sommes contents.

 

LE ‘SATHEMAN’
 

Le ‘‘Satheman’’ est ti de Yokohama
pour Vancouver samedi aprie-midi.

MOUVEXENTS DES VAISSEAUX

L'‘'Hestia, ’ de la ligne Donaldson, de
Glasvow, signal à Ja Pointe au Père, à
58 am. fier.

—L'‘Austrian, ° de le ligne Furnese.
d'Anvers, sigraié à la Pointe au Pêre, à
1 10 hier apNe-tmiél.

—4 ‘‘Sariade’* est
les Bermudes à m di €

LE “VAN ALLEN" ECHOUE

d'Halifax pour
10 hier. pe $

 

Toronto 20 — Le "Van Allen,” qui
portait une cargaison de charbon de Cle-
vgland, s'est jeté sur les battures pris de
l'ile Taronte, au milieu d'un broutilard.
1 a été par deux remor-
queurs. ll ne neouffre d'aucun hommage.

SERVICE DES SIGNAUX
PE

Québec, 90 — L’lalet. — Clair, forte
lrise ouest
Risière du Loup. — Nuageux, frais, sud-
vent.
Pointe au lire. — Nuageux, ouest. Des-

. le ‘’tataione.‘*
Petit Métie. — Clair, sud-ouest. Remon- :

tant à 1 90 am. l'''Austrian ‘”
Matane. — Clinif, forte brise ouest.
Riviere Martin. — Clair, nord-ouest. Re-

mont…nt, troie vaisseaux de la ligne De-
nalésos.
Pointe au Pére. — Clatr, nord-ouest
Sept lies. — Le ‘King Edward” A l'as

ere.
Anticosti. — Clair. fort vent ouest
Low Point — Clair, ouest. Remontant

à 6 am, te ‘Bit, l''Eva” et le ‘’Nors
ge.* à 6 a.m. le “Bonavista.” hier, A 10
am, l'‘‘Averley'’ et l'‘’ÜUrania.” à 8 pm.
ie “danger& ie Bt. Aadrewe.”’ pan.  

 

 

u CIE S.CARS
 

Rue Notre-Dame. Le plus Grand Nagasin de Montréal. 11 Octobre 1903
 

de la “oitlfure pour homines el jeunes gens.

Prix special... ee

Lite, pour hommes of jeuncs gens.

 

Vêtements d'Hommes
pour Mardi
Pardessus d'au-

tomne en beau
drap du Courun-
nement, pointe

ika noirs et
lance, cousus À

la puis, doublés
soie, collet de
velours, pareils
à ceux fala sur
commande, pour
hommes et ado-
lescents.

814.00
Beaux pardes-

sus imperméatles
ris foncé, coul-
et de velours
cousus & la moje,
poches en biais
at pareils À ceux
falls par tail
leus, pour home
mes ct adolcs-
cents.

815.75

 

Chapeaux d'Automne pour Hommes
POUR MARDI

Chapeaux en feutre rude, gris fnncé, calotte et bord piqués, le dernier mot

Bans chapeaux Derby, en feutre de ‘ourrure et nouvelle forme Paname, les
meilleures garnitures et des plus nouveaux, pour bommes st jeunes gens.

Chaveaux en feutre de lourrure impostths les plus nouveaux, de
extra, ferme Fedora et Derby, faite spécialement pour >

Prix. œ

 

l‘rix special... 81.25

s1.65

qualité
ia Cie 8. Cursiey,

tire reves vecsuu sess vestes

me

Pardessus de Garçonnets
Four Mardi

Pardessus cou-
verts en noir

doublure
ou pâle.
garçun-
ix spé

Reefers russes
en chuviote gris
funcé avec plis
au yoke. tris Gla
gants pour gar-
connects. Prix.

85.60
Pardessus Fus-

ses en cheviots
tieu-marin, tout
laine, de bonne
qualité, finis au
braid et capu-
chon, doublure
rouge, ce qu'il y
a de plus nou
veau pour gar
çonnets. Prix.

$6.20

 

 

Sous-Vétements d'Hommes
Sous-vétements écossais

pura laine, tricotés, ile

bonne qualité, corps à dou-

ble paremant. Caleçons avec
baut fini de ruban, corps

3 Caleçona bien faits par-

tout, pour hommes.

 Dimensions :
8¢, 87, 40 pouces.

Prix :

53c, 59c, 68¢

 

chacun.
Sous-vêtements en pure laine naturelle,

de très bonne qualité, ne rétré::ssect
pes, de pesanteur moyenne. calecons à
ouble parement, haut français. mous et

chauds, pour hommes.
Corps et cale,ons. —

Dimensions : 84, 36, 40 pouces.

Prix : 82c, 946, $1.05 chacun   Les Ordres par la malls regoivent une plompte attention,

uw CIE S. CARSLEY,ume:
Nos 1765 à 1783 Notre-Dame, 184 a 194 St-Jacques. MONTREAL

Articles de Cou

pour Hommes
L'automne, en c

qu: a trait aux arti-

cles de cou pour mes-

sieurs, «st magnifique

ment illuetré au grand
UMCASUEE.

cravates
volant. en

dessins

Nouvelles
à bout
soie, jolis

fleuris ot,

rayés. Spécial. 25

Nouvelles cravates

à bout volant, dans
les plus nou-

ou satin

Spécial... 45

 

las dessinstous

veaux, faites en sois

pesant et três riche.

LEY, LIMITER |

 
 
 

PAR BENNING & BALSALOU |

VENTE AUCOMMERCE
Nouveautés, Toiles de Ménage. Laina-

ges. Etuffes, Freizes, Mackinaws, Chevio-
tes, Hardens Faites, Chapeaux, Chaussu-
res, Frc.,

A L'ENCAN
A leurs pallies Je ventes, Nos 86 et 58

rue St-Pierre,

MERCREDI, fe 22 OCTOBRE
A 10 Heures a.m,

Vente sans réserve

Eu lots pour convenir au commerce de
la ville et de la campagte Conditions

 

VENTE SPECIALE |
— DE —

4,000 CAISSES
de Clagues, Chaussures en Caout-

chouc, Bottes, étc,, etc., (par |
Catalogue), à ’ENCAN. '

Les Boussignés ont reçu instruction le
vendre à ieurs salles de ventes, Nos ké et
£4 rue St-l’ierre, Montréal,

JEUDI, le 23 OCTOBRE |
{Pour le compte des intéressés.)

Environ 4000 caisses de Laques. Far
dessus en feutre et Hottes en Laout-houc,
manufacturés par la Boston Rubber «vo,
de Montréal, comprenant:
Claques, doublées en coton et en laine
our hommes, Femmes, Filies, Garçons et
jnfanis. l’ardessus boutonnées pour Dae-
nes, Hommes, Chaussures et Bottes en
(aoutchouc, etc.
Vente mais aucune réserve.
Catalogues expédiée par la malle eur de-

mande.
Nous attirons l'attention res acheteurs

sur cette vente tmportante.
Conditions faciles.

Vente à 10 heures a.m. (précises’

SENNING à BARSALOU,
Kacanteurs250-4

PAR X. RICKS & CIE

Rugs Orientaux
Un grand marchad de ruge

de Constantinopaie, désirant
sonder lc maiché canadiennous
a envoyé 4 titre d'essai, une
conslgnation de

Rugs Tures,
ndiens et Persans.

avec instruction d'en disposer immédiate
ment,

Par Enoan
A cette fin, nous avons loud le grand

magasin

No 2465 rue Ste-Catherine,
Près de la rue de Ia Montagne )

Où la Collection est à présent exposée.
La vente 6e‘ fera

Mardi, Mercredi et Jeudi,
les #1, 3$ et 2:3 Octebre,

Après-midis et soirs.
à 8.30 et 8 p.m., chaque jour et sera po-
vitivement sans réserse. FAUT VEN-:
DRE LE TOUT.

M, RICKS & CIE, Encantenre
259—3

 

 
|

ARONSON & RUTENBERG -
Préteurs sur gages
Gor MLE 1 woo)
Argent à prèler sue |
l'iamar(te, Montres, |

Voter

Marchandises siches ot marchandiess de |
teutes sortes. (‘uvert db 8 heares p.m.

Di-n-jte-a

 

FINANCES

J.S.BACHE & CIE.
NQUIERS ET COURTIERS,

16 Rue St->acrement . . Moant:sa.
C. D. MONK, Corant,

Bureas Principal, 66 ExchangoPi. 1-1,
Membres de In Bourse du c'otnn ot lu valé LeNow-York, de la Chambre de Commerce iv
{ics RO. des bourses de Chicago eb Je Palle

pporia oi cowss ds la Bourse quoiilisant
ÉLouton et des gralus wATOy is grasuilemant
SUdemands

FIL 1 ÉLÉGRATRIQUE PRIVÈe: DIRBOT
7.

 

—_—

McAnally, Penfold & Cie,
Tél. Main 4669

COURTIERS et BANQUIERS
Actions. Obligations, Grain.

FIL DIRECT AVRC

J. L. MICLEAN a CIE, New-York.
Commandes exécutées pour piacements

où sur marge,

Envoyez pour avoir notre Jettre quoti-
dienue sur le marché.

86 rue St-François-Xavier
MONTREAL 26-iaP

J-Albert Desjordy & Cie,
BANQUIERS et COURTIERS

Tél. Main 1698
Fil direct avec la Metropolitan

Stock Exchange.

1629 RUE NOTRE-DAME
entre les rues St-Gabriel et Côte St-Lambert,

MONTREAL.

  

 

  
 

 

261-10-F

Nous sollicitons des commandes dans -
… Detroit United ”’
«a Toledo”
Railway and Light”

et daus toutes les autres sécurités
ayaut un marché à Cleveland.

Fahey & Co.
sablis en 13

Membres de la Bourse do Cleveland,

CLEVELAND, OMIQ,

 

 

 

Th contrat qut peul a'étre rempli que
cans des années ne devrait etre 4
Ju avec des parties cuatractenies deat
& soivabillté permanente vet nofs is
teuidoute.

Metropolitan Life Insuranca Ca")
Moustttaée par l'Ktat de New-York)

Beppuit annuel puer Facade flmias® àt
se Sa decemixe à vus

tFosati—Fonde de réamurance’+ >#3
et Réserve apéciaie +SMTA

Foutes autres obiigasions 00,00, 42

 

  
 

SUKPLLS . Hai
Lait en actifen (AN... Sli.00,wd.)
kheéc.amatione —- pout  déods
partes eu IW... $0WL1

Nouveiles aasura accep-
\at0 06 LB...se 0.»  PBUR TOE AR 0

CHARLES STANFIELD,
surialeadant,

1670 rue Ste-Catherine   
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TEMPERATURE

—

Dareau météorologique, Terasto, 30. —
ê part quelques coulées  \poniee ‘dans la
euvel . Jo temps a 64 beau dans

tout Jo Lanada. ll à fait wsses froid
dans Ja Manitubs. mais une température
plus douse est maintenant probable.

TEMPERATURES MINIMA ET MA
xiMA: —

wsou, 19-06 ; Victoria. 46-56 ; Calge-

we 22-56 ; Qu'Appelle. 26-48 : *inaipeg.

8-46

;

J'ort Arthur, 25-44 : baugeon,

8: ronto, 36-56; Ottawa, 86-54 :

ontréal, 42-56 ; Quebec, 36-48 :; Haliiax

ô.

PROBABILITES : —
Valite A Ottawa ot Réclon de Montréal,

Vents modérés à frais d'uuest et de nord
Ouast . fau ct frais.
Mépicn ce Quêtesc. —

vents vrais à Jorts de sud-ouest à nord
Quest ; bean et frais, généralement.

volfe —
Gros vents d'ouest & nord, plus frais;

en partie beau. ondees locals

me =mea==

L'abondance des matières nous force

de remettre à demain la fin de l'art:-

cle de M. Chapman.
lpr

IL MEURT SUR LA BRzCHE
L'un des plus vieux employés de

la Cie des Tramways se fait
tué en accemplissant sa

dbesogne quotidienne

  

Un vieillard de 70 ans, du nnm de
Joseph Laura, est mort lundi matin
@ i hopital Victiniia, des suntes d'un
accident de tramway, dont à avait
et: victime dans la soi- |
rée de d:mauche. ll apport
que le pauvre vicux a Été frappé par
un char & la côte des Neiges et 1l au-
rot regu des hie sures anternes qui
ent wad sa ett Le defunt était

 

 
ii
ii
+

1
I

employé par la Comnarnie des tram- |
ways por teur la voie en bone con-

torsou'il fut frappé per le char
portant te No 22 qu descendut la

Cote-de-Neus Le dofunt a été
rappar le fiiot pratec'eur et il à
eu les deux lairhes fracturées ainsi
cue le bras Tu , il Clant Vun des
plus vieux emr'evés de la compagnie.
avant ÉÉ à son servire pendant 20
ans.
Le corererr a tenu une enquête hier

pirès-taidi € ti Verdict de Mort ac-
cidentelle a été rendu

LA MAT OF OUELLETTE
Le jury du coroner fait une re-
commaniation importante,

afin d’éviter les accidents

de ce genre

Citer

  

 

 

“Mort accidentelle” tel est le ver-
dict yo! a (6 rendu her, par les jury
du coroner A l'enquéte qui a eu lieu
sur ie cadavre du matheureux George
Quellette. qui est tombé dans une 6
cqu'iile à bord du navire ‘’Catalone’”’
de ia “Dominion Cou! Co. samedi
soir Les jures cependant ont fait une
race recommandation qui devrait être
prise érisusermert en considération
par le gouvernement. celle de forcer
les compagnies de steamers à fermer
les écoutilles immédiatement après que
les yoprnaisers à burd des navires ont
fini leur travail, afin d’empêcher les
accidents

  

 

——-

LA CONTESTATION D'OXFORD-:UD

Un incident sensationnel

 

 

 

Toronto. 20.—Dans le proces en an-
nulat:on de l'élection prov.nciale d'Ox-
ford-Sud, à Woodsivek, M Saznuel IL
Blake a déciaré qu'une des raisons
pour lesquelles 1} avait quitté le part:
I:béral est Que ce parti contena:t des

 

Lomme- con.ue l'un des avocats des
pelitionnasres.

Le sure Street a déclaré qu'il pla-
tail amas rien vu de pareil à la
conduite de cet avocut
tft

P.TITF:U

A 9.35 heures, hier soir, un petit
fe set dciaré au No 1h25 avenue de
l'Hôtel ée Vi! dans vre chambre à
coucher, les flammes ont été prompte-
nent éteinte- ei les doninages non!
pas été consid rabies.

M3RT SUB'T MENT

M. Marcel Jarry, cultivateur de St
Laurent est mort subltement hier ma-
‘in dans sa Voiture en e rendant au
io de Lois de M. H. E. Trudeau à
S+-Faurent Ile coroner a été averti.
uals a disposé du cas sans jury.
EE

h CHACUN LE SIEN

Le nommé Albert Trempe arrété ces
fours derners aves © 1 4:<1du du nom
de Henne: x + : et vol n'est
Jar l'ex-déteciive Trerare actucliemment
ieutenant de polire.

pres

Le combic de la dbche’

 

 

—C'est de porter un toast au mont-
de-piété!

mmeprenencre

J.\ 0. LAFORFST

ingénieux L.vti.— Spécialités de cons-
uo tun à 'cueducs. d'Epoîte, d'Erlai-
moe Lloetrique et lignes Téléphcns
ques. Hurezux 99 rue St-Jacques. —
“ei. Hell Mas 1311 164 +

PORTRAIT au GRAYEN
Coupon No 8

 

 

 

Apportez-nous la photogra-
phie que vous desirez faire
agrandir, avec dix de ces cou-
pons numérotés diffcremment,
et cinquante centins. Nous

vous remettrons, dans un court

SUFERBE PORTRAIT AU CRAYON
Buste 16 x 20. Pour tes lec-
teurs en dehors de Montreal,
80 centins extra pour œuvrir

les frais d'expedition.

ADRESSEZ :

“LE JOURNAL”
15 Rue St-Jacques, Montréal.
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CHOIX DUSITE

  

DE L'HOPITAL CIVIQUE

 

La commission spéciale nommée à cet effet a tenu
une longue séance Hier après-midi, mais n'a
pu en arriver à aucune décision pratique

——2crererer==menmeremmt

L'opinion générale semble favoriser le projet de bâtir un ho-
pital dont une aile sera affectée aux malades catholi-

queset l’autre aux maiades protestants
 

Le choix d'un emplacement pour l'hô-
pital municipal des mklauies conta-
gieuses n'est pas une mince ailaire. |
Elle implique tant d'idécs diverses et
se heurte à uB s! grand nombre d’inté-
réts différents que sa solution ne peut
s'atteindre qu'à l'aide d'une patience
exceptionnelle.

Pour commencer aucun échevin nen |
veut dans son quartier ; mais tout le
monde comprend la nécessité de l'insti- |
tution. Viennent ensuite les partisans
d'un hôpital municipal, propriété exclu-
sive de la ville, mais dont une aile se .
ra réservée aux malades catholiques et
l'autre aux patients protestants. Cette
idée semble réunir les plus de suffrages ‘
jusqu'ici |

I! faut compter. cependant, avec cœux
qui croient à un hôpital municipal ab-
sulument neutre | mais les échovins de
cet a\is forment la minorité. .
En outre on compte une autre caté- '

Rorie, les échevins qui désirent conier |
a un hôpital catholique ou à un hôpl- .
tai protestant les malades de cesdéno- |
minations resp@tives.

C'est à tTavers toutes ces difiicultés
que navigue ea ce moment la cominis- |
sion spéciale «hargée de faire le choix |
d'un emplacement.
A 6à séance d'hier après-midi, sous

la présidence du maire Cochrare, la
COMMISSION spéciaie s'est occupee des
offres de propriétés quelles a reçues.
Elles sont au Hombre de neuf et ont
été fai:es par les personnes qui Sui- |
sent .
MM .Chas. Sheppard & Fils, propriété !

sur la rue Froutenac en arrière de la:
manufacture de tabac MacDonald,quar-
tier d Hochelaga ,
James M. Mitchell, propriété bornde

par j'avenue du Parc, le Parc Mont-
Royal et l'avenue Oxezdon, quartiers :
Saint-Artoine et Saint-Laurent ,

M. Morley, propriété dans le voisina-
ge de l'avenue Mont-Roral ;

M. F. Lighthal!l. au nom du svndicat
Daridson. propriété à la Côte St-Paul ,
M. Snowden, propriété à la Côte St-

Luc,
M W. Cohen. propriété située partie

dans le quartier Saint-Denis et partie
dans Ia municipalité de la Petite Cé-
te .
M.L.H. Sénécal, propriété situfe à

la Longue Pointe. voisine de l'Asile de
Saint-Jean de Dieu
John Cox et autres, propriété

connue sous le nom de parc Saint-Lau-
rent, dans !a muricipalité de Verdun ;
kent & Turcotte, propriété à Ver- |

dun.
Le prix de ces diverses pronriétés va- ,

rie de 515.000 à <15,500 et leur super-
‘ ficie respective de deux À cinquante ar- :

; raison de $7 GO la tonne

i

“cent mille dollars ne trouvent pas nb-

|
|

 

pents. |
La commission discute assez longue- |

ment sur le mérite de chacune de ces ;
oîires et finalement l'échevin L-A La-
pointe met fin au débat en disant que |
went Sa part 1! ne consentirait pas à |
recommander au conseil! d'acheter une

"adverse à la

eee

propriété pour cet objet, attendu que
la ville en à qui conviennent sous tuus
tapports au but que lon se propose.
Les rues et les trottoirs ont trop be |
soln de réparations et d'améliorations
pour sacrifier aL UNE souume aussi
ronde.
Après quelques remarques de l'éche-

vin Ekers etde l'échevin Ames,
toutes les offres sont mises de côté
sur la proposition de ce dernier.
La Commission remet donc sur le

tapis l'examen des trois propriétés
de la corporation. Celle de la Pointe
Saint-Charles qui est bientôt aban -
donnée parce qu'elle est trop basse,
et celles du chemin Shakespeare et de
la rue Moreau. Ces deux dernières
fixent définitivement l'attention de la
Commission.
Néanmoins l'échevin Ames fait re

marquer que
son choix du côté au parc
et que de tout ce qu'on peut suggé-
rer, cet emplacement est le meilieur.
Mais les échevins Ekers et Lapuinte
répondent que sile Conseil avait, de
fa:t, choisi cet emplacement la rai-
son d'être de la Conunission L'exis-
terait pas. Or la Commission ¢st
spécialement chargée de trouver un
Heu. C'est pourquot l'échevin Ekers
propose de recommander au Conseil
la propriété de Shakespeare Road.
L'echevin Dagenais indique 1c1 la

difficulté d'accès des lieux et la né-
cessité qu'il y aura de construire
une voie ierrée électrique.
D'autre part l’échevin Ames décla-

re qu'il ne peut recommander ce site
quand 1] en existe un meilleur déjà
choisi.
Purs l'échevin Clearihue intervient et

dit que pour lui il est absolument
fondation d'un hopitai

municipal. propriété de la Ville
Il se prononce carrément en faveur

d'un arrangement à conclure, disons,

avec l'hôpital Notre-Dame du côté ca-
thoiique et l'hâmtal |:Victoria pour
les protestants.
Cette déclation provoque

veau débat au cours duquel
rité dela Commission
ranger à cet avis.
Finalement l'échevin

le but d'arriver A une
pose que la Commission recomman-
de au Conseil de prendre les moy -
ens nécessaires, par voie de législa-
tion, pour faire disnaraître les obsta-
cles qui poirraient entraver l'étavlis-
sement d'un hApt/a! municipal sur la
propriété du chemin Shakespeare et
que le maire, les échevins Eters et

Ames se rendent auprès de la cour
pagnie des T:amways pour savoir à
quelles conditions elle construirait
une voie
à quelles crndi'ions elles établiratent

an nou -
la majo -

semble se

Ames, dans
entente, pro

}

 
: notre fidélité

le Conseil a déjà arrêté :
Fletcher |

i rection de nos

 

msGu'A cette propriété et

et entretiendrait un service d'ambulan-

“ mérique
ne jouira de la paix que du jour où les |

ce électrique
Cette motinn est adoptée. et l'éche

vin Eters re'1re la sienne. puis la
commission s'ajourne.

SDIDIREPICDHTDODD$BDPPGETIPIPDODDPPS

L'OFFREDES $100,000A— EE
Le maire ne se croit pas le droit
d'en profiter, à moins que |
les circonstances ne l’exi- i
gent impérieusement,

ce qu'il ne croit pas

 

Les échevins cont:nuent de s'occuver
de la question du combustible. Un a .

appris hier que plusieurs chars de
tors allaient arr.ver dans le cours de
la sema:ne, à | adresse de la Corpeti
tion de Montréal. C'est le combustsb!e
que ies échevins ont acheté dans 1:
tention de revendre a ceux (ul OLY peu

de moyens.
Ainsi que nous l'avons dé;à dit, pas

up Sou du trésor mun'cipal n'entre dans
la transaction, seuls les membres du

conseil de ville sont individueiiemer.t
responsables.

‘‘Mais pourquoi ne pas vous Bervir
des cent Mie dollars mis à Vo:
disposition, ” a-t-on demandé au ma-
re.
‘Pas pour le moment, ° répond Sou
Mon 1 "ce  Ctait inpuste. La cru

ation actuelle est ‘elle qu'il n'y a Das !
le: d'employer de grosses sommes
d'argent à l'achat du combustible porir
le pubise. Jl y a abondance de charbor
mou en Ville. et on zeut en acheter à

Ie pius. les
marhands auront {ait une borne pro-
tision de charbon dur quand les froin;
arr,.vercnt
‘Mais si les généreux donateurs des

ivtion à ce que vous achetiez du cbhir-
ben pourquoi vous ÿ relusez-vous””
“Je crois qu'il ne <erait pas conse-

nable pour moi de dépenser cet argent
Je suis sensé m'en servir si les circot-
stances me justifient de le faire, et
les circonstances ne me doinent pas
cette justification. Parce que deux c:- ‘
toyens ont eu l'extrême Haorté de faire
cette offre magnifique, est-ce b dire que
1a ville doive fournir cratuit::nent dn
Lois et du charbon à tout le monde?”

“11 est probable, alors. que vous re
ferez Jamais usage de ces fonds*‘
“Je né m'en  servirai œr‘aineme1!

pas. à moins que la situation «ie de-
Vienne plus compliquée qu'elle pe l'est
maintenant. Les 1,500 cnrées de boi
aue les échevirs font venir vont pa-
ter à toutes les mi“kres ie crois."

rernrpe

RENVER = PARUN VOITURE

I.'ambulance de 1'bAnital Notre-Dame
a été anpelle hier soir vers 7 heures.
au Coin des rues Panet et Dorchester |
pour un nommé Déso-meau de la rue |
Beaudry, No. 177, qui en traversant la !
rre à Élé renversé par une <aiture. M. |
Mésormeau a reçu une birssure à la |
joue et à l'ail gauche ainsi au’une au- |
tre blessure au menton. Ie blesé a
été pansé à l'hôpital Notre-Dame.

———

Le Docteur 4. DESJARDINS
UCULISTS ET A: RITE

fn-chef V6 chimique Je ier. Raludive
Aes ve € aay c'e In pares of 489 Newli-

Jo, 380 rue Bt-Timathie, coin a =
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de
NMie-Latherine,. Montréal Tel PMoite, Fa,
3811 Traitement par e ondance
Bureau attenant à la maison th: [esjar
dine et Cie, de fourrures

seconde leciure est encre à faire

UNE SEANCE EMOU-
VANTE EN PERSPECTIVE
 

| M y aura encore du grabuge, de-
main,au Conseil de Vilie,au-

teur de la question de
la bib.ioteque

puolique
 

Le premer arucle de l'ordre du jour
dE ia Stalce Qu CLseii AC Vide, dewsaln
€ IL Colle suit ‘‘DECURUE EC. LILI -
siete juciure du reglezucut reiaiif à la
Vi.iio-hègue puulique.

al est Iort pussivie que lg validité de
celle pIUCÉQUTE sOIiL OuNlestr® par | 6
bein Mart p.au yul .a probaviement
SULICRIT Gue ia seconde lecture à déjà
eu lieu.
D'autre part l'échevin Laporte pré&

tndru. peut-être, que la cho:e est dans
l vidre atiernduy que le règiement —uuit
bublr c-rtuins autres amendements. et
si lan ad:nettalt la seconde lecture
comine =la:te, 11 De pourrait y avoir

ture.
Le maire Cochrane est d’avis que la

er
vretend air l'opinion dans ce sens de
l'oraieur de là chamabre des coinmunes.

; Etats-Unis en > =
complète,

 

; à aineudemients lors de la troisième lec- -

Les avotats de la ville partagent aus-
sà Cette opinin.

Ceux des echesins qui désirent faire
subir des armuendements au réxiement et
barticulurement les partisans d'une
Censure autunt dofic l'occasion de faire
valoir leurs 1dées.

: gouvemement

Cepend.nt apres tout ce remue-ména- ;
re. ces C'asvés-Cruises, il est encere
Fort possible cue l'offre de M. Carn -
tie soi’ refusfe Certains échesin,
prétendent Gue ‘oite cette affaire de
bibliohtèue publigue est un marché
très ‘ufûteux pour la vi'le.
De san côté le matre déclare en sa

Lualiié de citoven, que la ville ne de-
\r.it es accepter offre des $350,000

tour la fo-d:tin d'une bibliot}èque
nublicue. parce qu'elle s'amoindrit en
le faisant, rt (ne nous nourtirns trou- |
ver parmi l'& citoyens de Montrral tort

l'ar-ent qu :! nous faudrait pour cet
objet.
la sfance dy rons {] de ville, demain.

*“roïmet des ‘mo ens
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ACCID NT O7 TPAYAIL

Vers 4 deures h:er anrts-midi, la
voiture d'amtulanre de l'hôpital Géré
rela /téaprelfe dla“ Diamond
Class Co”, avenne Detorimier, pour
un ouvrier du pom de Frnest Lapirr-
te, Ags de 30 ans, qui s'était coupé
lindex et deux dnipis de la main
droite surf un Morrrau de vitre: ia
éié trarsporté à lhôpitel Curétat ou
nes blessures ont 614 pansies,
2er

P'URIVRESS' ET VIFS DE FAIT

individux rommés Dubé et
M nard ont étéarrêtés Hier cp. -
mid) pour. 1vrrase et vois de fait
ur les constabies Jan‘a.rne es 5. -
vard, rue des Crmmissairs. Les deux
prisonniers comjaralt (nt «œ tin
en cout des ‘tecordern.

‘

 

Deux

“mont accomhie

 

LE JOURNAL, MARDI, 21 OCTOBRE 1902

Hommage a MM. Borden et Monk
————

Quatorze clubs conservateurs de Montréal, par la
voix de leurs présidents, réitèrent l'assurance

de leur confiance et de ieur dévouement
aux chefs conservateurs
——e—

Un télégrammeà cet effet est envoyé hier soir à Winnipeg
——mnsremee

Les clubs conservateurs de Montréal,
démreux de s'unir aux amis de Man:-
toba, dans la grande démonstration
qui a eu lieu hier soir à Winnipeg en
I'honneur des chefs du parti, ont eu
l'heureuse idée de transmettre à: MN.
Monk la dépêche bien conçue que nous
Citons plus bas. Elle inuique bien l'u-
nion qui existe dans nos rangs et la
confiance absolue que nous reposons
dans les homumes qui dirigent aujour-
d'hui la phalange conservatrice.
On trouvera en première page, les dé-

fails du magnifique banquet donné à
M. Borden.

Montréal, 20 octobre 1902.

A. F. D. Monk, M.-P.

Winnipeg, Manitoba.

Nous vous réitérons assurance de
et dévuument comme

chef de notre Province. Même allé
feance au chef du Donnnion. Sous di-

deux os di tingués
<uccès assuré au part! conservateur
pour le plus grand bien du Canada.

Félicitations aux amis de Manitoba.
Club Jeunes Conserveteurs, Tancrè-

de Pagnuelo, président.
Club étudiants Conservateurs, Louis

H. Archambault, jr., Président.
Club conservateur partie Est, Ls J.

Loranger, président.

Association conservatrice, L. G. A.
Creasé, président.

Club ouvrier conservateur, A. H. La-
verdure, président.
Club Cartier, Louis Coderre. prési-

dent.
Elie Maureault, prési-Club Morin,

dent.
Club Taché, A. A. Gibeault, prési-

dent.
tlub Duvernay, A. A. Bernard, pré-

sident.
4Sub Masson, C. P. Beaubien, prési-
ent.
cu Flynn, Jos. Lespérance, prési-
ent.
Club Chapais, Dr Isidore Laviciette,

président.
Club Lafontaine, Jos Cartier, prési-

dent.
Club Maisonneuve,

président.
J. O. Fournier,

CODESVEPPIIPOOSPPPPDGPEFEEPPDOTIP IISPPSDD

L'ABSORPTION DE
L'AMERIQUEDU SUD

Ces républiques ne jouiront de
la paix que du jour où elles
aurontété conquises par
les Américains, déclare

un diplomate anglais
 

Sir Audley Gosling ancien consul
Anglais au Chili est actuellement &
l'hôtel Windsor, accompagné de son
gendre, M. Oliver Whetead qui est 1n-
téressé dans les mines de la Colombie
Anglaise.
Sir Audley parle avec enthousiasme

des Citoyens du Chili. lis sont, a-t-il
dit, de beaucoup supérieurs aux ci-
tovens des autres répubiiques espagno-
les de l'Amérique, sois le rapport in-
teilectuel. lls sont très entreprenants:

leur armée et leur br:liante marine en
font toi. Quoiqu'’ils soiert rarement
aggresseurs tls ont cependant la force
de se maintenir au m:!leu des autres
nations, et ils ont in gpuvernement
selide. les difficultés qui existe entre
le Chili et la République Argentine se
ront bientôt réglées d'après Sir Au-
diey ; ces deux répulliques se ren-
drrnt à la décision du Po: i'douard qui
est le seul capable d'y me:tre fin.

L'industrie minière du Chili est dans

une ère de progrès et n'est pas en proie
à ces interminables révolutions oui dé
vastent les autres républiques de l'A-

du Sud. L'Amérique du Sud

-t fait la conquête

et ce inur là viendra dans
un avenir plus cou moins éloigné, dans
l'opinion de Sir Audley.

AU PARLEMENT ANGLAIS
Encore un débat violent au sujet

dela question irlandaise
Londres 3#.—Les galeries de la Cham

bre dis Logumunes elaicat bondées ce
soir.
sa. iom sul la L.0uuwp U brien. kao lak
BaDi ia revue de , {inire Suilivan, M.
U vrien à declaru que Patrick Nolan,
un des témoins du Euuvernement Qañns
un Certain prucès à Dublin et SIigo Licn
qu il eut jure dans un procès qu'une
lettre écrite de façon à faire Crotre
qu elle avait été écrite par M. Mac -
Hale, président de la United Bevolu -
tionary League et contenant le plan
d'un outrage roeurtrier, n'était pas de
l'écriture de Sull:‘an,. le mêmæe témoin
à plus tard avoué qu'il avait été em-
piové nour soust:a.re Sullivan à la
jusiice en contred:sant les témuizna -
ges d'autres témuins, ot que Sullivan
était coupeble de faux. En décrivant,
comune témoin 0 :laire, le procès de
Sligo M. O rien à déclaré qu'un pro-
ces plus maihocuste nf plus réveltant
ne s'était Jamais fait. II a dit que
1 8 députés Irlandais craisniient que Du-
bliin Castle ne fut ep train d'essayer à
ctosffer l'aifaite sullivan, mais que

la chose était pl.s grave que celle du
sergent Sheridan parce que le complou
orcatisé par Suilivan contre la ligue
irlandaise ¢tai’ du méme caractire que

les faux de
O'Bricn a ensuite accusé le

d'atoir ‘compo -

sé* le jury qui =devait
ser Sullican et d'avoir dénensé des
sommes fnormes pour f'arracher à la
justice. Le hroc.reur vénérai dans un
discours très ‘ilent a nif les asser -
tions de M. O'Erien,

Sn——
L:S T AMWAYS DE TORONTO

Une nouvelle importente

Toronto, 26 —A une assemblée des ac-
tivmnairrs de la Compagnie des tram -
wavs de l'uint:o, aujourd'hui, les  di-
recteurs nl été autorisés à acheter le
Metropolitan Suh:rban Railway et la
vente est © bn .dérée comme virtu:lle -

L'absorption du
Metronolitan :12" fie non seulement une
gi le licre de Tarnto à New-Varket
ras arsri la livne
cn Voia de constr ction.

eeeeen npcr

LE SUCAE 0. BEITERIVE
Determine la c'éation d’une neuvelle

indiatrie

Toron‘o Ont  30.—La General Dis-
tiling Lo. int d'être consuituée au
ca 1 al du Sufu,560, pour fa:riquer de
| 'atiool a’ec 1- ridu des facrijues du
sucis de be t rate. Jes usines seront
à To'ontr, r* un tn à déjà commenré
la con traction.

LA COVNTIIN IRLANDAISE
L'hon. Ed, Blake y assiste

Po<‘on., Mas: 20 — la premitre
ton.cn'ion de l'United Trish league,
Best o serte 1 1 aujourd 'huf John
Ktichn on. .ohn Millon, Mi hael Da
vitt, l'hon. Fdward Blake, Bourke Co-
chrag sont présents

 

 

 

Un $ allebuait à Un deval à sen- >

Picoit, contre Parnell .
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Autora-Shoumberg :

M. TARTE A TORONTO
{1 déclare que Ie métier de Mi-

nistre est un emploi

précaire

Le pourquoi de sa présence au bane

quet Denison

 

 

Toronto, Ont, 20. — M. Tarte a fait
Un discours ce soir au banquet don-
né par la British Empire League en

{ l'honneur du colonel Denison. 1! a été
i bref. ll à déciaré que le métier de mu-
{ mistre était une besogne excessivement
; temporaire ét un emploi tout-à-fait
précaire, mais il n'a pas fait d'allu-
sions plus précises à ses relations a-
vec le gouvernement d'Ottawa.

{ Parlant de M. Chamberlain, M. Tar-
jte a dit:

“M. Chamberlain, qui n'est pas le
ministre des Finances canadien, a aus-
si osé parler du tarif canadien.

“Il devrait être puni.”
Puis, d’un ton plus sérreux, M. Tarte

à répété son discours, la protection et
le développement des industries ca-
nadiennes.
M. Tarte partira demain matin pour

Ottawa, et se rendra ensuite à Hali-
ax.

11 a dit pour raison de sa présence
au banquet qu'il croyait que les C'ana-
dioné-français devaient être représentés
en pareille occurrence.
On sait que Je banquet a été offert

à M. Denison pour le remercier de sun
travail en faveur de laronstitution d'un
fonds pour la détense impériale, par
Un iMpÔôt sur les importations.

 

La question de l'Embargo.
moyens de vente

Nos

 

Londres, 20.—La promesse du minis-
tre de l'Agriculture, M. Handbury, de

! reievoir, jeudi, un: : +. + 100 demsan-
dant la levée de l'embargo sur le bé-
tail de la république Argentine a don-

! né Un nouvel élan au mouvement des
: herbagers écossais » .: d Livrer le bé-
tail canadien de l'embargo actuel. Les
députés écossais réuniront les agricul-
Leurs écossais en conférence à Londres
jeudi et un espère exercer une nouvelle
pression sur M. Hanbury.

ll serait certainement très injuste
d'admettre le bétail argenuu sans ao
vorder le même privilege au bétail
nadiens vu, surtout. qu'il à été par-
faitement prouvé que les troupeaux ca-
nadiens ne sout atteints d'aucune ma-
ladie.
Lorsqu'on a questionné les bouchers

de Londres sur la cherté de la viande.
ils ont répendu |‘ Ouvrez les portes
et nous aurons bientôt baissé les
prix”.
Un compte-rendu publié par le

reau du Haut Commissaire Canadien
admet que le Canada expédie plus de

‘béta à la Grande-Bretagne que Ja-
mais pour l'abattoir, mais aimerait à
voir la Grande-Bretagne retourner à la
vieille méthode d'importer du bétail
canadien pour l'engraus.
Le romte d'Aherdeen et lord Bal-

 
four of Burleigh deviennent fidéicrom-

: missaires pour les porteurs d'obliga-
tions, et lord Stanmore, ex-gouverneur

| du Nouveau-Brunswick, devient prési-
dent du bureau londonien des directeurs

{ de l'association formée nour ouvrir. à
Londres, des dépôts pour ia vente des

! oreduits alimentaires provenant de fa-
briques canadiennes
Le pain canadien de § lbs conte 2 1-2

le pain anglais conte 5d. D'autres
| articles de la table de l'Anglais se
{ ront réduits dans la même proportion.
: L'association disposera d‘un capital de
£200,000, dont £100 060 seront sous-
crits en Canada.
Walter Nursey. autrelois rous-minis-

tre de l'Agriculture du Manitoba. est
le principal promoteur. Parmi les au-
tres d'recteurs sont l'ex-efrant aén‘ral
du chemin de fer ‘“ Midiand'* et l'ex-
assistant du gérant général de White-

LAGRANDE VCTOISEDECHSTEO
New-York, 20—Senor Estévès, cnn

| sul @n'ral du Vénézuéla, <ient de re
covoir in dépêche suivante du ministre
vén7uflirn des Affaires Etrangère .
“Grande la‘aille d.n- l’état d'Ara -

gua. Triomphe combiet pour l'armée
commandée nar le général Castro Ré
volutirn écrosée. Paix de la Képubl -
que assurée.’
+

FANS UNE BAGARRE

Sanit StaMarie, Ont., 20—John E.
Gritfith, que l'on croit de Canandaigua,
N.-Y.. a Été tué et Petrr Crazen. de
Mon'rfal, à Été blensé dans une bagar-
ve aujourd'hui par un Italien

  

 

Les Produits Canadiens
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payée d'avance pour

mois

seulement

49 *‘ Scène Domestique,”
pour salon, bouduir, etc.

 

et nous vous enverrons

images

À votre choix   
 

  

raison de 25 cts chacun.

UNE REVISION OÙ

 

C'est l'opinion de M. Guthrie,
M. P. pour Wellington-Sud,
Ont.,si nous voulons nous

protéger contre les
Américains
 

“Ce qu'il faut et ce que nous som-
mes resolus d'avoir ce sunt des condi-
tions de commerce équitables’’.
parlait, hier. M. Hugh Guthrie, député
fedérai de Wellington-Sud, dans la pro-
vince d'Ontario.
“Dans le sens large’, ajoutait le dé-

té, ‘‘vVoic1 quelle «st la situation. les
Etats-Unis n'ont jamais manqué 1'oc-
casion de nous acculer le plus possible,
et le fait que nous achetons chez eux
pour environ $60,000 OUV de plus qu'ils
n'achètent chez nous, démontre bien le
sucoès de leur politique au point de vue
amnéricain. Quatre-vingts pour cent, au
moins, de cet écart se compuse d'art-
cles qui peuvent tout aussi bien se fa-
briquer au Canada. Pourquoi ne les
fabriquerions-nous pas ? Inutile de ca-
cher ou de nier que la province d'On-
tario est protectionniste. Il n’y aurait
pas de sens commun à nous faire du
mal en usant de représailles aveugles
contre les Etats-Unis Ce que nous de-

quise et qni nous enseigne que nos voi-

sins américains n'hésiteront pas de
nous at‘eindre chaque fois qu'ils croi-
ront la chose profitable pour eux
‘“Je suis convaincu qu'en parlant ain-

si j'exprime ie sentiment général d'On-
tario sans distinction de parti Ure

revision doit se faire à la lumière de
; notre position particulière. Naturelle
| ment les choses duivent s'arranrer de
façon 4 ce que le fardrau se repose
équitablement sur tons. Une classe ne
doit pas souffrir plus au'une autre et
je suis convaincu qu'une revision peut
s'accomplir d'une manière juste pour
tout le monde.

 
te actuellement
pe

ERZCTION D'UNE NOU-
VELLE MUNICIPALITE

Le village du Boulevard Saint-Denis
est mainteran: ér:.:7 en municipahité.
Ce boulevard a une superficie de 296
arpents et faisait autrefois partie de
la paroisse de la tote Saint-Paul
Ml est borné an nord, par la petite n-
vière Saint-Pierre, au sud, par les li-
mites de Notre-Dame de : à

“l'est par le chemin de la Côte Saut-
Paul, à l'ouest, par la paroisse de
Saint-Michel de Lachine, au sud et au

“ sud-eet par le terrain occupé par l'A-
greduc de Montréal jusqu'à la prn-
priété de Sir AT. Galt et par les
ter:ains à : Same

, Paul. la place ane. le canal Larhine,
le pont de Lachine, le chemin situf‘au
côté nord du canal Lachine, le che
min de la Côte Saint-Paul, étant la
limite est de la municipalité du vitla-

_ ge du Boulevard Saint-Paul.
eenfp trem

GABRILCWISTCH ET LE CECILIAN

Le planiste russe a Pssayé le joueur
i de piano “*Cecilian,” chez Willis et Cie

; 2470 rue Sainte-Catherine. mercredi
! Gabrilowitsch a Été charmé. Le Ceci-
lian évite les défauts des autres jou-

; eurs autoinatiques

=

Îl est facile À fai-
“re Sonctionuer , he causant aucune

fatique à l'opérateur le plus faible et

a une tnerverlleuxe puissance d'expres-

sion. Le “‘Cecilian’’ est vraiment ‘le

 

arfait joueur de piano.’ En vente seu-
ement che: Willis & Cre, Empire
Building. 2470, rue SteCatlerire

| 1-1
———

 

LA TOMEOLA GE *'*T-“JEN DE LA CEO
Les soirées de charité données qu pro-

fit de J'éclise Saint-Jran-de-laCraix

ont obtenu de très beaux F‘suitats.

M le curé el les dames pauunnesses

de cette oeuvre n'ont que des éloges

; À adresser À toutes les perscnnes qui

| ont contribué au succès de la tombola.

La statue de raint Joseph qui a-

vail Été mise en rafle, est gagnée par
le porteur du No 1383.

———fps

LE CHEF CARP_N7ER DE RETOUR

1a chet dea d*tectives M. Carpenter,
est revenu hies d'un voyare Ce vuel -
nues seimaitrzce à Brandon Manitoba, où
il était aJl4 pour prendie un congé Lien
mérité, M. Cattwnter e.! enchant” de
xon Vovare et narle on termes élogieux
de l'ouest canadien '

revision du tarif est nécessaire et cette |

rmte

NOUVELLES PRIMES
L'UNE des quatre primes ci dessous, au choix, sera

“a>

Ces divers sujets sont aussi vendus, à nos bureaux, à

|
|
|
i

Ainsi :

vons faire. cest d'adopter un tanf
convenable À nos intérêts. en tenant
compte de l'expérience chèrement ac- ;

|
|
|
|
‘

|
|
|
|

“St œla arrive, le Canada fouira Inng- -
temps encore de la pronpérité qui exis- .

“Je 21

 

=xquscE VICTORIA CROSS

|
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Vogue Toujours Crandissante. i.   
  dounée (ou envoyée par la

poste) à tout ubonné, ancien
ou uouveau, qui nous remet-
tra le montant d'une année
d'abonnement:

1Y Sacré Cœur de Jésus.

2° Sacré Cœurde Marie.
Riche lithographie en
couleurs.

89 Portrait de Cartier.
Gravure sur ncier avec
passepartout pour enca-

drement.

magnifique gravure coloriée

   
      

        

        
        
      

       

MORT D'UX B:RONHET ANGLAIS
TARIF S'IMPOSE |sir wittiam Rose, autrefois de

Toronto, est décédé en An-
gleterre où |! habitait de-

puis plusieurs annees
 

Sir William Rose, second baronnet
de la lignée, est mort à Londres, le 4
octobre, à l'âge de cinquante ans. 11
était le plus jeune fils de Sir John
Rose, bien connu dans l'histoire da
Canada.
Après avoir terminé ses études à

Rugby. Angleterre, Sir Witham fut
admis au Barreau Canadien, et en
186k 11 s'établit à Toronto. 11 fit du-
rant trois ans le service actif dans
la milice canadienne ll sucerda à sun
père, le premier baronnet, en 15888, et
alla demeurer en Angleterre. Duran:
les derniers temps de sa vie. 1 €
tait À Bourne End, où il était à la
tête des hurcaux de courtiers de Go-
vett, Sons & Cie.
En 1365 il épousait la fille de M.

Alexander Macalister de Torresdalo
Castie, Aberdeen. Son fils, Cyril, qui
naquit en 1574 Jui succède.
Sir William était ausst bien couau à

Montréal qu'à Toronto, lieu de sa rési-
dence quand :! demeurait au Canala.

 

DY.CES

DAOUST. — En cetse ville, le 1S cou-
funt. À l'âge de Vi unis et T1 mois, Paie
Clerinde Lorange. épouse ‘f'Oli-1er Imoust,
huissier et ro:ptaibe
Les funésæiiles a'trant lieu & 8 hedres, a

21 courant Le vunvoi fuuêtbre partira ca
la demeure ce son époux, Nu 195 rue V-
titation. -à 7 1-2 heures, pour se rendre a
l{glise Ste-Brixide. et de là au cimetideg
de ia l'ôte des Neiges, heu de la sépuitirs
Parents at aruis sont priés d'y assistes

saine autre invitation.

FRECHETTE — En
courant. 8 | age de 04
Jura, Joséphine Pauaé,
Fréchette
Les funérailles auront lieu aujourd'hui,

courant Le vensof fundbre partira
de là dene are de sn getaire, No 10U rua
Vufreane % 5 8-4 heures, pour 6 rendre À

l'ég'ise St-Vincent de Paul, ot de lA uy
cumetière de la Côte des Neiges, ticde la

cette ville, le 17
ans, à inois et x
dpoune de Joseph

Hopuit re
‘arents et amis mont pride dy assister

suus autre (ns1tation

RIVET — En cette <Uile, je 18 courant,
A l'âge dr Hd ans DPaine Veuve Etrs-Aavive
Rivet, née Thootisse Nadeau.
Les futiérailles auront lieu merrredt, la,

22 to-rant. Le convoi fundhre parties
de sa demeure, Ne 241 rue Montraim, à 7
1-$ heures, pour ne rendre & l'église Stow
Whode, et de JA nu Cimetière de In Cote
der Neges, leu de la sépulture
l'arents et amis sont prife d'y assister

Sans autre invitation

ALIX. — A Ja ville St-lLouls, le 19 enu-
rant. à l'Age de 47 ans. M. Eugène Alix
u tien hôteurr ’
las lunfrailts auront” Îleu mercredi, la

Ze courant Le convoi finôbre partira do
la fatseure mortinire, No 1564 avenue da
l'Hôtel de Ville à 7 8-4 heures, pour ve
rendre a L'église du St-Enfant Jêéaun, et
se hi au Cheétisre de la tidy ob Rigen,
hed de la sfpulture oe Nai
Parents et units vus priée d'y aauistes

«ans autre in“tation

BOURDEAI — En cette ville, le 19
courant, À | âve de 77 ans ot 9 nioss, Ma-

, lame veuve Maphas! Rourdeau, née Claire

 

Histette
Les funérailles auront lieu inercredi. lo

22 courant. La cons ot funäbre partira de
Ka demetire, No 450 rue liroset, à 6 hou
rer, pour we rendre à Ja gare Hor aventure,
et de IA à “t-lhidore de Laprairie, lieu de
in & pulture
Purents ot amis vont priés t'y naniater

mana autre insitalion

PISFT — En cette ville. la 19 courant,
9 l'age de TO ane et 2 mis, igouls-Siméon
Fret,
don funérailles auront liew ajourdhui,

le 21 caurant le consol tuna partra
te sa demeure, No 7 rue ste-Margurr te,
A A 1-2 heures. pour se rendre A l'église
Notre-Dame, et de [A au vimetiro de ia
Côte ses Neiges lieu de in sépulture.
Parents et amis sont priés d'y assister

sans autre In tation.

Nec AL DIT CHALIFOUX -- En cette
‘tite. te 20 courant, Mlie Ewérenc
Vandal dit Chalifoux ’ rane
les fanéraçiles auront leu mercradi, Je

22 courant Le convot funèhee partira re
ln demeure mortuaire, No 138 jus Stole
via, à T 15 heures a.m., [ong ag rendre à
l'Agilbe Notre-Dame, ot de 1A ay clhinctid. a
ve, la Côtu des Neiges, jeu de la pute
re

I'arenta ot amis pont pride d'v assistor
sans Autre invitation,

LACHAPETL 65. — En rte ville, te 18
courant, & l'âge de RR ans. Albira Gosse
tin, épouse da Joseph [achapells, houlane
per.

 

Phato-Cr~vure...
Vicrettes et Gravures pout Catalogues,
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